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Parte Prima 



L' habitation à la campagne. 



Le tableau que nous voyons représente V habitation 
campagne et est divise en quatre parties : La ferme, la laii 
l'écurie et le village. 



La ferme. 

I. La maison du fermier. 

Exercice. — Voici la ferme, la niaison d'habìta 
du fermier. L'habite-t-il seul ? Non, monsieur, il V 
bite avec sa famille. Voyez-vous la fapade de la mais 
Je la vois. La maison du fermier est basse ; elL 
une petite porte et une fenétre. P^Ue n'a qu'un rez 
chaussée et le toit. Au-dessus de quoi s'élève le rez 
chaussée ? Il s'élève au-dessus de la cave où Ton 
de des provisions ed des combustibles. Sur le 
qui est recouvert de tuiles rouges, on apergoit la 
carne d'un grenier, où Fon garde le blé, ainsi que 

LovBRA. Corso francese. Anno II. 
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oignons (1) et les pommes de terre. On peut aussi 
faìre sécher la lessive au grenier quand il fait mau- 
vais temps. Une échelle, appuyée au miir, sert à 
monter au grenier. Un pied de vigne tapisse la fai^^ade 
de la maison et Fembellit. La fenétre, un peu étroite 
pour mieux resister au vent et munie de petits car- 
reaux, est encadrée de cette treille qui donne de si 
bons raisins. Les murs épais de la maison la protègent 
contre la chaleur en étó et la protégeront aussi contre 
le froid en hiver. 

Questionnaire, — Que représente le tableau que nous 
avons devant nos yeux? Comment est-il divise? Que voit-on 
au fond de la première scène? Le rez-de-chaussée de la mai- 
son du ferraier est-il très-haut? Qu'y a-Wl au-dessous du rez- 
de-chaussée ? Et au-dessus ? De quoi est recouvert le toit ? 
Que garde-t-on à la cave? Et au grenier? Comment peut-on 
monter au grenier ? Par quoi est encadrée la fenétre ? Quel 
fruit donne la vigne? Comment sont les murs de la maison? 
Pourquoi sont-ils épais? 

Grammaire. — 1. Le rez-de-chaussée s'élève au-dessus de la 
cave. Élever. Indicativo presente J'élève, tu éléves, il élève, nous 
élevons, vous élevez, ils élèvent. Futuro : J'élèverai, ecc. I verbi 
della prima coniugazione viva che hanno un'e muta nella pe- 
nultima sillaba deirinfìnito, cambiano questa e in è aperta da- 
vanti ad una sillaba muta, perchè in francese non vi possono 
essere due sillabe mute consecutive alla fine d'un vocabolo. — 
2. Les murs protègent contre le froid en hiver. Protéger. Indica- 
tivo presente: Je protège, tu protèges, il protège, nous proté- 
geons, vous protégez, ils protègent. Futuro: Je protégerai, tu 
protégeras, ecc. I verbi che hanno un' è chiusa nella pe- 
nultima sillaba deir infinito, la cambiano in è aperta davanti 
ad una sillaba muta, eccetto al futuro e al condizionale dove 
conservano Té chiusa. 

Devoir. — 1. Coniugare negativamente con diversi com- 
plementi e nei soli tempi semplici i verbi : sécher, protéger, 



(i) pron. ognon. 
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soulever. — 2. Nel brano seguente, dopo lettura e spiegazione, 
al posto deir infinito in grassetto, si ponga Tindicativo presente : 
La Franco agricole et industrielle. Sur le sol fécond de la Franco, 
gràce à son climat tempere, les moissons abonder, les céréales 
les plus variées prospérer, les fruits les plus agréables mùrir, 
la vigne végéter comme en sa patrie naturelle, les herbages 
se succèder dans les prés et couvrir de leurs riches produits 
des espaces immenses. Au milieu des villes et des campagnes 
s'élever beaucoup d'usines, de forges et de manufactures. Les 
Frangais posseder plusieurs minières très importantes, ils tra- 
vailler tous les métaux et leur donner toutes les formes, de- 
puis les plus gigantesques jusqu'aux plus délicates. 



IL Les dépendances de la ferme. 



Exercice, — Quel est le bàtinient qui s'élève à gau- 
che de la maison ? C'est une remise où Fon place ou 
remise les voitures et les chars. Nous plagons, nous remi- 
sons le char dans la remise. Le fermier a un char à ridel- 
les; il attelle le cheval au char à ridelles. Nous attelons le 
cheval au char, à la volture. Le char est-il vide ou 
chargé? Il est chargé. Le fermier chargea le char de 
quelques sacs de ble qu'il menerà au moulin pour le 
faire moudre et transformer en farine. La remise de la 
ferme est en planches ; elle touche à la maison d' ha- 
bitation. Sous le toit de la remise on a ménage un 
pigeonnier. Un pigeon est perché près du pigeonnier ; 
il roucoule. De Tautre coté du logement nous voyons 
un hangar où le fermier rangea des bottes de paille 
pour récurie et des fourrages pour les chevaux. En été 
les chevaux mangeaient de Therbe; en hiver ils man- 
geront du foin. 

Devant le hangar nous apercevons un puits qui 
contient de Teau potable. Il y a une margelle en pierre 
qui s'élève autour du puits pour empécher d'y tomber. 
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seau accroché à une 
le puìts. Ne jetez pas 
e serait plus potable. 
e puits parce que Teau 



Lt s'élève à gauche du lo- 
i remise-t-on Ics voitures ? 
ni attelle le cheval à la 
ionnier? Que fait le pi- 
' ? A quoi sert le fourrage ? 
il mani d' une margelle ? 
dans le puits? 

le char dans la remise, 
tu places, il place, nous 
erfetto. Je plapais. tu pla- 
:'vare il suono deirinflnito, 
ti alle vocali a, o. — 2. En 
be. Manger. Indicativo pre- 
je, nous mangeons, vous 
angeais. tu mangeais ecc. 
suono deirinflnito, si pone 

0. — 3. Le fermier attelle 
presente : J' attelle tu attel- 
:elez, ils attellent. Futuri 
'bi in eler e eter Te muta 
la pronuncia in e aperta 
iicare questa e aperta si 
Qti ad una sillaba muta. 
Lcr, peler, épousseter) in- 
ale del radicale, prendono 
cede: J'achète, il géle, il 
Je tiens, tu tiens, il tient, 

— 5. Verbi di coniuga- 
Qti detti di terza coniuga - 
y apergois, tu apergois, il 
cevez, ils apergoivent. — 
)rta in re, altrimenti detti 
idicativo presente : Je des- 
cendons, vous descende z, 
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ìls descendent. (Le coniugazioni in oir e in re sono dette ar- 
caiche morte perchè le loro desinenze non servono più a for- 
mare nuovi verbi (V. Corso I. pag. 58). 

Devoir, — (1) Coniugare nei tempi semplici e con diversi 
complementi i v^erbi: commencer, ranger, appeler, acheter, 
recevoir, vendre. — 2. Coniugare all'indicat. presente negati- 
vamente ed interrogativamente il verbo tenir accompagnato 
da diversi complementi diretti. — 3. Copiare V esercizio prece- 
dente mettendo all'imperfetto tutti i verbi che sono al presente. 
4. Mettere alla prima persona del plurale il brano seguente : 
Enfants, ne criez pas quand Toiseau se pose sur la branche, 
ne tracez pas votre nom sur la tendre écorce de l'arbre ; n'a- 
gacez pas les animaux ; ne prononcez pas de paroles dépla- 
cées ; partagez votre superflu avec les pauvres ; n'achetez pas 
de choses inutiles ; rappelez vous le bien que Ton vous fait ; sou- 
lagez les malheureux ; ne menacez personne ; renoncez à vos 
mauvaises habitudes et vivez en paix. 



III. La basse-cour. 

Exercice. — A, La cour où Ton tient la volaille 
et les autres animaux que V homme élève pour sa 
nourriture, s'appelle la basse-cour. Sur le devant nous 
voyons des porcs. Ils sont sortis de la porcherie et 
fouillent le fumier. Les porcs grognent. Des canards et 
des canetons nagent dans une mare, et plus loin il y a 
des lapins qui broutent des feuilles de chou. Voici la 
femme du fermier, la fermière ; elle donne à manger à la 
volaille qui ne se laisse pas effrayer par les porcs. 
Voici les poules et les poussins, le coq, les oies, les 
dindons et les pigeons perchés sur une brouette. La 
volaille picore le grain que la fermière lui jette. Une 
petite fìUe porte dans un panier les oeufs tout frais 
pondus qu'elle a ramassés dans le poulailler. 

B. Un des plus interessants spectacles de la ferme 
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est la poiile à la téte de ses poussins. D' un pas lent 
elle va d'ici, puis de là, V oeil vigilant et Toreille at- 
tenti ve. Voici qu'une bonne place est trouvée au soleil 
pour se reposer. La poule s'accroupit, gonfie son plu- 
mage et soulève un peu ses ailes arrondies. Tous ac- 
courent et se blottissent sous le chaud couvert. Deux 
ou trois mettent à la fenétre leur jolie téte ; V un se 
met sur le dos de la poule ; les autres sommeillent et 
pépient doucement. Après le sommeil on se remet en 
promenade ; la mère glousse et les poussins trottinent 
autour d'elle. 

C. A coté de la brouette il y a la niche où repose 
le chien, et un vase (une écuelle) pour Teau est place 
près de la niche. La servante balaye la basse-cour tous 
les matins ; elle nottole souvent les carreaux de la fe- 
nétre. Le fermier dìt souvent aux valets de la ferme : 
Balayez la cour et le poulailler ; nettoyez les perchoirs, 
renouvelez Teau dans Fabreuvoir. Et les valets balayent 
la cour, nettoient les perchoirs, renouvellent les abreu- 
voirs. On voit que la ferme est bien tenue, que le 
fermier et les valets emploient bien leur temps : tout 
y respire Taisance. C'est que le travail est nécessaire 
à la sante. L'homme oisif s'ennuie facilement. Travail- 
lez si vous voulez étre heureux ; c'est ainsi, que vous 
serez utiles au pays et que vous contribuerez à sa 
prospérité et à sa grandeur. 

La niatin brille, le coq chante 
Dans le poulailler : 
AUons, fermière diligente, 
Assez sommeiller ! 

Questionnaire. — Qu'est-ce que la basse-cour ? Quels sont 
les anìmaux que le fermier élève pour sa nourriture? Où vend- 
ei! la volaille? Que font les porcs? Et les lapins? Quelles 
sont les volailles que nous voyons sur le tableau ? Où sont 
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perchés les pigeons ? Que porte la petite fille dans son panier ? 
Où a-t-elle ramasse les oeufs? Avec qui se promène la poule? 
Pourqiioi a-t elle roeil vigilant et Toreille attentive ? Où se re- 
pose-t-elle ? Pourquoi, en s'accroupissant, soulève-t-elle ses ailes? 
Que font alors les poussins ? Que font la poule et les poussins 
après le sommeil? Quand peut-on faire sécher la lessive dans la 
basse-cour ? Qui attelle le char à ridelles ? A quoi sert ce char ? 
Où repose le chien ? Qu'y a-t-il près de la niche ? Qui balaye 
la cour? Qui nettoie les perchoirs du poulailler? Pourquoi 
renouvelle-t-on l'eau dans les abreuvoirs? Pourquoi la ferme 
est- elle bien tenue ? Qui emploie bien son temps? Qui s'ennuie ? 
Pourquoi faut-il travailler? Que fait la fermière diligente? 

Orammaire. — 1. Accourir. Indicativo presente: J'accours, 
tu accours, il accourt, nous accourons, vous accourez, ils ac- 
courent. — 2, Pépier. Indicativo presente : Je pépie, nous pépions. 
Imperfetto : Je pépiais, nous pépiions. — 3. La servante nettoie 
les carreaux de la fenétre. Uhomme oisif s'ennuìe facilement. 
Nettoyer. Indicativo presente : Je nettoie, tu nettoies, il nettoie, 
nous nettoyons, vous nettoyez, ils nettolent. -Fw^wro: Je nettoie - 
rai, tu nettoieras, ecc. Ennuyer. Indicativo presente : J'ennuie, 
tu ennuies il ennule, nous ennuyons, vous ennuyez, ils ennulent. 
Futuro : y ennuierai, tu ennuieras, ecc. I verbi terminati per 
oyer, uyer cambiano y in I davanti ad e muta. Non perdono 
l'y quelli terminati in ayer : La servante balaye la basse-cour. (1) 

NB. Si osservino le forme : Nous employious, vous employiez. 

Deroir, — 1. Coniugare nei tempi semplici e con diversi 
complementi i verbi : nettoyer, employer, tutoyer, ennuyer. — 
2. Coniugare all' imperfetto dell' indicativo e al presente del 
congiuntivo con vari complementi i verbi : prier, remercier, 
agréer. — 3. Mettere alla seconda persona del singolare il 
brano seguente : Le matin. Levez-vous, laboureurs ! Le soleil 
dorè le haut des arbres et les oiseaux sont déjà éveillés. Appe- 
lez votre monde, attelez vos bétes, allez labourer votre champ 
et confiez au sillon ce grain qui nourrit les hommes. Petits 
enfants, levez vous ! Vous vous nettoierez, vous emploierez bien 
votre temps en étudiant votre legon, vous empaquetterez vos 



(i) L'Accademia autorizza però anche : je balaie, je balaierai. 
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endrez à Técole. Partez ; soyez sages, écoutez 
fin de devenir bons et utiles quand vous 
-vous, ménagères ! Commencez vos travaux ; 
inger aux poules, aux canards, aux oies et 
déjeuner des valets. — 4. Mettere alla pri- 
irale il brano precedente. — 5. Mettere al 
tro periodi del paragrafo C. dell' Exercice 
ettere alla seconda persona plurale del fu- 
ao seguente si riferisce alla prima singolare : 
de souvent maman dans la cuisine, àvant 
le dit : Mon enfant, essuie cette table, rince 
carafe, nettoie ces fourchettes et ces con- 
ia chambre. — Alors je m'empresse : j'es- 
nce les verres et la carafe, je nettoie les 
outeaux, je balaye la chambre avec le ba- 
)yer les couteaux j'emploie de la craie et 
sses et les assiettes je me sers d'un torchon. 



La laiterie. 

I. L' é t a b 1 e . 



A droite nous voyons Tétable. Devant 
le se trouvent deux vaches et un veau. 

et le veau beugle. Une vache est at- 
ar une corde. Le gar^on de ferme, as- 
eau, trait cette vache et le lait tombe 
près il verserà le lait dans un baquet. 
table est ouverte. Cette étable n' est 
ais elle est proprement tenue et bien 
ter est couvert d'une littóre de paille. 

aper^oit une vache devant un ràtelier 
t de fourrage frais. Y a-t-il aussi un 
;e étable? Non, mais il y a des boeufs 
fermées par une barrière. 
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Devant la bianche ferme où parfois vers midi 
Un vieillard vient s'asseoir sur le sol attiédi, 
Où cent poules gaìment mélent leurs crétes rauges, 
Où, gardiens du sommeil^ les dogues dans leurs bouges 
Ecoutent les chansons du gardien du réveil, 
Du beau coq vernìssé qui reluit au soleil, 
Une vache était là tout a Fheure arrétée. 
Superbe, enorme, rousse et de blanc tachetée, 
Douce comme une biche avec ses jeunes faons, 1) 
Elle avait sous le ventre un beau groupe d'enfants, 
D'enfants aux dents de marbré, aux cheveux en broussail- 
Frais, et plus charbonnés que de vieilles murailles. [les, 

Questionnaire. — Que voyez-vous k droite ? Qu'y a-t-il 
devant la porte de Tétable ? Qui mugit ? Qui beugle ? Que fait 
le gargon de ferme? L'étable comment est-elle? Qu^apergoit- 
on au fond de Tétable ? Où sont les bceufs ? Où allait s'asseoir 
un vieillard ? Que voyait-il autour de lui ? Pourquoi la niche 
du chìen se peut aussi appeler bouge? Donnez une petite des- 
cription de la vache. 

Grammaire, — 1. S'asseoir, sedersi. Indicativo presente : Je 
m'assieds, tu t'assieds, il s'assied, nous nous asseyons, vous vous 
asseyez, ils s' asseyent. Imperfetto : Je m' asseyais, nous nous 
asseyions, ecc. Participio passato : assis. — 2. Traine, mungere. 
Indicativo presente : Je trais, tu trais, il trait, nous trayons, vous 
trayez, ils traient. Imperfetto: Je trayais, nous trayions, ecc. 
Participio passato : trait. 

Devoir. — 1. Mettere airimperfetto il brano in prosa del- 
Tesercizio precedente. — 2. Indicare il nome della femmina 
e dei piccoli degli animali seguenti : le cheval, V àne, le tau- 
reau, le bouc, le cerf, le canard, le dindon, le coq, le chat, le 
loup, Tours, le lion, le tigre. — 3. Le fermier dit : Tonte la 
ferme m'appartient; voici mon char, ma grange, mes poules etc. 1) 
Le gargon de ferme dit : Tonte la ferme appartient au fermier 



i) aon p7, fan; paon />;-. pan; paonne pr, pane; paonneau pr. pa- 
neau ; taon pr. ton. 2) Aggiungere altri vocaboli. 
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voici son char, sa grange, etc. Le ferraier et la fermière di- 
sent : Toute la ferme neus appartient ; voici notre char etc. 1) 
4. Mettere all'imperfetto e poi al futuro il brano seguente : Dans 
la ferme. Tout le monde travaille dans la ferme. La servante 
trait les vaches. Le gargon de ferme attelle les boeufs à la char- 
rue ou au char. Le berger, assistè de son chien, méne les mou- 
tons au pàturage. La fermière ou sa fiUe porte le déjeuner aux 
habitants de la basse-cour: coq, poules, dindons^ dindes, oies, 
canards. La fermière va {imperf, allait fui. ira) partout : elle 
surveille le ménage, l' ètable, la laiterie, la basse-cour, le 
jardin. Le fermier va dans les champs pour surveiller ses 
serviteurs. Ainsi, tout le monde travaille dans la ferme. 



IL La laiterie. 



JExercice. — A. A gauche, dans une espèce de hangar, 
il y a la laiterie. Une femme, debout devant la baratte, 
bat le beurre. On prepara le beiirre en battant la crème 
(ou le lait non écrémé) dans une baratte. Par le bat- 
tage, les globules du beurre se rassemblent et forme«t 
une masse compacte qu'on lave et qu'on pétrit dans 
Feau pour en former des pains. C'est sous cette forme 
qua Ton vend le beurre. Une autre femme prend un 
moule et fait le fromage. Le fromage est fait de lait 
caillé qu'on met dans des formes. Dans la laiterie nous 
voyons encore des baquets, des jattes, des pains de 
beurre, des fromages qui sèchent, des formes en osier, 
des terrines, des tasses et un pot au lait. 

B. Un jour, une jeune paysanne portait sur sa téte 
un grand pot de lait. Chemin faisant la laitière pen- 



(i) Si potrebbe continuare p. es. : La fermière dit à son mari: Voici 
ta ferme etc. — Le gar^on de ferme dit au fermier : Toute la ferme vous 
appartient, etc. 
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sait : — Avec rargent de mon lait, j'achèterai au mar- 
che quelques poules. Mes poules poudront et couveront, 
et j'aurai beaucoup de poussins. Quel plaisir quand 
j'entendrai leurs peiites voix ! Mes poussins grandiront 
vite ; j'en vendrai quelques douzaines et j'aurai assez 
d'argent pour acheter deux ou trois moutons. Je les 
tondrai et les revendrai au boucher. Et alors, ó bon- 
heur, qui me défendra d'acheter une vache ? — L'idée 
de son bonheur remplit la jeune paysanne d'une telle 
joie qu'elle se mit à danser. Mais, en ce moment, le 
pot tomba et se brisa en mille morceaux : adieu vache, 
mouton, couvée. 

Questionnaire. — Où se trouve la laiterie ? Comment pré- 
pare-t-on le beurre ? Et le fromage ? Quels objets voit-on dans la 
laiterie et à quoi servent-ils? Répétez rhistorìette de la laitière. 
Exposez la suite des opérations qu'il faut faire pour obtenir le 
beurre, le pain, le vin, le fromage, V huile. 

Grammaire. — 1. J'achèterai, je leverai. — 2. Je parle- 
rai; je finirai; je recevrai; je descendrai. — 3. Le pot au lait; 
le pot de lait. La preposizione à indica un rapporto d' uso, di 
scopo; la preposizione de indica un rapporto di materia^ di 
contenuto. 

Devoir. — 1. Mettere al plurale e poscia al futuro il brano 
seguente: Cet homme est un (1) brave paysan, mais sa misere ne le 
rend pas malheureux; le travail le défend contre Tennui. De bon 
matin il descend de sa maisonnette et va travailler. Il no perd 
jamais son temps. Au printemps et en été il travaille aux 
champs; en automne il vend les fruits de son petit jardin ; en 
hiver il fend et vend du bois. — 2. Trovare i primitivi dei so- 
stantivi seguenti: maisonnette, chemisette, épaulette, fourchette, 
euvette, tablette, historiette, chaìnette, trompette, chaussette, 
violette, noisette, lunette. — 3. Composizioni: 1. Visite à la ferme 
de mon onde. 2. Services que la vache rend à Thomme. 



(i) Al plurale un si Gambiera in de (V, Regola nel I. Corso e più 
innanzi). Però qui si potrebbe anche dire des. 
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,e labourage 1)- 



journée était claire et tiède, et la 
Tte par le tranchant des charrues, 
légère. Dans le haiit du champ, 
jteraents n'annoiKjaient pas la mi- 
ent sa charrue de forme antique, 
ufs tranquilles, à la robe d' un 
patriarches de la praìrie, hauts 
gres, les cornes longues et ra- 
oureur travaillait lentement, en 
lutiles. Son docile attelage ne se 
lui. 

finito de la plaine labourable un 
le mine conduisait un attelage 
aires de jeunes aniinaux à robe 
• fauve à reflets de feu, avec ces 
; qui sentent eucore le taureau 
mx farouches, ces mouvements 
[lerveux qui s'irrito encore du 
2), et n' obéit qu' eu frémissant 
ition nouvellement imposée. 

six à sept ans, beau comme un 
couvertes, sur sa blouse, d' une 



servire specialmente per la lettura diretta, 
coati in : aiguillon, aiguille, aiguiser, inextin- 
, consanguinité, etc. 



Digitized by 



Google 



13 

peau d' agneau qui le faisait ressembler (1) au petit 
Saint Jean-Baptiste (2) des tableaux, marchait dans le 
sillon parallèle à la charrue et piqiiait le flanc des 
boeufs avec une gaule longue et légère, armée d' un 
aiguillon peu acéré. Les flers aniraaux frèmi ssaient 
sous la petite main de l'enfant. 

4. Lorsqu'une racine arrétait le soc, le laboureur 
criait d'une voix puissante, appelant chaque bète par 
son nom, mais plutót pour calmer que pour exciter ; 
car les boeufs, irrités par cette brusque rósistance, bon- 
dissaient, cu^eusaient la terre de leurs larges pieds four- 
chus, et se seraient jetés de coté emportant la char- 
rue à travers champs, si, de la voix et de Taiguillon, 
le jeune homme n'eùt maintenu les quatre premiers 
tandis que V enfant gouvernait les quatre autres. Il 
criait aussi, le pauvret, d'une voix qu'il voulait ren- 
dre terrible et qui restait douce conime sa figure an- 
gélique. Tout cela était beau de force cu de gràce, 
le paysage^ 1' homme, 1' enfant, les taureaux sous le 
joug ; et, malgré cette lutte puissante oti la terre était 
vaincue, il y avait un sentiment de douceur et de 
calme profond qui planait sur toutes choses. 

(Da George Sand). 

Explication (3). — 1. La Journée et le vieux laboureur. Tran- 
chant ZZI coté du soc qui coupé. Robe, au figure. Rabattu m 
descendant, qui va en bas. — 2. Le jeune laboureur. Plaine 



(i) Parole in cui e è muta: ressembler, lessource, ressort, dessus, 
dessous, seller, cheptel. 

(2) P è muto in Bapliste, bapteme e composti, cheptel, compte e 
comp., compier, dompter, exempte, prompt, sculpter e derivati, sept, septiè- 
me, ecc. 

(3) Per amore di brevità omettiamo il Questionnaire che dovrebbe svol- 
gersi subito dopo V Explication» Sul modo di fare questa interpretazione 
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= pays plat. Labourable, laboureur, labourer, labeur ifamille 

de mots). Sentir le taureau sauvage; sentir le moisi; sentir le 

terroir; sentir bon, mauvais. Sauvage, farouche; sauvage qui 

appartient au bois; un animai est sauvage qui cherche les bois. 

Farouche emporte Tidée de brutalité et de flerté ; on est farou- 

caractère, sauvage par défaut de culture. S' irriter est 

t que se fàcher. — 3. Le garpon de ferme. Le gargon, les 

couvertes(CV)/»/r. le visiteur son chapeau haut de forme 

n). Sillon zi: tranchée faite par le soc de la charrue, Gaule 

le, longue canne. Acéré zz pointu. — 4. Labour et labeur. 

zz sauter. Emporter zn porter avec eux. Planer m se 

au-dessus. — Donnez le résumé suivi de ce qu'on vient 



ammaire, — 1. La charrue trainée par deux boeufs 
les. Les épaules couvertes d'une peau d' agneau. — Il 
passato usato senza alcun ausiliare s'accorda in ge- 
mmerò col nome al quale si riferisce, — 2. La charrue 
née par deux boeufs tranquilles. — Il participio passato 
;o coir ausiliario ètre si accorda col soggetto della pro- 
3. — 3. Le laboureur a travaiilé; il a creusé des sillons; 
lait dans les sillons qu'il avait creusés. — Con Tausiliare 
participio passato s'accorda col complemento diretto 
preceduto ; rimane invariabile se ne è seguito o se non 
fous avons acheté des livres (invariabile perchè il com- 
3 diretto livres si trova dopo il participio). — Les livres 
s avons achetés (variabile perchè il complemento que, 
3r livres, si trova prima del participio). 

coir, — 1. Composizione : Les travaux des champs. (Pian: 
village est rassemblé dans la prairie. Le faucheur, la 

légèrement vétue; les vieillards courbés par T àge. 

odoriférante, V abondante rócolte étendue aux rayons 
mts du soleil. Le foin sèché roule sous les ràteaux. La 
atiguée quitte les prés dépouillés). — 2. Fare accorda- 
occorra, i participi passati in corsivo: Un bon médecin 
agne, mow^^sur sa jument, s'en allait à la ville voisine. 



vedasi la Prefazione. Quella che noi diamo qui non è che una 
lufficiente ; spetta al professore di elaborare la Explication a secon- 
sogni della classe. 
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Il avaìt operguj chemin faisant, un mùrier chargé de très belles 
mùres. Il fut tenté d'en manger, et pour atteindre à V arbre il 
se mit debout sur la selle. Ce mCirier était plance au milieu d'un 
buisson d' ópines et de ronces. Le bon docteur, admirant la 
tranquillité de sa jument: « Je serais dans un grand embarras, 
dit-il, si quelqu'un allait crier: Hue ! » Il prononga ce mot si 
haut, que la jument partit, et voilà notre cavalier dans le buis- 
son. La femme et la servante du médecin, voyant arriver la 
jument sans maitre, furent effrayé, et s' iraaginèrent qu' il lui 
était arrivé quelque malheur. Accompagné de quelques voisins, 
elles coururent aussitót à sa recherche, et le trouvèrent au 
milieu des épines, où il s'était déchiré tout le corps. 

3. Medesimo esercizio del precedente : — A la porte d'un 
hotel vivait un petit décrotteur qui n'avait pour tonte fortune 
que sa sellette et une chienne, dont le talent particulier était 
de procurer de Touvrage à son maitre. Elle allait, par exemple, 
mettre sur les souliers du premier passant, excepté les pauvres 
gens, ses grosses pattes qu'elle avait d' abord trempé dans le 
ruisseau voisin. Empressé de réparer le délit, le décrotteur pré- 
sentait la sellette. Tant qu' il était occupe] la chienne tout atten- 
ti ve, était assis non loin de là. Elle avait /«^^^equ'il était inutile 
de crotter une autre personne ; mais une fois l'opération termine, 
ce jeu recommengait, quelques grands dangers qu'elle eùt déjà 
couru, car les gens n'étaient pas toujours dispose à rire de cette 
plaisanterie. Les domestiques de l'hotel s'étaient bien des fois 
più à la voir à Foeuvre, et son esprit lui avait donne une cé- 
lébrité qui bientòt de la cuisine avait monte jusqu'au salon. 

Une riche Anglaise ayant demandé à voir le maitre et la 
chienne, on les avait fait monter. Elle s' était passionné pour 
Tanimal, en avait off'ert deux cents guinées au propriétaire, et 
lui avait méme compté cinq guinées de suite. Ces arrhes avaient 
décide le décrotteur, qui n'avait jamais vu autant d'or; et quels 
que fussent ses hésitations et ses regrets, il avait succombé k 
la tentation. La chienne fut donc vendu, mis le lendemain dans 
une chaise de poste, et le soir du meme jour, place sur un pa- 
quebot, d'où on lui flt prendre la route de Londres. Cependant, 
le décrot eur, la première joie passe, ne s' était plus rappelé son 
trésor, et avait pensé à sa pauvre chienne qu'il avait sacHHé 
si facilement. Il versa des larmes mele de remords. Joie inespé- 
re! Le quinzième jour, la chienne est arrivé à la porte de Thótel, 
plus erotte que jamais et crottant mieux les pratiques. 

Descendu plusieurs fois en route, elle avait sans doute 
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observé pendant les heures qu' elle avait voyagé, qu'elle s' était 
éloigné en suivant une certaine direction, qu'on Tavait ensuite 
embarque et qu'enfln une dernière voiture Tavait transporté de 
Douvres à Londres. A peine depose dans la cour de l'xVnglaise, 
elle avait su s' échapper ; elle s' était Mté de retourner au bu- 
reau du départ, et avait suivi une voiture semblable à celle qui 
Tavait amene. A Douvres, elle s' était glissé sur un paquebot 
en partance, et descendu à Calais, elle avait suivi la route de 
Paris. Toutes dififérentes qu' avaient été ces promenades, elles 
lui avaient donne la théorie qu'après avoir marche pour aller 
quelque part, il fallait retourner sur ses pas pous revenir au 
gite, et le gite était à coté de son jeune maitre. 



L'écurie. 

I. L'intérieur de Técurie. 



Exercice. — Getto scène nous transporte dans une 
ócarie où logent les chevaux, les mulets et les ànes. 
Plusieurs gar^ons de ferme sont occupés à panser et à 
harnacher des chevaux. Dans Fécurie il y a une pro- 
pretó scrupuleuse. Un garden d' écurie renouvelle la 
litière et enlève le famier ; un autre, arme d'une four- 
che, met du fourrage dans le ràtelier et de V avoine 
dans la mangeoire. A droite un charretier en blouse, 
le fouet passe sur V ópaule, enlève les harnais d' un 
gros cheval bla ne. Il vient de faire un tour dans les 
champs. Quand le cheval n'aura plus de harnais sur 
son dos, ni mors, ni bride, ni muserolle, ni oeillère, ni 
collier, ni selle ou sellette^ il ira au ràtelier pour man- 
ger et à Fabreuvoir pour s'abreuver. Dans cette écurie 
il n'y a pas de harnais brillants, mais il y a pour- 
tant tout ce qu'il faut : de gros balais, un ràteau, un 
seau à eau, une lanterne, une brosse, une étrille et 
beaucoup de palile. A gauche, dans la cour, un pale- 
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frenier va atteler un cheval à une charrette. Ne fér- 
mez pas Técurie quand les chevaux se sont échappés. 

Questionnah'e. — Qua nous mentre cette scène ^ 
occupò à l'écurie,? Pourquoi fàut-il renouveler souvent 1 
Que met-on dans le ràtelier et dans la mangeoire ? A 
occupò le charretier? Que vient-il de faire? Quels 
principaux harnais du cheval? Que fait le cheval à Ta 
Quels objets voyez-vous dans V écurie ? A quoi est o 
palefrenier dans la cour? Quelle est la signiflcation du 
Ne fermez pas Técurie quand les chevaux se sont éc 

Grammaire. — 1. Il vient de faire un tour. Per 
un' azione avvenuta da pochissimo tempo (poc'anzi, 
ora) si usa il verbo venir de seguito dall' infinito indie 
azione. — 2. Un palefrenier va atteler un cheval. Pei 
un'azione assai prossima ad avvenire (fra poco, fra bre^ 
in procinto, stare per) si usa il verbo aller immediata] 
guìto dall' infinito indicante tale azione. — 3. Le pf 
harnache dee chevaux. L' articolo partitivo, di cui si t 
francese davanti ad un sostantivo preso in senso gene 
quando questo indica al singolare una quantità indeten 
al plurale un numero indeterminato, prende le forme i 
du, davanti a sostantivo m. s. \ che comincia per co 
de la > > f. s. i aspir. 

de r > > maschile o femminile singo 

comincia per vocale od h muta, 
dee, al plurale. Es. : J'ai mangé du pain, de la viande, 
lette et dee légumes. — 4. Le cheval w' a plus de hi 
y a de gros balais dans l' écurie. Il y a beaucoup t 
Soppressione dell'articolo partitivo. — In luogo dell' arti( 
titivo {du, de la, de V, des) si fa uso della semplice 
zione de : 

I, Quando il sostantivo indeterminato è preceduta 
negazione {ne . . pas, ne . . point, ne . . plus, ne . , ^ 
L' élève w' a plus de craie, 1' allievo non ha più gesso 
pas d' argent, non ho denaro. Il w'a Jamais de travail 
mai lavoro. 

IL Quando il sostantivo indeterminato, è precedu 
aggettivo qualificativo : J' ai de bons amis, ho buoni 
d' excellent café, caffè eccellente. 

LiOVBBA. Corso francese. Anno II. 
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IH. Quando il sostantÌNTo è preceduto da una parola che 
indica misura o peso, ovvf^ro da un avverbio di quantità: J*ai 
acheté trois kilo>i de cerises, ho comperato tre chilogrammi di 
ciliege ; il a beaucoup de lìvres, egli ha molti libri. 

5. Ce cheval n'a ni mors ni bride; il est sans collier et 
sans selle. Non si adopera né Tarticolo partitivo né la semplice 
preposizione de quando il sostantivo é preceduto dalla congiun- 
zione ni dalle preposizioni en e sans : Je n' ai ni argent ni 
crédit. Sans farine le boulanger ne fait pas de pain. La farine 
se transforme en pain. — 6. Ristabilimento dell' articolo partitivo. 
Invece di usare la preposizione de, come al N. 4, si adopera 
dì bel nuovo V articolo partitivo : 

I. In una proposizione negativa, quando la negazione non 
cade specialmente sul sostantivo indeterminato, ma bensì sulle 
sue specificazioni, Es: Je n'ai pas acheté de la biére que r>end 
ce hrasseur, non ho comperato della birra che vende questo 
birraio. Je ne vous ferai pas des contes imaginaires, non vi farò 
racconti immaginari. Je ne bois que de I' eau, bevo soltanto 
acqua. 

NB. Nel primo caso non si nega d' aver comprato della birra, ma si 
nega driver comprato la birra d'un certo birraio; nel secondo si afferma 
che i racconti saranno veritieri; infine il terzo è invero una forte afferma- 
zione. — Perciò si fa pure uso delPart. part. in una propos. negat. ed 
interrog. quando si presuppone che la risposta sarà affermativa: N'as-tu 
pas des livres? Lis donc. Non hai libri ? Leggi dunque. 

II. Quando Taggettivo qualificativo forma una specie di 
nome composto col sostantivo : Il y a des grands-péres qui aiment 
leurs petits-fils plus que leurs flls, vi sono dei nonni che amano 
i loro nipotini più dei loro figli. 

III. Dopo le voci la plupart, la maggior parte, le plus grand 
nombre, il maggior numero ecc., e dopo Tavv. di quantità bien 
usato nel senso di beaucoup: La plupart des hommes sont mé- 
contents, la maggior parte degli uomini son malcontenti. Bien 
des hommes son mécontents, molti uomini sono malcontenti. 

Detoh\ — 1. Composizione: Les travaux du palefrenier. 
— 2. Al posto della lineetta mettere o V articolo o la preposi- 
zione occorrente: Quoi - nouveau dans le journal? — L'ambas- 
sadeur - Angleterre est arrivé a Péking, - capitale - Chine. Il 
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a été chargé par le gouvernement anglais d'insister auprès - 
Tempereur - Chine sur une enquéte au sujet des massacres - 
missionnaires chrétiens. — Croyez-vous qu'on fera - guerre ? — 
Je ne le croìs pas. L' Angleterre a trop - intéréts en Chine 
pour désirer - guerre. Elle fait - commerce ìmportant avec ce 
pays, et les états ont souvent plus - crainte pour leurs intéréts 
que - souci pour les pauvres missionnaires. — Je le crois bien. 
Mais trouvez-vous que les Chinois ont tout à fait tort, de leur 
point de vue, quand ils hal'ssent - gens qui veulent leur faire 
abandonner la religion de leurs ancètres? Il n*y a pas - peuple 
qui ait à un si haut degré le respect - ancètres et - vieilles 
traditions que les Chinois. N'ont-ils pas - monuments funéraires, 

- temples où Y on prie pour les morts, - institutions qui ensei- 
gnent - respect - vieillards et - pères - famille ? Il est difficile 

- faire renoncer un peuple - croyances qui lui sont le plus 
chères. — Mais, mon cher ami, il n'y a pas - bon sens dans ce 
que vous dites. On ne veut pas convertir les Chinois par — 
force, mais par - douceur et - persuasion. Il n'y a pas - raison- 
nement qui puisse excuser - meurtres qui se sont comrais sur 

- gens inoflfensifs. - Mon ami, il est peu - questions qui ne puissent 
étre considérées de deux manières. 



IL Le cheval arabe 



(1) 



Exercice. — 1. Uà Arabe et sa tribù avaient atta- 
qué dans le désert la caravaae de Damas^ ; la victoire 
était complète, et les Arabes étaient déjà occupés à 
charger leur riche butin, quand les cavaliers du pacha 
d'Acre, qui venaient^ à la rencontre de cette caravane, 
fondlrent à Fimproviste sur les Arabes victorleux, en 
tuèrent un grand nombre, flrent^ les autres prisonniers, 
et, les ayant attachés avec des cordes, les emmenèrent 
à Acre pour en faire présent au pacha. 



(i) Per lettura diretta. 

* Si pronuncia s, ^ Imparf. di venir. ^ P. d. di faire. 
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1-Maroch, avait re<;u une 

combat ; comme sa bles- 
Turcs r avaient attaché 
emparés du cheval, em- 
ilier. Le soir du jour oìi 
s campèrent avec leurs 
les de Saphadt ; V Arabe 
nsemble par une courroie 
ie la tente oìi couchaient 
, tenu éveillé par la dou- 

hennir son cheval parmi 
autour des tentes, selon 
reconnut^ sa voix, et ne 
ller parler encore une fois 
se traina péniblement sur 
ins et de ses genoux, et 

,,Pauvre ami/' lui dit-il, 
s ? Tu seras emprisonné 
ìc les chevaux d' un aga 
enfants ne t'apporteront 
gè dans le crenx de la 
re dans le désert corame 
ras plus du poitrail Teau 

ton poil aussi blanc que 
e suis esclave, tu restes 
ia tente que tu connais^; 
i-al-Maroch ne reviendra^^ 
rideaux de la tente pour 
I enfants !'' 4. En parlant 
ronffé avec ses dents la 
rt d'en trave aux chevaux 
mais voyant^^ son maitre 



pouvoir. ^ P. d. di parvenir. ' 
di connaitre. *o Flit, di revenir. 
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blessé et enchaìné à ses pieds, le fldèle et intellige 
coursier comprit/^ avec son instinct, ce qu'aucune la 
glie ne pouvait lui expliquer et baissa la téte, flai 
son maitre, et Tempoignant avec les dents par la cei 
ture de cuir qu'il avait autour du corps, il partit { 
galop, l'emporta jusqu'à ses tentes, et en jetant s( 
maitre sur le sable au pied de sa femme et de s 
enfants, le cheval expira de fatigue. 

Tonte la tribù Ta pleure, les poètes Font chant 
et son nom est constaninient dans la bouche des Arabe 
de Jericho/^ (Lamartine) 

Explication. — 1. Les Arabes et la carovane. Butin, prò 
Le mot hutin est propreraent affecté à designer ce qu' on a pi 
en guerre ou sur F ennemi, des dépouilles ; le mot proie s( 
proprement à designer ce que les animaux carnassiers rav 
sent et mangent, leur chasse. Mais Y un et Y autre sont le pi 
souvent eraploy és dans des sens plus vagues ; le premier av 
une idée distinctive de pillage, le second avec une idée cars 
téristique de dUtrucHon, Fondre sur quelqu' un =: se jeter v 
lemment sur quelqu' un. A Timproviste iz: subitement, lorsqu' 
y pensait le moins. — 2. Le chef arabe blessé et garrotte ( 
Combat, bataille. La bataille est une action plus generale, 
ordinairement précédée de quelque préparation. Le combat sei 
ble étre une action plus particulière, et souvent imprévi 
8* emparer rr se rendre maitre, s' approprier, généraleme 
par la force. Emmener =r mener avec soi d' un lieu à i 
autre. Camper =: loger à la campagne (à la belle étoile), 
3. La iibération du cheval. Entraver = mettre des liens aux pie 
d'un animai pour empócher la marche. (La tente, la tant 
Poitrail zn partie de devant du corps du cheval. — 4. La MI 



** P. d. di comprendere. ** Qui eh si pronuncia come k. I princip 
vocaboli in cui chzzz'k sono : anachorète, archange, archeologie, archiéj 
copat, bcr.cchanal, chaos, chlore, chloro forme, chlorure, choeur, cholé 
cholérine, chorégraphie, choriste, chorus, chrétien, Christ, christianisr 
chrome, chronique, chronologiet, chrysalide, écho, eucharistie, Machia^ 
orchestre, psychologie, technique, trochèe, yacht. 

(i) Garrotter = attacher avec des liens qui serrent fortement. 
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. — Flairer zz odorer. Empoigner z= prendre 
main, dans la significatìon propre. Eraporter 
ec soi d' un lieu à un autre. — Donnez le ré- 
|u' on vient de lire. 

- 1. Le riche butìn. Un homrae riche. Une 
[ij une maladie légère. L' arabe blessé. Les 
chevaux entravés. Ton poil bianc. Le cheval 
gli aggettivi — Non esìstono regole fisse sul 
ettivi occupano nel discorso ; un uso affatto 
i porli prima del sostantivo che qualificano, 
•a ritenere che V aggettivo precede il suo so- 
I monosillabo, o quando nella pronuncia è più 
IVO, e lo segue : 

rappresentato da un numerale cardinale senza 
irticipio passato o da un aggettivo verbale : 
'Arabe blessé, une pensée embrouillée*; V eau 

idica la figura, il colore, il sapore, V odore, la 
il tatto, r azione, la nazione : une table ron • 

lane, une herbe amóre, une fleur odoriférante, 
un instrument sonore, du pain tendre, un 

nusique italienne. 

termina per esque, il, ule, ic, ique: une figure 
scours puéril, une femme crèdule, le jardin 
lanonique, ecc. 

vi che se Taggettivo ha un numero di sillabe sonanti 
sostantivo, allora lo precede ; in quella vece lo segue 
5 /égère indisposition ; une fante légère. 

Composizione : Le cheval. (Pian ; La plus no- 
r homme sur les animaux. Cheval docile et 
mt et intrèpide. Il renonce à son étre pour 
r la volonté d' un autre. Téte : bouche, nez, 
ns de feu), oreilles (droites et mobiles). Cou, 
ieds, sabots, queue. Harnais). — 2. Composi- 
n cheval (l). — 3. Mettere all'imperfetto del- 
bi in grassetto del brano seguente : 

fingere che un cavallo racconti egli stesso le vicende 
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Le jeu du cheval. Jouer au cheval quand on a huit 
ans, e' est un véritable bonheur, et un bonheur d* aut^ 
facile à se procurer, que le matériel n' a rien de bien ( 
Une cordelette solide, un fouet et deux ou trois comp 
et voilà tout un équipage organisé, volture, chevaux e 
compris. Étre cheval est bien : étre cocher est mieux : 
fait (1) claquer son fouet, et 1' on se figure, en criant : « G 
bas ! » qu' on va écraser les passants. Par 1' adjonctioi 
simple trompette d'un sou à Y équipement du cocher, o 
à se figurer que Ton conduit (2) une volture de tramwa;< 
du cornet avertisseur. -- 4. Aggiungere uno o due a 
qualificativi ai nomi seguenti: une fleur, un arbre, de 
un cheval, une classe, un fermier, une fermière, la v 
laiteriC; la fenétre, le raisin, le foin, l'eau, le chou, h 
V étable, la vache, le bouge, du beurre, le mouton, la 
la racine, le baiai, le palefrenier. 



Le village. 

I. Coup d' CBil d' ensemble. 

Exercice. — A. Le village n'est pas aussi 
ni aussi beau que la ville. Les naaisons ne so 
si belles que celles de la ville, c'est vrai, mais ci 
a sa cour et son jardin. Les rues ne sont pas } 
mais elles sont propres. Et tout autour du villa 
a des vergers pleins de magnifiques arbres fr 
Cast comme une forét, au milieu de laquelle ou 
<;oit les maisons, les cabanes et les granges. Ai 
temps, quand tous ces arbres sont en fleurs^ e' 
spectacle magnifique. Et des milliers d' oiseaux 
tissent leurs nids et chantent du matin au soir. 

— B. Au premier pian du tableau nous voy 
berger, sa grosse canne à la main, qui garde 1 
peau en compagnie de son chien. Il y a là un 
des chèvres, un bélier, des brebis, des agneai 



(i) Imperf. faisaiL (2) Imperf. conduisait. 
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idre et fleurie. Une rue tortueuse, 
)ite de cabanes coiivertes de paille, 
ières, et à gauche d'un ruisseau, tra- 
ionduit à réglise et jusqu'au som- 
>assant devant le pare d'un chàteau. 
clocher pointu couvert d'ardoises ; 
an coq dorè qui tourne au vent. 
e le dimanche les paysans vont 
messe et le serraon. Tout autour 
modeste cimetière, oh d' humbles 
jnt aux paisibles habitants l'endroit 
li leur furent chers. 
uisseau, en passant par une écluse, 
lu moulìn que nous voyons à gau- 
au moulin ; il moud le blé, qui se 
). Le ferra ier qui a porte les sacs 
;e trouve maintenant à V auberge 
;ttendant les sacs de ferine qu' il 
ar. Passons nous aussi 

in plein de farine, 

ire en s' envolant, 

jui sent le bon pain blanc, 

l et la narine. 

Les raaisons du village ne sont pas si 
ville. Pierre ne travaille pas tant que 
i negative si può usare si, tant, invece di 
raaisons du village ne sont pas si belles 
Le livre que vous voyez n'est pas celul 
Pronomi dimostrativi : al sing. maschile 
5UX ; al sing. femm. celle, al pi. femm. 
i dimostrativi si aggiungono gli avverbi 
maggiore o minore vicinanza d'un og- 
ceci questo, ciò ; cela (ga) quello, ciò ; 
3olui ; celle-ci costei ; celle-là colei ; ceux- 
coloro, rw. ; celles-ci costoro, /*. ; celles-là 
ae une forét. C'est vrai. Est-ce vrai ? (Est-il 
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vrai que les paysans le diraanche vont prier à Téglise ? 
coup penser c'est vivre, végéter c'est mourir. Col verbo étre 
il pronome ce: I. Quando il verbo étre comincia la proposizic 
Nelle interrogazioni. Però, se vi è un aggettivo qualificativo 
to dalla congiunzione que, allora invece di ce si adopera il 
vrai gue votre frère et malade ? C'est vrai. III. Per dare m 
forza ad una parola, la quale allora è seguita da un pr< 
relativo : C*est moi qui ai fait cela. (In questo caso il veri 
preceduto dal pronome dimostrativo ce non si pone al j 
che con un sostantivo o un pronome personale di terza p» 
plurale : C'est moi, c'est toi, c'est lui, c'est nous, e* est v( 
soni eux). IV. Quando il verbo étre si trova fra due ii 
Travailler c'est vivre. 

Devoir. — 1. Nel brano seguente mettere al posto 
lineetta il pronome necessario : 

— est en hiver. Les enfants sont encore au lit ; no 
est temps de se lever « Voyons, dit la mère, allons, — e 
allons, debout, paresseux! — Oh, maman, il fait si froic 
avons encore le temps ; — n'est que sept heures. Laiss 
dormir un quart d'heure encore. Vous serez de nouveau 
tard, et vous serez punis. — Oh, maman, nous nous habi: 
très vite ; — est si agiéable de rester au lit, on est si 
et on repose ; — bon ! — Mais, petits vauriens, le d^ 
vous attend. Du reste, — est bon dans la chambre; le 
est chaud. Combien d'enfants doivent se laver dans Teau 
et s' habiller dans une chambre froide ! vous ne pouv( 
rester plus longtemps au lit: — est impossible. — est 
cause. Sortez, et venez vous laver. — est votre pére q 
mécontent quand il verrà que vous n'étes pas encore h^ 
Le voilà, il descend » — « Bonjour, ma chère, bonjoui 
enfants. Comment, vous n' etes pas encore préts ? Il f 
dépécher, — ne sent pas bon ici dans la fumee. — Oui, oi 
d' allumer le poèle. Mais — sera vite fini, il ronfle d 
Mon pére, j'ai mal à la téte, est — que je puis rester à la m 
Tu n*y penses pas, tu as mal à la té te pour étre resi 
longtemps au lit. D'ailleurs, — passera. Le meilleur i 
contre le mal de téte, — est le grand air. — ne vaul 
de rester à la maison. — Maman, nous sommes habillés. - 
voilà — est fait; venez vous mettre à table ; et dépéchez — 
— est déjà huit heures moins le quart. — Sais-tu; — est d( 
heures moins le quart. — Sais-tu, pére, — que je trou 
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lus n'avons pas de géographie ce matin ; 
L géographie, — AUons, ne causez pas, 
temps. Prenez tout — dont vous avez 
BoDJour, papa ; bonjour, maman ! — 2. 
leirindicativo i paragrafi A e B dell'E- 



atin à la campagne. ^'^ 

Nous avons un gotìt nnturel pour 
oin du fracas des g-randes villes et 
ces que leur vaine et tumultueuse 
ivec quel plaisìr vivement resseuti 
er Fair de la sante, de la liberté, 
[ne scène se prépare, plus intéres- 

toutes celles que 1' art invente à 
ous amuser ou vous distraire. Du 
tagne qui borne Thorizon, T astre 
• brillant de tous ses feux. Le si- 
est encore interrompu que par le 
idre du rossignol, ou par le zéphyr 
dans le feuillage, ou par le bruit 
qui roule dans la prairie ses eaux 
oyez-vous ces collines se dépouiller 
le de pourpre qui les recèle, ces 

agitées se balancer au loin, sous 
ines, ces chàteaux, ces bois, ces 
iient groupés, s'élever du sein des 
siner en traits ondoyants dans le 
rs ? — 4. L' homme des champs 
3 sa robute compagne fait couler 
isière le lait de ses troupeaux, le 
^aiement un pénible sillon, ou^ la 
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serpe à la mnin, émonder en chantant Tarbuste qui ne 
produit pour vous que des fruits savoureux ? 

ExpUcation. — 1. La vie champétre et la ville. Naturai 
de la nature ; champétre = du charap ; loia zz lointain ; f 
cas zz grand braìt; jouissance = action de jouir ; factice 
artiflciel, qui n' est pas réel ; vain zz inutile (synonime); r 
sentir zz sentir (syn.) ; de la paix zz paisible. — 2. La nuit 
la pointe du jour. Frais zz dépense suhsf. du verbe dépenser 
consommer de T argent ; distraire rz divertir (syn.); soramet 
cime zz point le plus haut ; s' élancer zz se lancer en ava 
plaintif zz plein de lamentation ; feuillage =i toutes les feui] 
d' un arbre ; rouler z= avancer en tournant ; prairie zz te 
qui donne de V herbe (une prairie éraaillée de fleurs). — 
La campagne. Se dépouiller zz perdre ce qui couvre ; par 
grès zz peu à peu ; recéler zz cacher (syn) ; mollement adve 
de mou; nuance zz légère gradation de couleur, diiférence 
licate entre choses du mòrae genre ; chaumière = cabane (sy 
trait zz ligne ; ondoyant zz qui ondoie, qui a des mouveme 
d' andulation. — 4. L' homme. Taiidis que zz pendant que ; con 
iz descendre un liquide; grossi er zz qui n' est pas fin; pèni 
n qui fatigue ; sillon z= trace de la charme dans la ter 
serpe zz couteau recourbé pour couper du bois ; émonder 
couper les branches inutiles; savoureux zz qui donne une : 
pression agréable à V organe du goùt. 

Donnez le résumé suivi de ce qu'on vient de lire. 

Grammaire. — 1. La montagne qui borne V horizon. 
zéphyr qui murmurc dans le feuillage. Les jouissances que 
société peut offrir. 

I pronomi relativi sono : 

Nora, qui, lequel, che, il quale 

Gen. de qui, dont, duquel, di cui, del quale 

Dat, k qui, auquel a cui, al quale 

Acc. que lequel che, il quale. 

Osservazioni. — Qui che, serve per ambo i generi e numeri, ma 
casi obliqui si usa soltanto per le persone. Lequel si declina in gene: 
numero nel modo seguente : m, s. lequel, duquel, auquel, lequel ; ;;/. 
lesquels, desquels, auxquels, lesquels ; y. s, laquelle, de laquelle, à laqu 
laquelle, ; /, pi. lesquelles, desquelles, auxquelles, - Que è pronome 
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senso di il nuale. avverbio nel senso di quanto e congiunzione corrispondente 
maison que vous aves vue. Que de fleurs vous avez ! 
z raison. - Il pronome quoi, che^ che cosa, non rappre- 
in un modo indeterminato non è mai immediata- 
da un verbo: Il n'y a rien sur quoi 1' on alt plus 
su cui si sia disputato di piti. 

nitivo dont, tutti gli altri pronomi relativi 
nche da pronomi interrogativi: Lequel de 
éférez vous ? Quali di questi due libri preferite ? 
5 plus d'argent ? Che ? Non avete più denaro ? 

Al posto della lineetta mettere il pronome 

avenir. Les hommes passent comme les fleurs ; 
e matin et — le soir sont flétries et foulées aux 
bions des hommes s'écoulent comme les ondes 
) — personne ne peut* arréter le cours. Rien 

temps — passe si vite ! Toi-méme, mon flls, 
éme — jouis maintenant d'une jeunesse si vive 
isirs, souviens^-toi que ce bel àge n'est qu'une 
s se fanent, — la vie sera bientòt séchée ; tu 
lement ; les doux plaisirs — t'accompagnent et 
itte vie, la force, la sante, la joie s'évanouiront 
onge, il ne t'en resterà qu'un triste souvenir ; 
i ton visage, courbera ton corps, aifaiblira 
iégoQtera du présent et tu auras peur de 
— tu as peur, n'est pas éloigné. — Hélas ! il se 
rrive : ce — vient avec tant de rapidité, n'est 

présent — s'enfuit estdéjàbien loin, puisqu'il 
aioment que^ nous parlons. — Ne compte dono 
;ur le présent, mais soutiens^-toi dans le sen- 
sur — marche la vertu. 



roxx, 2. Impér. de souvenir. 3. Prés. de s'enfuir. 4. 
de soutenir. 
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III. Le le ver du soleil. 



Exercice. — 1. On le voit s'annoncer de loi 
les traits de feu qu'il lance au-devant de lui. L'i 
die augmeiite, Torient paraìt (1) tout en flammes ; 
éclat on attend Fastre longtemps avant qu'il se 
tre ; à chaque instant on croit (2) le voir paratti 
le voit enfln. Un point brillant part corame un 
et reraplit aussitót tout Fespace ; le voile des ter 
s'eftace et tombe. — 2. L'homme reconnaìt {i 
séjour et le trouve embelli. La verdure a pris d 
la nuit une vigueur nouvelle ; le jour naissar 
Féclaire, les premiei's rayons qui la dorent, la moi 
converte d' un brillant réseau de rosee qui rèi 
à F oeil la lumière et les couleuis. Les oisean 
clioeur (4) se réunissent, et saluent de concert L 
de la vie; en ce moment pas un seul ne se tail 
leur gazouilleraent, faible encure, est plus leni e 
donx que dans le reste de la journée ; il se sei 
la langueur d'un paisible réveil. — 3. Le concoi 
tous ces objets porte aux sens une impression de 
cheur qui semble pénétrer jusqu'à Fame. 11 y a li 
demi-heure d'enchantement auquel nul homme n 
siste : un spectacle si grand, si beau, si délicieux. 
laisse aucun de sang-froid. (J. J. Rous 

Explication. — 1. L'aube. Trait = dard. Éclat =z 
brillante, splendeur. — 2. L' homme, la verdure, les ar 

Durant, pendant. Darant exprirae un temps de durée s^ 



(i) Ind. prés. de paraitre. (2) Ind. prés. de croire. (3) Ind. 
reconnaitre. (4) V. pag. 21. (5) Ind. prés. de se taire. 
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ntendre qu'une partie de temps. 
ìment zi: petit bruit agréable que 
;. — 3. Il y à la = il se passe. 



volt s'annoncer de loin. L'orient 
un spectacle auquel nul homme 
^un de sang froid. 

idono in invariabili e variabili, 
variabili sono : autrui, altrui ; on 
quiconque, chiunque, quelconque, 
urs^ pL, parecchi. 

jrasi talora Ton per eufonia. 

mbo i generi e numeri sono : au- 
tre, V altro ; certain, cer^wwo ; tei, 
, qualcuno; méme, stesso.- 

fa quelques-uns, quelques-unes, et 
al femminile. 

singolare, ma pei due generi, so- 
lacun, ciascuno; chacune, ciascuna, 

tempi. 

Non verrà nessuno, 
Si vive e si muore una sol volta. 
Ognuno ha i suoi difetti. 
Tutto dipende dall'educazione. 

ella lineetta mettere o comple- 
iveniente : 

rester en ville tou — Tété. Tou — 
ies, les rues sont désertes et les 
— . C'est toujours la — chose. 
avis, j*aime beaucoup cette tran- 
le et les occupations incessantes 
s, je ne suis jamais oisif ; eh a — 
ì. Et mes amis ne s' en vont pas 
elqu — s qui restent et qui vien- 
ipons Tun — autre en nous occu- 
racontons (run — autre) quelqu — 
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historiette, nous lisons quelqu — vieux roman, nous faisc 
une promenade quelc — dans les environs. 

Moi, ga m'ennuie ; j'aime mieux faire un petit voyaj 
Cha — jour on voit autre chose, et on revient plus frais 
plus dispos qu'auparavant. 

— revient souvent fatigué. Croyez-moi, quelqu — pi 
qu' — aille, — emporte toujours soi — , et la source de voi 
bonheur n'est pas dans 1 — autr — ni dans les choses que Y 
voit, mais en vous — . 

Ce sont de sages paroles, mais je doute que — le mon 
en soit également convaincu. 

2. Al posto delle lineette mettere i pronomi convenien 

Mercure et le bùcheron. Un pauvre bùcheron perdit 
coguée. Il en était très affligé, car — était tout son bien, 
Seul moyen de gagner son pain et — de sa nombreuse fami! 
N'ayant pas d'argent pour acheter une autre coguée, il et 
au désespoir. Enfin, les yeux baignés de larmes, il s'écri 
„Jupiter^ j'ai perdu ma cognée, Jo suis très malheureux ; ren< 
la- moi !" Sa plainte fut entendue au ciel. Jupiter envoya 5 
flls Mercure — se presenta tout à coup au pauvre bQchei 
en lui disant^ : „Ta cognée n' est pas perdue, j'en ai trou 
une; reconnaìtrais^-tu la — ?*^ Le bùcheron dit que oui^ 
Mercure lui montre une belle cognée d'or. Mais Thonnéte 1 
eheron répond : „ — n* est pas la — '* Alors Mercure lui m* 
tre une cognée d'argent et lui domande si — 'est la sien: 
Le pauvre bùcheron la refuse encore. Enfin le dieu mon 
une simple cognée de fer avec un manche de bois. „Voilà la 
cette fois," s'écrie aussitòt le bùcheron ; ,.je serai content, 
vous me donnez celle-ci/' — ,,Tu les auras toutes trois," 
Mercure, „ta probité sera récompensée.., — Le bùcheron, in 
reux de ce riche présent, rentre chez lui, ombrasse les 

et leur raconte lui est arrivé. Plusieurs compagnons 

bùcheron, ayant entendu Thisthoire des trois cognées, se re 
dent dans la forét, y perdent leurs cognées et prient Jupi 
de les leur rendre. Mercure se présente à eux, leur mon 
une cognée d* or et — d'eux, tendant les mains, déch 
que la cognée présentée par le dieu lui appartient. Mais, 
lieu de leur donnner la belle cognée d'or, Mercure les qui 
en ne leur donnant ni la cognée d'or ni ils avaient perd 



I. Part. prés. di dire. 2. Condit. di reconnaìtre. 3. dire que oui = d 
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Loup et le jeune mouton. 



1. Des raoutons étaient en sùreté 
es chiens dorràaient, et le berger, a 
md ormeau, jouait de la flùte avec 
^oisins. Un loup affarné vint, par les 
;e, reconnaìtre Tétat du troupeau. Un 
is expérience et qui n'avait jainais 
1 conversation avec lui. — 2. Quo 
er lei? dit-il au glouton. — L'herbe 
lui répondit le loup. Vous savez que 
3UX que de pàìtre dans une verte 

fleurs, pour apaiser sa faim, et d'al- 
if dans un clair ruisseau : jai trouvé 
Que faut-il davantage ? J'aime la pin- 
gue à se contenter de peu. — Il est 
t le jeune mouton, que vous ne man- 

des animaux, et qa'un peu d'herbe 
la es»:, vivons comme frères et pais- 

3. Aussitót le mouton sort du pare 
il le sobre philosope le mit en piè- 

3s belles paroles des gens qui se van- 
ax . Jugez-les par leurs actions, et 
:iours. (Fénelon). 

L. Le pare et le loup. Mouton = animai de 
zz clòture dans Ics prairies pour les bes- 
i, gourmand. Le gourmand aime à man- 
chère ; il faut qu'il mange, mais non sans 
gè avec tant d'avidité, qu'il avale plutót 
e màche pas, il gobe. Le glouton ressemble 
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fort au goulu ; mais, plus brutalement vorace, il se jette avec 
plus d'ardeur sur sa proie, s'acharne sur elle, la dévore d'une 
manière dégoutante, et avec tant de rapidité qu'il semble '^ 
loir Tengloutir. Ainsi, le loup est particulièrement appelé 
animai glouton. — 2. Dialogue entro le loup et le mouton. 
vantage zz plus. Repartir n: répliquer promptement. Chai 
muscles. La chair se rapporte à la composition physique de 
nimal ; on dit viande pour indiquer la nourriture ; mais on 
aussi chair de perdrix, de poulet, de lièvre etc, et de to 
les chaira qui sont aussi des viandes: mais on ne dit pas 
la viande de perdrix, de poulet, etc. ; ce qui vient peut- 
de ce qu'anciennement viande et alimenta étaient synonyi 
Pas et point sont synonymes. Pas énonce simplement la ni 
tion ; point appuie avec force. Le premier souvent ne ni( 
chose qu'en partie ou avec modification : le second la nie 
jours absolument, totalement et sans réserve. Règie génér 
on doit employer la particule point quand elle a la significa 
de jamais. Vous ne mangez point la chair des animaux ? - 
Tragèdie et moraiité. Mettre en pièces =z dépecer. Se défiei 
méfier. Ces deux verbes marquent en general le défaut 
confiance en quelqu'un ou quelque chose, mais se méfier es 
me un senti ment plus faible que se défier, une disposiiion 
sagère et qui pourra passer, tandis que se défier marque 
disposition habituelle et constante : Il faut se méfier de e 
qu'on ne connaìt pas encore, et se défier de ceux desquels 
a été une fois trompé. — Donnez le résumé suivl de la 1 
précédente. 

Grammaire. — 1. Que venez-vous chercher ici? — 
sobre philosophe mit-ll en pièces le jeune mouton? — Ef 
que le sobre philosophe mit en pièces le jeune mouton ? — Il 
donc vrai que vous ne mangez point la chair des anima 
Deirinterrogazlone. Que venez vous chercher ici ? Nell'interré 
zione bisogna anzitutto porre attenzione al soggetto. Se es 
rappresentato da un pronome personale, questo segue il v( 
a cui vien unito mediante lineetta {trait d'union). — Le sobre 
losophe mit-il en pièces le jeune mouton ? Se il soggetto è ] 
presentato da un sostantivo, allora esso precede il verbo, 
dopo questo, e legato con lineetta, si pone il pronome pe 
naie nominativo di genere e numero corrispondenti al sogg 
stesso. — Est-ce que le sobre philosophe mit en pièces le je 
mouton? Un'altra forma interrogativa si è quella di lasc 

l'OViRA, Cono /ranceu. Anno li. 
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etto prima del verbo, facendolo però 

che dà all'interrogazione il significato 

I est donc vrai, que vous ne mangez 

lux (Vous ne mangez point la chair des 

Dsizione interrogativa il soggetto man 

, del verbo, quando si presuppone che 

lativa. — 2. Vous ne mangez point la 

n' est plus doux que de pattre dans 

:-les par leurs actions et non par leurs 

B. — Nella lingua francese la nega- 

3nte di due parole, di cui Tuna (ne) si 

3 la seconda dopo, nei tempi semplici, 

pas, noìì ; ne ... point, non ; ne ... plus, 



Non fumo (ora). 
t Non fumo (mai). 

Non fumo più, 

Tei tempi composti la seconda parte della ne- 
rio e il verbo : 

té. Non ho fumato 

fumé. Non ho mai fumato. 

negazione precedono Tinfinito del verbo : Il 
ì pas travailler. Dice che è ammalato per non 

Lzione p(u o point quando v'è qualche altra 
che abbia un significato negativo : 

ne. Non ho veduto nessuno. 

verbo e sostituisce in generale una proposi- 
is ? Non. 

ugare interrogativamente e negativa- 
da diversi complementi diretti, i verbi 
i del modo indicativo : compter, finir, 
?are negativamente i verbi seguenti in 
: Fair effaré, étre fàché. — 2. Coreg- 
^aboli fra parentesi : Une maitresse de 
:. Une maitresse de maison^ qui ne sur- 
l; ses (domestique), voyait {iion, sa) aisance 
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diminuer chaque année. Elle résolut d'aller consulter un ermi 
-qui demeurait au fond d' une (épaift) et (profond) forét. « M 
pére, lui dit-elle, moa ménage ne va pas blen, mes {aff^ah 
sont dans une très (mauvais) situation. Indiquez-moi un reme 
à (tout) mes (mal). » 

Le (cieux) ermite, qui était d'une humeur (jovial), lui pi 
senta {un) {petit) cassette bien fermée, en disant : « Penda 
toute {un) année, vous porterez cette cassette à la cuisine, à 
cave, dans les {écurie), dans les (grange), dans les {bergeri 
enfin dans {tout) les {coin) et {recoin) de votre maison, tri 
(fois) par jour et trois {fois) par nuit, et je vous promets q 
Taisance reviendra dans votre maison. Au bout de V ann 
n'oubliez pas de me rapporter la cassette, » 

La {bon) dame, qui avait (un) (entier) conflance dans ì\ 
ficacité de la cassette {mystérieux), suivit les {recommandatic 
du vieillard. Elle promena régulièrement {ce, se) coflfret da 
{tout) les ipartié) de {son, sa) maison. La {premier) fois qu' e 
descendit à la cave, elle y surprit le gargon d'écurie au m 
ment où il dérobait plusieurs {bouteille) de vin. Visitant la ci 
sine à {un) heure très avancée de la nuit, elle y trouva ] 
[servante) {ce, se) chauffant autour d'un bon feu et (ce, se) rég 
lant de (friandise), Eu entrant dans {un) des {grange), elle s 
pergut qué la porte en avait été laissée ouverte, que les {poul 
les {dindon), les (oie) y avaient pénétré et y commettaient d 
{dégdt). En parcourant les {écurie), elle y vit les {vache) presq 
enterrées dans une litière (infect), les (cheval) à jeun et n 
soignés. C'est ainsi qu'à {tout) heure elle avait à reprimer 
[nouveau) abus. La prosperile revint bientót à la ferme, et 
fermière, très {superstitieux), attribuait ce bienfait aux {ver 
de la cassette. 

Au bout de T année, \\excellent) fermière reporta la cf 
sette au {vieux) ermite, et Tabordant avec une mine (joyeux) 
{reconnaissant) : « Tout va beaucoup mìeux chez moi maintena 
lui dit-elle ; mais j'ai (un) prière à vous adresser : il faut q 
vous me laissiez ent^.ore la cassette pendant {tout) la {nouvea 
année. » 

L'ermite lui répliqua : « Vous céder de nouveau {ma, nn 
(précieux) cassette ! non, je ne le ferai ; mais je vous fei 
présent du remède qu'elle contient. > Ce disant, le bon solitai 
ouvrit la (mystérieux) cassette. Qui fut bieu surprise? {Ce, 
fut la {bon) fermière ; car elle n'y vit qu'une {petit) bande 
papier sur {laq.,.) .on lisait {ces, ses) {parole) : « Il n'est, pc 
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lui rhomme aux cent yeux 
velile à (c«, se) que tout s'ex- 



il le. 



sous les yeux représente quel- 
ville et est divise en quatre 
rands magasins et la foire. 



ace. 

il de la place. 

QÌère scène représente une 
inde ville. Est-ce un quar- 
égant qui se présente ici ? 
Juel est le premier edifico 
itaurant. Au premier étage 
ms d'un grand hotel. Aux 
t les chambres à coucher. 
Whve au fond . à gauche ? 
qui en est séparé par une 

remarque sur le trottoir 
tàbles du café ; elles ser- 
mes et messleurs, qui s'as- 
Sur la première table on 
pour les fumeurs. Près de 
en osier. Plusieurs per- 
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sonnes sont assises aiix tables du caie : quelqu 
prend une demi-tasse de café, (1) un autre prend un v^ 
(bock) de bière, un troisièrae du verraout. Le café < 
il bon ? Il est très faible ; c'est ce qu' òn appelle 
café de femme de chambre. Un monsieur à la ba 
rousse, un pardessus de demi-saison sur le bras, lìt 
dernières nouvelles du journal. Un journal quotid 
a ordinairement quatre pages. La première est dèe 
à Tarticle de fond, aux dépéches provenant de la 
pitale et de Tétran^er ; la deuxièrae et la troisiè 
page contiennent les nouvelles politiques, les peti 
nouvelles, les débats du Parlement, savoir (c'est-à d 
de la Chambre des députés et du Sénat, les choses 
Textérieur, la chronique judiciaire, les faits divers, 
dernières nouvelles, le courrier des théàtres, des sp 
tacles et des concerts, le Bulletin commercial et de 
Bourse et entìn le feuilleton, qui est ordinairement 
roman inséré au bas du journal. La dernière page 
destinée à la publication des annonces commerciala 

Nous voyons un monsieur qui va au café a 
madame sa femme. Il porte un chapeau haut de for 
et une redingote noire. A la boutonnièi'e de la reding 
il a un bel oeillet blanc. Monsieur est mis à la derni 
mode. Madame aussi est mise à la dernière mode. C 
ce qu'on ne peut pas dire de la modeste demoisi 
qui est en train de jeter une lettre dans la boìte i 
lettres. Cela ne signifie pas qu'elle soit moins heurei 
Demandez-lui : Mademoiselle, désireriez-vous étre si 
mise à la mode? Vous verrez qu'elle vous répond 
Nenni (2)! 

C. A droite on volt une belle place publìque t 
mouvementée. Elle est traversée par tonte sorte 
véhicules : des omnibus, des voitures de place et 



(i) V. nota a pag. 40. (2) pron, nani. 
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es tramways (1) à chevaux, à 
es automobiles et des bicyclet- 
ppelle sapin ou fiacre la vol- 
ine le nom de teuf-teuf ou aussi 
;. Étes-vous cycliste, Monsieur ? 

pédaleur enragó. Il y a déjà 
u vélo et vous savez, tout aussi 
entiel en pódalant, c'est de met- 
en mouvement, de bien manier 

tout droit devant soi et ... de 



(idre. Indk. presente : Je prends, tu 
ons, vous prenez, ils prennent. im- 
S8. rimoto : Je pris, etc. Part. passato : 
s: dolce, faux falso^ préflx predetermi- 
il femminile: rousse, douce, faasse, 
lonsieur va au café avec madame sa 
à la dernière mode. La modeste 
postale dans la boìte aux lettres. 
s étre soumise à la mode? Voilà 
LÌ monsieur, signore, madame, signora, 
no al plurale messieursy mesdamesy 
ti con l'aggettivo possessivo e perciò 
mque determinativo ; però al fem- 
"minante : une dame, une demoiselley 
a dame, la demoiselle e non une wa- 

;uiti da altro nome o titolo, l'articolo 

► : il signor dottore, monsieur le doc- 

ntessoy je parie de madame la com- 

ativo : buon giorno, signor dottore, 

ir. 

3Ì usa r articolo : il signor Pietro, la 



e (tràmué). (2) Il Questionnaire viene omes- 
Esercices susseguenti per amore di brevità, 
rattazione didattica in classe. 
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signora Bruni, monsieur Pierre, madame Bruni. Se però il n 
me è preceduto da un aggettivo di qualità usasi pure V ari 
colo, p. es. : le bon monsieur Pierre, ce bon monsieur Pierre, 

Siccome sieur è caduto in disuso, si dice un monsieur, ce monsiet 
ces meszieurs ecc. mentre non si dice : celie madame, ces mesdemotselles ec 
essendo sempre in uso i nomi : dame, demohelle, come s'è detto di sopr 
questo sii^nore è mio cugino, ce monsieur est mon cousin ; quella signora è n 
cugina, cette dame est ma cousine. 

4. Un pardessus de demi-saison. Demi mezzo, è invariabi 
quando precede il sostantivo, e s'accorda con esso quando 
segue : Une demi-heure, une heure et demie. 

Devoir. — 1. Invece dei puntini mettere il vocabolo co 
veniente: Madame a besoin d'une bonne? — Oui mon enfai 
Faites-vous bien la cuisine? Pouvez-vous servir de femn 
de chambre? — Oui ... Combien de gages donne ... ? — S 
cents (1) francs. — Cela me convient. A quelle heure se lèv< 
t-on ? — A sept heures en hiver, à six heures en été ? — 
a-t-il un tapis à mon lit? — Oui, ma Alle. — Ai-je mon ca 
au lait tous les matins? — Cela va de soi. — Vos fllles, les 
sont-elles traitables? — Comment donc? — Eh bien, quar 
entrerai-je chez ... ? — Demain, si vous voulez. — A demai 
donc, ... — Mais, dites donc, ma fiUe, jouez-vous du piano ? 
Non, ... — En ce cas, vous ne faites pas mon affaire. — 
Mettere al tempo conveniente gllnfinitivi in corsivo del brai 
seguente : Un pari. Le vaudevilliste Rougemont aimer beaucoup 
mystifler les gens. Un soir, il parier avec des amìs qu'il e: 
trerait dans le premier café venu, et qu'il se ferait pay< 
sur-le-champ une demi-tasse par la première personne qu' e 
lui designer, 

S'il sarvenait une querelle, Rougemont serait considér 
Gomme ayant perdu la gageure. (2). 



(i) I numeri vingt e cent, quando non sieno seguiti da altro e 
mero, sono considerati come nomi e prendono la s del plurale se soi 
preceduti da un numero che li moltiplichi : deux cents francs duecen 
franchi, quatre-vingts livres, ottanta libbre ; ma si scriverà deux cent quin 
francs, quatre-vingt-huit livres, i numeri vingt e cent essendo seguiti da hu 
quinze. In qualche caso dicesi anzi un cent, per es. : un cent d'ceu/s i 
centinaio d'uova. (2) Si pronuncia come sé fòsse scritto gajure. 
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boulevard du Tempie, ses amis lui designer le 
3Ù un bon citadin du Maraìs se préparer k pren- 

i Vàborder et lui dit : Monsìeur, je suis inspec- 
\ cafós de France. Ma mission est de savoir si 
►ns étre bonnes. Permettre - moi de goùter à 
te tasse qui n'a pas été préparer à mon in- 

ime étourdi le laisser s'emparer de son moka 

traìt. — Excellent ! s^écrier Rougemont. Et se 

\ gargon de café : — Servez une autre tasse k 

)ahi, le suìvìt de V oeil s' éloignant gaiement 
il ne se réveiller qu' au moment de payer sa 
DFsqu'on luì réclamer le prix de deux demi-tas- 

zione : La place principale de ma ville. 



IL U éclairage. 



— Cette place publique est éclairée à 
i' éclairage au gaz a remplacó dans les 
)ux de province Téclairage au pétrole et 
is dans les grandes villes on a déjà in- 
rage à V électricitó et à V acótylène. Cet 

est un chef-d' oeuvre de V invention hu- 
itroduit aussi dans les bateaux à vapeur. 

a encore V éclairage à gaz où chaque 
lie d'un manchon pour obtenir la lumière 
ce. 

nos grands-pères faisaient (2) usage de 

suif. Plus tard on fit des bougiesi. de ciré 



n prend son café aprés le déjeuner ou le diner, on de- 
sse. (2) Faisaient proti, f<?saient. 
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de stearine. Les bougies stéariques, ou, tout court, les 
bougies cut presque entièrement remplacé les chandel- 
les et les bougies de ciré. Ces dernières ne sont j 
employées que dans les églises. 

Dans beaucoup de familles il y a ancore la lar 
à pétrole. Les parties d'une lampe sont: le pied. 
récipient, le bec par où sort le bout de la mèclie qu 
niente ou qu'on baisse par une vis (1), le verro 
lampe, le globe ou l'abat-jour. 

Grammaire. — 1. Faire fare. Indie, presente. Je fais, tu 
il fait, nous faisons (2), vous faites, ils font. Imperfetto : Je fai 
etc. Passato rimoto : Je fls, etc. Futuro : Je ferai, e te. Imperai 
Fais, faisons, faites. Part. presente : Faisant. Part. passato : ] 
— 2. Introduire introdurre, Indie, presente: Jlntroduis, nous ii 
duisons, etc. Imperfetto : J'introduisais. etc. Passato rimoto : J'ir 
duisis, etc. Partieipio presente : introduisant. Par tic passato : ir 
duit. — 3. a) Le chef-lieu de province — les chefs-lieux de prc 
ce. L'oiseau-mouche — les oiseaux mouches. Le grand-pèr 
les grands-pères. — b) Le chef-d' oeuvre — les chefs-d* oeu 
Le bateau à vapeur — les bateaux à vapeur. — e) Le pc 
manteau — les porte manteaux. Plurale del nomi composti 
Quando un nome composto è formato di due sostantivi o 
aggettivo e d'un sostantivo, tutti e due i componenti si 
gono al plurale, b) Quando un nome composto è formato di 
sostantivi riuniti da una preposizione, gli è solo il primo e 
ponente che prende il segno del plurale, e) Quando un n 
è composto d'un verbo o d'una parte invariabile del disc 
e d'un sostantivo soltanto questo secondo componente pn 
il segno del plurale. (Però abatjour e altri consimili rimana 
invariabili in causa del loro senso; qui per es. s'intende 
objets qui abatfent le jour, quindi un abat-jour, des abat-jou 
Devoir. — 1 . Mettere al plurale i vocaboli in corsivo: Les ( 
huant sont des oiseaux que nous devons protéger, parce q 
font la chasse aus souris et aux rats. De tous les étres ani] 



(i) Pron. mss, (2) Ai di /aire equivale a e muta nella prima pe: 
plurale deirindicativo presente e dell'imperativo, in lutto l'imperfetto 
participio presente. 
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)s plus élégants pour la forme et les plus 
urs. Les eau de-tne de Cognac sont très 
sont peuplées d'animaux utiles. Cette 
et deux vice-président. Les tableaux de 
.f d'oeuvre, Avez-vous vu les beaux arc-^ 
Q de deux tire-bouchon, Cette paysanne 
aurais besoin de quelques timóre-poste, 
eau'/rère sont à la campagne. — 2. Da 
3 chauve-souris, un sourd-muet, un vice- 
ìj un porte-monnaie, un abatjour, un 
3-allumettes, un garde-fou, un cure-dents 
fils, une belle Alle, un contre-poison, un 
Ishommes) (1), un porte-faix, un rouge- 



.a gare. 



itérieur d'une gare. 

US voici devant V intérieur d' une 
le lieu d'arrivée et de départ des 
édée d'une vaste place où arrivent 
ment les voyageurs avec leurs ba- 
peu eie ve, est munì d'une grosse 

encontre d'abord une grande salle 
i'affiches de toutes couleurs, dont 
ent les heures de départ et d'arri- 
a aussi la salle des pas perdus où 
igeurs qui arrivent. 

è mouillé ; al plurale / non si pronuncia. 



Digitized by 



Google 



A gauche on voit les guichets où V on prend 
billets de première, de deuxième et de trosième eh 
des billets simples ou d'aller et retour. Ensuite on 
enregistrer les bagages au bureau (guichet) des bj 
ges. Après avoir re^u le bulletin des bagages les v< 
geurs passent à la salle d'attente en présentant 1 
billets au contróleur qui les poin^onne. 

Un sergent de ville est là pour maintenir Toi 
Un porte-faix, un facteur de gare, est occupé à tr 
porter des coffres, des caisses et des corbeilles sur 
brouette. 

Par les portes grand' ouvertes, au fond, la p 
d'entrée et la porte de sortie, on aper^oit le quai e 
train. Si quelqu'un veut accompagner le voyageur 
le quai, il doit se procurer un billet de quai qu'il ] 
tirer du distributeur automatique. 

Grammaire. — 1. Devoir. Ind, presente. Je dois, tu d 
doit, nous devons, vous devez, ils doivent. Imperfetto : Je d 
Pass, rimoto : Je dus. Part. presente : devant. Part. passate 
(femminile : due) — 2. Pouvoir, potere. Ind. presente : Je peu 
puis), tu peux, il peut, nous pouvons, vous pouvez, ils peu 
Imperfetto: Je pouvais. Pass, rimoto: Je pus. Futuro: Je 
rai. Part. presente: pouvant. Part, passato: pu. 

Devoir. — 1. Al posto dei puntini mettere il voc 
necessario nel seguente brano : Les chemins de fer. 

Les chemins ... fer sont peut-étre le monument le 
considérable ... progrès modernes. Ils ne sont devenus posi 
que par le concours d' inventions et ... forces dont la pL 
n'étaient pas méme entrevues.au commencement ... siècle 
sé. Quelque familiarisé que Tod soit aujourd'hui, dans la 
part ... pays civilisés, avec ces instruments si puissants d( 
culation, on s' arre te encore involontairement pour voir p 
et suivre des yeux un traiu rapide et panaché de vapeu 
ne se lasse point de considérer aveo une complaisance i 
mi-craintive les belles machines^ si dociles, destinées à ( 
rer Tespace. 

Mais les chemins ... fer ne sont pas seulement um 
monstration ... genìe ... homme et ... son pouvoir; ils ont 
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eautés naturelles n'ont-ìls pas révélées ! Com- 
armants et ignorés ... nécessités de la ligne 
court chemin n' ont-ils pas découverts aux 
ules qui les traversent chaque jour ! Meme 
Le rapidement ... contrées qui n'oflfrent rieri ... 
apparence, on y voit encore ... hommes, ... vie. 
'^er ; les sympathies s'éveillent. Corament vivent- 

idéal, leur but, leur effort ? Quelles sont leurs 
urs, leurs espérances ? Aux statìons on regarde 

allants et les venants ; on cherche sur ces phy- 
erses la pensée intime qui les meut. Malgré 
donne toute course, et les rencontres ... amis 
ces qui se font, la réponse est plus souvent 
(3s préoccupations, les soucis, les passions se 
me partout dans le monde, et semblent crottre 
3r avec le bien-étre ou V opulence ... popula- 
trains eux-raéraes, e' est la méme chose. Les 
s nationalités méme les plus, différentes s'y 
i'y coudoient (1). Les uns vont à la recherche 
à celle d' ... gain, ... troisièmes s'éloignent ... 
Fection ou s'en rapprochent ; presque tous, ab- 
éraes, passent indifférents à ceux qui les en- 
ichent sans se rien communiquer. 
infiuenee ... chemins ... fer sur nos sociétés a 
% grande et profonde. Us mélangent ... hommes, 
ìuples et ... brassent (2) comme rien n'aurait 
le que leur action est continue, et il est im- 
dées, ... sentiments et ... moeurs (3) n'en soient 



IL Le dèpart. 



— J' ai pris les billets et j'ai fait enre- 
jages et nous voilà sur le qiiai. Un train 



r. (2) brasser = remuer, meler. (3) s di moeurs si può 
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est déjà forme sur les rails. Est-ce là le train pc 
Turin ? — En volture, messieurs. pour Turin, Milan 
Venise. — Choisissons vite un compartimeni vide a 
de prendre chacun uu coin du wagon. Le conducte 
ferme la portière, le chef de gare donne le signal 
départ, puis le chef de train donne un coup de siflB 
Eq réponse, le mócanicien fait siffler la locomotive 
le train se met en mouvement. — Bon voyage! Adie 
— A bientót ! — Avons-nous tous les colis ? — 
je penso. Dois-je vous les passer? — Oui, donnez- 
mei. — Voici le sac de nuit, la petite valise, le carton 
chapeaux, la couvertiire et le paquet de Cannes et 
parapluies, total ; cinq colis. — Ne vous penchez paj 
la portière qui est mal fermée. Nous aurions mieux f 
de monter dans un wagon qui n'a le marchepi 
qu^aux deux bouts. — Baissez la giace, s'il vous pk 
pour donner un peu d'air et passez-moi les petits l 
gages; je les mettrai dans le filet. — Quelles sor 
de trains y a-t-il? — Il y a des trains de voyagei 
et des trains de marchandises. Il y a aussi des trai 
omnibus qui prennent les voyageurs et expédient au 
des marchandises. Leur vitesse est petite ; ils s'arrét6 
à toutes les stations. T.es trains pour les voyageurs 
distinguent en trains express, directs, rapìdes, de lu 
et de plaisir. Quel est le train que vous préférerie 
Quant à moi je prétérerais le train de luxe, et voi 
monsieur? Moi aussi. Je suis tout-à-fait de votre a\ 

Grammaire. — 1. J'ai pris les bilie ts. Avons-iìous tous 
colis? Baissez la giace, s'ìl vous plaìt. I pronomi personali e 
fliunti, e cioè quelli che vengono adoperati col verbo^, sono 



^ 


Nominativo 


Dativo 


Accusati 


v! 


je io 


me 


mi 


. me m 


^ì 


tu tu 


te 


ti 


te ti 




il egli 


lui 


gli 


le li 




elle ella 


lui 


le 


la k 
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Dati 


Ivo 


Accusativo 


nous 


ci 


nous ci 


vous 


vi 


vous vi 


leur 


loro 


les li 


leur 


loro 


les le 



: se 8t. 

, pronome personale, è sempre invariabile, 
ossessivo prende il segno del plurale . Je /eur 
i, les sono pronomi quando accompagnano 
ualsiasi altro caso. — Il pronome personale 
in francese. — Il pron. vous corrisponde 
2 Signoria Vostra ecc. — La vocale dei pro- 
elide innanzi a vocale od h muta. 



'tits bagages. Ne vous penchez pas à 
iunti coir imperativo. Come in italiano, 
terraativo, il pronome personale con- 
Tbo e si lega con questo mediante una 
?rò invece di me e te si fa uso di moi 
idoperato negativamente, il pronome 
, trait d'union : Regarde-moi, guardami, 
ogli. Ne lui répondons pas, non ri- 



dopo un imperativo sono seguiti da en ne 
t* : Donnez-m'en datemene, (Osserva : va-t-en 
pronomi congiunti precedono sempre V infi- 
onner un livre. 



ois-je vous les passer? Oui, donnez- 
|iunti al verbo. — Quando vi sono due 
erbo il complemento dativo precede 
diano. Ma se ambedue sono di terza 
ede il dativo. Cosi sì ha : me le me lo, 
ice. e in quella vece : le lui glielo, la 
leur precedono ambedue il verbo : Je 
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Esempi 



Tu me le donnes. 
Je vous Técris. 
Nous leur en donnons. 
Je le lui prète. 



Tu me lo dai. 
Ve lo (Glielo) scriv 
Ne diamo loro. 
Glielo presto. 



NB. — All'imperativo affermativo Taccusativo precede il dati^ 



Donnez-le moi. 
Rends-le lui. 



Datemelo (Me lo di 
Restituisciglielo. 



4. Quant à moi je préférerais le train de luxe. - 
aussi. I Pronomi personali assoluti, cioè quelli che non 1 
legamento immediato col verbo sono: moi, io, me; toi, t 
lui, lui ; elle, ella, lei ; nous, noi ; vous, voi ; eux, essi, loro ; 
esse^ loro : Qui cherchez-vous ? mon frère ou moi ? chi cerca 
fratello omef 

Questi pronomi vengono adoperati particolarmente 
do si vuol dar maggior forza al discorso, quando si vuo 
centuare la differenza da altre persone, quando sono prec 
di una preposizione e in unione coll'aggettivo méme : 



Mei, je ne le crois pas. 

Il le donne à moi et non pas à vous. 

J'ai été chez vous. 

Je l'ai fait moi-meme. 

Qui est-là? Moi. 



Io (per conto mio) non lo a 
Lo dà a me e non a Lei. 
Sono stato da Lei. 
Io stesso l'ho fatto (l'ho fatt( 
Chi è là? Io. 



Si osservi poi l'uso di Cesi moi, sono io, c'est toi, set tu, ecc. 
sola terza persona del plurale, invece di c'est, si dice ce soni : ce sor 
Sono essi, — C est à moi ecc. indica tocca a me ; lì est à moi ecc 
(Per il resto vedi corso III). 

Devoir. — 1. Mon premier voyage en chemin de f 
2. Notre ville et ses édiflces. — 3. Dialogo da leggere, r 
mere e per fare una ricapitolazione grammaticale : 

A. Eh bien, mon jeune ami, réjouis-^oe, ton onde te 
ne la permission de rester encore quelque temps à Paris 
ton frère. 

B. Vraiment, monsieur? Vous Z'a-t-il écrit? 
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ai : il me fa écrit hier. 

pporté la lettre? Montrez-Za-wo/, je vous 

pas possible de te la montrer, mais il me 
e; ton frère te le conflrmera, parce que 
scevra aussi une lettre, 
[ue j'ai demandé à mon tuteur pour pro- 
te Z'a-t-il aussi accordò? 
Dpres expressions : Quant aux sommes que 
inde, je les lui accorderai avec plaisir, s'il 
flter de son séjour à Paris et de prendre 
s de frangais. 

k fait bien des prò grès, vous me Z*avez dit 
lui avez-vous pas écrit ? 
oaon ami ; ton onde et ta tante m'ont sou- 
nouvelles, et tout le bien que j'ai ap- 
je le leur ai écrit. 
ìrcie, monsieur. 
lc, ton frère ^'a-t-il déjà montré le musée 

monsieur, mai il me le montrera demain. 
) catalogne de la galerie des tableaux ? 
ir ; mais mon frère a eu Tidée de i^ous le 
\ possédez, prétez-Ze-wows. 
éterai volentiers, mon ami, mais à condi- 
rendiez demain soir. Deux de mes amis 
autre jour, et je le leur ai promis pour 

unto e ricapitolazione grammaticale : Com- 
^yec V Europe. — Ardents à saisir toutes les 
ce de TAsie et de TAfrique, les Vénitiens 
aloux (bramosi) de transporter eux-mémes 
\e vendre ou s'acheter dans les marchés 
scordes qui régnaient en Europe, la servir 
e mépris des nobles pour tonte profession 
laissaient un champ libre aux voyageurs 



b rappresentata generalmente dall' avverbio cui : 
in risposta ad una interrogazione negativa si fa 
^'avez-vous pas écrit à votre pére? Si fait (si)y 
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vénitiens, qui ne trouvaient pour concurrents que les autres 
marchands venus de Toscane ou de Génes. 

Mais les désordres de la guerre, Timperfection de Tac 
nistration publique, Tindépendanee et la tyrannie des seigne 
raultipliaient les dangers sur les routes que le commerce a^ 
à parcourir. C'était une précaution encore plus indispensj 
en Europe qu'en Asie de voyager par caravanes et par es< 
tes. Les avanies y étaient encore plus fréquentes que chez 
infidèles. Les seigneurs non contents d'établir arbitrairen 
des péages sur leurs terres, couraient le pays pour ranger 
et piller les riches voyageurs. Il fallait à chaque pas se ra< 
ter de la cupidité de ceux dont le donjon gardait un défilé 
fallait leur rendre agréable et profltable Tarrivée des carava 
Ce fut Torigine de Tusage que les marchands vénitiens consei 
rent longtemps, de conduire avec eux des troupes de musici 
de charlatans, de baladins et A^anininux curieux, pour ami 
les grossiers barons qui voulaient bien (si degnavano) leur ( 
ner passage. 

Malgré la difflculté de parcourir des contrées encore 1 
bares, ces infatigables voyageurs se montraient dans toutes 
villes un peu considérables, depuìs la source du Danube 
qu'à son embouchure et sur tonte la surface de TAllemagU' 
de la France. Ils longeaient tonte la còte de TEurope que 
gne TAtlantique. On nomme deux navigateurs, les frères Z 
qui en 1390 visitèrent V Islande et s' élevèrent près du 
jusqu'au Groénland. Mais c'est surtout avec les villes ma 
mes et commergantes que les Vénitiens avaient eu soin d' 
blir des rapports. Marseille, Aigues Mortes, toutes les villei 
la Catalogne, Anvers, TÉcluse, étaient liées avec eux par 
traités. (Daru, 1767-1829). 



Les grands magasins. 

T. Coup d'cBil d'ensemble- 

Exercice. — La troisième scène nous transp< 
dans le vaste salon d'un grand magasin où Ton v 
tout ce qui est nécessaire à la toilette et à V habì 

If^VSitA, Corso /rancéu, Anne II, 
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et des enfants. Au rez- 
la^es, il y a une expo- 
[e chemises, de chemi- 

de jouets, de poupées; 
haussettes, des bottes, 
3hus, des foulards, des 
elles, des chapeaux de 
rme, des chapeaux de 
8 commis sont occupés 
à la caisse pour payer. 
3n ascenseur ou par un 

trouve des étoffes pour 
eut faire faire des co.s- 
let et pantalon) par des 
, conpent Tétofife et la 
le ferez-vous faire chez 
ire un complet; je me 
. Au premier étag-e il 
L de confection. On voit 
s ou paletots, des man- 

s vétements de dames ; 
, des tailles, des blou- 
s boas, des manchons, 
3al, de noces posés sur 
3, de jeunes ouvrières, 

midìnettes, et des mo- 
r des vétements. 
le monde aux grands 
: libre et qu'on n' est 

On y vend tous les 

'ichement éclairés à la 
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Grammaire. — 1. On monte au premier étage. Les magi 
sins sont richement èclairés. — Verbi intransitivi. I verfc intrar 
sitivi, quelli cioè che non possono avere alcun complement 
diretto, nei tempi composti si coniugano per la massima pari 
coirausiliario avoir : Nous avene couru siamo corsi. In tal |fc& 
il participio passato è invariabile. — Alcuni pochi intransìp^ 
assumono pertanto Tausili ari o étre ed allora v'è raccordo d( 
participio passato. Eccone i principali : arriver, arrivare ; ei 
trer, entrare ; tomber, cadere ; aller, andare ; mourir {p, p. mori 
morire ; nattre (p. p. né), nascere ; partir, partire ; sortir, uscire 
venir, (p. p. venu), venire ecc. — Ma soeur est née à Mìlai 
mia sorella è nata a Milano, — 2. De jeunes ouvrières, qi 
sont appeléee populairement midtnettes, travaillent à confectìoi 
ner des habits. Verbi passivi. Questi verbi hanno per ausiliari 
ètre ed il loro participio passato si accorda col soggetto dell 
proposizione : Je suis loué sono lodato^ nous sommes loués siani 
lodati, 

NB. — La preposizione adoperata col verbo^ passivo è par se il ve 
bo esprime un*azione materiale o mentale, de se il verbo indica affett 
sentimento, moto delFanimo. Il a été mordu par un chien è stato morso e 
un cane. Il est respecté de tout le monde è rispettato da tutti, 

Devoir, — 1. Mettez à le place des tirets ce qui conviei 
au sens : Ce matin mon journal a rapportò que la guerre - 
éclaté entro la Russie et le Japon. Après — lu cette nouvelle 
je — sorti et je — allò au bureau du journal. J'y — arriv 
non sans peine, car beaucoup de monde — vcnu là pour ss 
voir les dernières nouvelles. J' — monte V escalier et apre 
m' — adressé à plusieurs employés qui couraient avec un ai 
affaire dans les couloirs, j — enfln réussi à parler au rédac 
teur. Il m' — dit que les valeurs russes — considérablemen 
baissé — et que problablement cette baisse allait se continue] 
Je ne puis rien vous conseiller, me disait-il ; on ne peut ps 
afflrmer qu'avant deux ans la Russie — sortie victorieusemer 
de cette lutte et que le Japon — succombé. — 2. Trouver le 
verbes intransitifs dans le morceau suivant : La vendange. — Le 
derniers rayons de soleil des beaux jours de septembre oi 
achevé de mùrir les grappes vermeilles dont le jus ne demand 
qu'à couler sous le pressoir. On ne peut attendre plus lonj 
temps pour le recueillir: car chaque matin on voit la terr 
converte d'une gelée bianche. Les vendangeurs, longtemps a 
vant Taube, sont réunis à la maison. Pendant qu'ils déjeunen 
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5 dans le foyer : le matin, Fair est déjà vif, et 
se chauffer avec plaisir. Dans la cour, les 
at placés sur la volture prète à partir pour la 
3ndangera joyeusement. 

illir et récolter sont synonymes. On recueille ce qui 
, les légumes, les racines, et autres objets moins im- 
ce qui se coupé, comme les grains, les foins, les raisins, 
rands objets de culture. 

verbes au présent de Tindicatif et après à la 
jes cordonniers {travailler) le cuir. — Les hor- 
r) les pendules. — Les maìtres {punir) les élè- 

- Les magons (commencer) leur travail de grand 
)eintres (dessiner) les paysages. — La gréle 
sons. — Les cloches {appeler) les fldèles aux 
:eux (annoncer) la gioire de Dieu. — La vue 
(réjauir) le coeur de Thomme. — L'homme, à 
•) son coeur vers Dieu. — Les ennemis (ravager) 

- 4. Mettre à la forme passive le morceau 
3e du horaard, de la morue, du hareng consti- 
3ipales riehesses de la Norvège. La mer four- 
lement la subsistance aux habitants de la còte 
longues nuits n'empéchent pas les Norvégiens 
urs occupations habituelles ; des aurores bo- 
i contrée d'une manière vraiment extraordi- 
lue les pécheurs peuvent jeter leurs fllets aussi 
t le jour. 

stance, nourriture et aliments sont synonymes. Le 
les a un rapport particulier au besoin ; le deuxième à 
I besoin, et le troisième à la manière de le satisfaire. 
ns pour la subsis lance ; on apprete à manger pour la 
it entre les mets les aliments. 



I. Le commis voyageur. 

à Paris un inconaparable commis voya- 
le qui possédait au plus haut degró tou- 
>ns inhérentes à la nature de ses succès. 
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Il se nommait Gaudissart, et sa renomrnée, son crédit, 
les éloges dont il était accablé, lui avaient valu le sur- 
nom d'illustre. Partout oti ce gar^on entrait, dans un comp 
toir comrae dans une auberge, dans un salon comm< 
dans une diligence, dans une mansarde corame chez ui 
banquier, chacun de dire en le voyant : e Ab ! voilà Tillu 
stre Gaudissart. » Jamais nom ne fut plus en harmoni( 
avec la tournure, les manières, la physionomie, la voix 
le langage d'aucun homme. Tout souriait au voyageu 
et le voyageur souriait à tout. Calembours, gros rire 
figure monacale, teint de cordelier, enveloppe rabelai 
sienne, vétement, corps, esprit, figure, s' accordaien 
pour mettre de la gaudisserie, de la gaudriole en tout 
sa personne. Rond en affairos, bon bomme, rigoleur 
vous eussiez reconnu en lui Tborame aimable de tou 
le monde, qui grimpe avec élégance sur V imperiai 
d'une voiture, donne la main à la dame embarrassé 
pour descendre du coupé, plaisante en voyant le fou 
lard du postillon, et lui vend un chapeau ; sourit à li 
servante ; imite à table le glouglou d'une bouteille ei 
se donnant des chiquenaudes sur une joue tendue ; sai 
faire partir de la bière en insufflant V air entre se 
lèvres ; tape de grands coups de couteau sur les ver 
res à vin de Champagne sans les casser et dit au: 
autres: « Faites-en antan t ! », qui gouaille les voya 
geurs timides, dément les gens instruits, règne à tabi 
et y gobe les meilleurs morceaux. Homme fort d' ai] 
leurs, il pouvait quitte r à temps toutes ses plaisante 
ries, et semblait profond au moment où, jetant le bon 
de son cigare, il disait en regardant une ville : « J 
vais voir ce que ces geos-là ont dans le ventre ! 
Gaudissart devenait alors le plus fin, le plus habil 
des ambassadeurs. Il savait entrer en administrateu 
chez le sous-préfet, en capitaliste chez le banquier, e 
homme religieux et monarchique chez le royaliste, ei 
bourgeois chez le bourgeois ; enfin il était partout e 
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t Gaudissart à la porte et le 

partie étaìt le chapeau ; mais 

lequel il savait engluer les 

une si grande célébrité com- 

^nts de r article Paris lui fai- 

ì'obtenir qu'il daignàt se char- 

ms. Jusqu'en 1830, Tillustre 

lèle à r article Paris. En s'a- 

a,rtie des fantaisies humaines, 

ce commerce lui avaient per- 

du coeur, lui avaient enseigné 

3nce attractive, la manière de 

j des sacs les mieux ficelés, de 

i femmes, des maris, des en- 

ie les engager à les satisfaire. 

onnaissait V art d' amorcer les 

les d'une affaire et de s'en al- 

sir arrivait à son paroxysme. 

envers la chapellerie, il disait 

t à Textérieur de la téte qu'il 

eur, il avait Thabitude de coif- 

à leur téte, etc. Ses plaisan- 

étaient intarissables. 

(HONORÉ DE BaLZAc). 

ìun de dire zz chacun disait. — 
. Verbi riflessivi. — I verbi riflessivi 
Qo con due pronomi della stessa 
)i per modello : 

INDICATIVO 

Passato prossimo 

Je me suis lave, mi son lavato 
tu t'es lave 
il s'est lave 
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elle se lave elle s'est lavée 

nous nous lavons nous nous sommes lavés 

vuos vous lavez vous vous étes lavéa 

il se lavent il se sont lavés 

elles se lavent. elles se sont lavées. 

MODO DIPERATIVO 
Lave-toi, lavons-nous, lavez-vous. 

Osservazione. — Il participio passato d'un verbo riflessivo, eie 
quello in cui il secondo pronome è di caso accusativo (regime dirett 
accorda in genere e numero con tale pronome. — All'imperativo te si 
bia in toi, (V. pag. 46). 

Demir. — 1. Coniugare i verbi seguenti accompagnat 
qualche complemento : se flatter lusingarsi^ s'amuser dimri 
s'appeler chiamarsi^ se nourrir nutrirsi. 



La foire. 

I. Coup d' oeil d'ensemble. 

Exercice. — La quatrièrae scène qui représe 
une foire, nous transporte sur une grande place sit 
à la barrière de la ville près de la banlieue. Au f 
de la place il y a la mairie. Certaines grandes vi 
ont plusieurs mairies ; mais le palais où se réuni 
Conseil municipal s'appelle hótel-de-ville. 

D'un coté et de Tautre de la place on voit 
allées plantées de platanes et de chàtaigniers ; au 
lieu il y a un monument. A un des bouts de la p] 
il s'élève une église avec son clocher. A la foire il 
des baraques où Ton vend toute espèce de marchandis 
une vieille dame vend du papier à lettres, des envel 
pes, des journaux, des cartes postales illustrées, des j 
te-monnaies, des carnets ou calepins, des images 
saints, ecc. 
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m foulard sur la téte, est 
nt des poalets. Son inari^ 
ere un beau chapon dodtì 
i emplettes pour le dlner. 
iiisons, sous son ombrelle 
la balance pour les peser. 
'ail, des poireaux, des oi- 
ùl et des fruits. Près d'elle 
ber et du cbarcutier. On 
euf, du veau, du mouton, 
aucissons, du jambon, du 

li des bonbon», des confi^ 
épice, de la crème fouettée 
)vaux de bois, des chemins 
ménageries, des voitures, 
3 théàtres de pantins, des 
, des chats attachés sur 

3ont bondées. On y admire 
^leurs, des acrobates, des 
'aspect de la place est féé- 
temps. Tout le monde ac- 
Ique bibelot en souvenir 
que des pickpockets se 
nt les poches des badauds. 

ie la place il y a la mairie. Il 
ssent dans la foule. Verbi infi- 
li, in francese, sono sempre 
►naie il : 

grandinare. 

ICATIVO 

Passato rimoto. Il grèla 
Passato prossimo. Il a grélé 
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Trapassato pross. Il avait grélé 
Trapassato rimoto. Il eut grélé 



Futuro. Il grélera 
Futuro anteriore. H aura 



MODO CONDIZIONALE 
Presente. Il grélerait Passato. Il aurait grél 

MODO CONGIUNTIVO 



Presente. Qu'il gréle 
Imperfetto. Qu'il grélàt 



Passato. Quii alt grélé 
Trapassato. Qu*il eùt gì 



Osservazioni. — U imperativo non esiste. — I verbi \m\ 
non sono usati che alla terza persona del singolare ; lo stesso avvi 
che per il verbo y avoir esserci. Il y a des hommes ci sono degl 
Il y a huit jours otto giorni /a, 

2. Il falt beau temps. Gallicismi col verbo falre usato 
sonalmente : 



n falt jour. 11 fait nuit. 

Il fait du vent, de la boue. 

n fait bien sale dans les rues. 

B fait de la poussière. 

n fait bon dans ma chambre. 

Il fait cher vivre ici. 

Quand tu me reverras, il fera 

chaud. 
Il ne fait que de sortir. 
Les chaleurs qu*il a falt Tan- 

née dernière en Sicile. 
Il va faire de la pluie. 
U fait lourd aujourd*hui. 
Il fait noir comme dans un four. 
Il faisait nuit noire. 
Il faisait chaud à Solferino. 

Il te payera quand il fera chaud. 



È giorno. È notte. 
C'è vento ; c'è fango. 
C'è molto fango in istr 
C'è della polvere. 
Si sta bene nella mia i 
La vita è cara qui. 
Ne deve passare del tea 

ma che tu mi rìved 
È uscito or ora. 
Il caldo che ha fatto 

scorso in Sicilia. 
Sta per piovere. 
Oggi è una giornata a 
È buio pesto. 
La notte era buia. 
La battaglia di Solferin 

ta aspra e cruenta. 
Non ti pagherà mai pi 



Devoir. — 1. Coniugare i verbi : neiger nevicare, 
tuonare, arriver accadere, y avoir esserci. — 2. Compoì 
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rare ì nomi francesi di pa- 
•bustes, outìls, professions, 
3S, rongeurs, habitations. 



Ile. 

ird'hui, madame? 

umon, des turbots, des 

- Trois franca. — 
luoz-vous? J'en donne 

s ! . . . et il m'en coùte 

^ — Prenez-en treize 

sous du brochet, avec 
lé. 

e mourir de faim ? 
is, prenez le tout pour 

aier mot. Où est votre 



.re. 
isin, 



la ville avec mes pa- 
sommes partis dès le 
ous avons traversò la 
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forét, ce fut une promenade délicieuse. L' animat 
qui régnait sur les places et dans les rues m'a be 
coup surpris ; de longues files de boutiques en pi 
vent, installées sur des tróteaux, recouvertes de to 
s'alignent sur la place du marche et dans les prii 
pales rues que remplìt une foule aflfairóe. Ces boutiqi 
sont garnies de tous le objets dont nous avons bes 
dans les campagnes. 

lei on vend des pièces d'ótoffe, des indiennes, d 
on fera des robes, de la toile, dont on fera des e 
mises ou des draps ; là on trouve des vétements t 
confectionnés, blouses bleues ou blanches, vestes, p 
talons ; si Ton veut compléter son costume, voici 
boutique du chapelier avec des centaines de chapes 
de palile ou de feutre, des casquettes ; il y en a p 
tous les goùts. Les femmes s'arrétent devant TétaL 
des poteries, des assiettés, des soupières, des jai 
pour conserver le lait. A coté, chez un quincaillier, 
cultivateurs trouveront tous les Instruments nécessai 
pour leurs travaux, pelles, pioches, béches, socs 
charrues. 

A quelques pas de là, je jetai un coup d'oeil 
les étalages des bimbelotiers, me promettant d'y re 
nir plus tard. Je me suis achetó un beau porte m 
naie. 

Mais il est d'autres marchands, qui n'ont pas 
soia de tout un attirail pour exposer leurs marchar 
ses aux yeux des acheteurs. Les fermières qui vend 
leur volaille, les jardiniers qui apportent leurs légni 
et leurs fruits, s'installent sans faQon sur les trotto 
sous les arbres qui ombragent la place. Les volali 
attachées deux à deux par les pattes et serrées d 
rétroite cage qui les contient, poussent des cris asse 
dissants et semblent déplorer d'avance le sort qui 
attend. Les jardinières soUicitent Tacheteur en vant 
la beante de leurs choux, la grosseur de leurs a 
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de leurs épinards et de leurs sala- 
's montrent leurs corbeilles reraplies 

appétissatits, de péches veloutées, 
s de couleurs vermeilles, de prunes 
j dont on devine la chair fondante, 

raìsins. Tous les produits semblent 
-vous dans la ville. La mer elle- 
jontingent, Chez les marchands de 
mèle les raies aux formes triang-u- 
s grosses angnilles de mer, les so- 
maquereaux, les harengs etc. T^es 
)nt ces produits de la mer lesquels 
rsion agréable à la nourriture ha- 
n apercjoit les femmes qui vendent 
mage : les mottes de beurre, les 

remplissent des paniers tapissés 
ancheur 'irréprochable. 
aces de la ville, est installé le mar- 
nateurs s'approchent des sacs, sou- 
>attent le prix de V hectolitre. Da 
passe au lieu où sout exposés en 

Si les maquignons ne disent que 
tnimaux étaient irréprochables ; au- 
était poussif ; les boeufs et les va- 
k la plus belle race ; les moutons 
inos, et tous ces étres à quatre pat- 
urne des agneaux. Trop souvent 
iparé artificiellepient ses animaux 
3 le cultivateur ne se laisse pas 
es. Une longue habitude lui a ap- 
3S qualités et les défauts des ani- 

e se trouve ce qui récrée : je me 
)s baraques des saltimbanques. Les 
leur forco, les autres par leur adres- 
ne de ces troupes cherche à attirer 
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la foule par une musique assourdissante, par un dÌÉ 
gue plaisant où Fon a su accurauler les bons mots, 
lazzis. Les spectateurs ont bien du mal à se défen 
d'entrer dans ces baraques, d'où Ton sort trop s 
vent dé^u. Un prestidigitateur m'a surtout beauc( 
amusé : il faisait une omelette dans un chapeau, ród 
sait une mentre en poudre, et un instant après il 
rendait intacte à son proprietaii-e. Il y avait aussi i 
riche collection d'animaux curieux: des serins qui 1 
saient Texercice, des chiens savants, un veau à de 
tétes, des rats à trompe. 

Au milieu du champ de foire se dressait un i 
de cocag-ue couronné d'un cerceau d'où pendaient ( 
pièces d'orfèvrerie. La foule s'égayait beaucoup à \ 
les efforts infructueux de ceux qui essayaient d'atte 
dre ces objets. 

J'assistai ensuite à Tascension d'un ballon ; ce 
un beau spectacle. Les plaisirs de la journée fur 
terminés par de belles illuminations et par un feu d 
tifice vraiment superbe. 

Je rentrai le soir bien content et résolu à be 
coup travailler, pour que Ton m'emmèno encore à 
prochaine foire. 

Ton ami dévoué 

Louis 

Grammaire. — 1. Tous les produits semblent s'étre d( 
rendez-vous dans la ville. — Il part. passato d'un verbo 
flessivo è iuTariabile quando il complemento diretto lo sej 
(Qui se zz à soiy è complemento indiretto). 

Devoir. — 1. Mettere airimperfetto il brano seguente 
ville. — La ville est beaucoup plus grande que le village. 
maisons sont plus élevées et plus belles ; les rues sont 
vées et bordées de trottoirs. 

De tous les còtés on voit (voyait) des magasins, des b( 
ques, des ateliers, des boucheries, des auberges ou des ho 
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qui va et vient, et les 

vont de rue en rue, en 

rattention des passants, 

le jour, et c'est là que les 

3urs fruits, ainsi que des 

gasins sont beaux ! On y 
lifiques que les autres. Là, 
bijoux ; à coté, des vases 
1, de belles étoflfes ; puis 
ire des jouets et des bon- 

es deux yeux pour tout 
faire attention pour ne 
isé par une volture, 
breux. Il y a d'abord les 
òtel de ville, le théàtre, 
oleS; la caserme, des bal- 
de fer, un musée, un ar- 

rt des vii les une ou plu- 
taines ou des statues, et 
i un jardin public, 
le murs et de remparts, 

la plupart sont ouvertes, 

murs. 

at plus d'argent que les 
)lus aussi, puisque les vi- 
rs. — 2. Spiegare le re- 
e si trovano nella lettera 
5Ìone : Ma ville natale. — 
dei verbi che cominciano 
e un manche ; — envelop- 
sin ; — mettre en paquet ; 
* un panache ; — donner 
— mettre dans une balle ; 
; — faire dormir ; — met- 
rre; — mettre ses habits 

mettre dans un cadre. 
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Parte Seconda. 



Las conjugaisons mortes 
ou archaiques. 

1. Verbi arcaici della coniugazione in er, 
altrimenti detti verbi irregolari di L coniugaz 



Non ve ne sono che due : aller andare e envoyer ma 

1. Aller, andare. (*) 

Indicativo. Presente : Je vais, tu vas, il va, nous allons 
allez, ils vont. 

Futuro : J'irai, tu iras, il ira, nous irons, vous irez, ils 

Condizionale. Presente: J'irais, tu irais ecc. 

Imperativo : Va, allons, allez, 

Congiuntivo. Presente : Que j'aille, que tu ailles, quii 
que nous allions, que vous alliez, qu'ils aillent. 

Le voci italiane stare per, esser in procinto di ecc. seguite da 
finito si traducono a mezzo di aller (V. pag. 17): 

Nous allons partir. Stiamo per partire. 

J'allais vous écrire quand vous en- Stavo per scrivervi quando e 

[tràtes. 



(*) Allo scopo di evitare ripetizioni inutili non si daranno 
tempi contenenti voci anormali. 
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e. 

^'enverrai, tu enverras, il enverra, nous 
5, ils enverront. 

te : J*enverrais, tu enverrais ecc. 

pag. 7. Grammatre, 3). 

agare con qualche complemento : s'en 
rimandare. — 2. Dialogue. Frédéric: Bon- 
L la sante ? — - Charles : Pas mal, Frédé- 
Je te reraercie, je vais (=r je me porte) 
lon ami ? — Ch. : Je vais chez notre li- 
ì pour le concert de ce soir. — Fr.: Qui de 
r ? — Ch. : Tonte notre famille ira (1) ; si 
is, tu achèteras une place à coté des nó- 
envie d'y aller avec vous ; je t' accom- 
irie ; est-elle lòin d'ici ?' — Ch. ; Non, 
>rès d'ici, rue de Berlin, numero treize. 
-amme du concert ? — Ch. : Nous al- 
chants. M"® Dubois est une des meil- 
notre opera et Torchestre militaire est 
. : J' aime beaucoup le chant ; j' irai 
►i, sii te fait plaisir de passer la soirée 
11. : J'en suis très heureux, je doublerai 
jeant avec toi. — F. : Va donc cher- 
ìndrai près de la porte; je regarderai 
tu n'as pas le temps d'attendre quel- 
rai ton billet. — Fr. : Non, mon ami, 
ans dire. — Ch. : Me voilà de retour I 
des billets pour nous tous? — Ch. : 
3laces, au milieu du troisième rang. — 
payés? — Ch. : Deux francs cinquante 
'r. : Voilà trois francs, rends-moi dix 
! On commence à sept heures et de- 



Diime y «', col futuro e col condizionale pre- 
ice, fém. de chanteur, est une artiste qui chante 
terme general. Une diseme est une femme 
ìvilles dans un café concert. Le chantre chante 
core poétiquement et figurément des poètes et 
sont les chantres des bóis. 
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mie; tu n'arriveras pas trop tard. — Fr. : J'y serai déjà 
heures précises. Adieu, mon cher ami Cliarles I — Au 
FrédéricI — 3. Rispondere sotto forma di composizioi 
domande seguenti : L'éclairage. — Qu'est-ce que Ton ente 
éclairage? Quels étaient les moyens d'éclairage emploj 
les anciens peuples ? Quels sont les moyens d'éclairage 
jours ? D'où tire-t-on le gaz ? Quelle est la lumière la pi 
que rhomme ait produite? 

Dtvoir. — 1. Nell'esercizio seguente si metta il ve 
ler là dove manca, al modo e tempo indicati fra paren 
quelle heure vous en (futuro) - vous ? Je m'en serais déj 
pass.), si la pluie ne m'avait pas empéché de quitter la r 
Je [pres.) terminer cette lettre ; si vous désirez que j'y ajo 
core quelque chose, dites-le-moi vite ! {Futuro) -tu au 
demain soir? J' (/t^^m-o), cela va sans dire. Cette dame i 
[pari, pass.) sans payer ce qu'elle a acheté. Tous les e 
ipres.) (=r mènent) à Rome. Tout chemin (pres.) (znu 
Rome. Quand il y a des troubles dans un pays, les 
{pres.) mal. Mesdemoiselles vos soeurs s'en sont elles déj 
pass.)? Pas encore, madame, mais elles s'en {futuro) 
avec moi; nous (futuro) en volture. Dites-moi, à quelle heui 
mence le tliéàtre? Je {pres.) voir Y affiche et j'envern 
domestique pour vous en avertir. Ces deux gants ne 
pas ensemble, ils sont d'une couleur differente. Ne (impe 
si vite, Charles ; attends-moi, j' (futuro) avec toi. 



2. Verbi arcaici della coniugazione in ir 
altrimenti detti verbi irregolari di II coniuga 



I principali sono : fleurir fiorire^ halr odiare, bénir b 
venir venire, tenir tenere, mentir mentire, partir partire 
sentire^ mandar odore, sortir uscire, servir servire, courir 
mourir morire, acquérir acquistare, couvrir coprire, offrir 
cueillir cogliere, tressaillir trasalire, bouillir bollire, fuir i 
ecc. 

1. I^loiar-ii? fiorire, hai'r odiare, bénir benedire. 
Nel signiiìcato proprio fleurir non presenta nessui 

I«oviftA. Cono francese, Anna II. 
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'ece cambia eu in o al participio 
all'imperfetto indicativo : 

Una salute fiorente. 
Atene fioriva al tempo di Pe- 
ricle, 

e prime tre persone singolari 
mda persona singolare dell' ina- 



iare nessuno. 

ssati: bòni e bénit Si usa sem- 
héni negli altri casi: 

L'acqua benedetta. 
Il padre ha benedetto i suoi 
figlioli. 

e. 

ms, il vient, nous venons, vous 
? : Je venais ecc. Passato rimoto : 
7ìnraes, vous vìntes, ils vinrent. 

viendrais ecc, 

venez. 

je Vienne, que tu viennes, quii 
vous veniez, qu'ils viennent. — 
. vìnt, que nous vinssions, que 

t. — Passato: venu. 

iuga tenìr, ma nei tempi com- 
3l mentre il primo ha etre. 

^ito da un infinito indica un' azione 
iriens de diner ho pranzato or ora. Il 

arfire, sentir sentire, sortir uscire, 
ire. 

>ns, tu mens, il ment, nous men- 
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67 



tons, vous mentez, ils mentent. — Imperfetto : Je mentais, 
mentais ecc. 

Imperativo : Mens^ mentons mentez. 

Congiuntivo. Fres. : Que je mente, que tu mentes ecc. 

Participio. Pres. : Mentant. 

Cosi tutti gli altri. P. es. servir all' indicativo presente f 
Je sers, tu sers, il sert, nous servons ecc. Dormir fa : Je dors e( 

4. Cotair-ii? correre, mourir morire, acquérir acquistare. 

indicativo. Prs. : Je cours, tu cours, il court, nous couroi 
vous courez, ils courent. — Lnperf. : Je courais. — Pausato 
moto: Je courus. — Futuro: Je courrai. 

Condizionaie. Presr. Je courrais. 

imperativo : Cours, courons, courez. 

Congiuntivo. Pres. ; Que je coure. — Imperf. : Que 
courusse. 

Participio. Pres. : courant. — Passato : couru. 

Lo stesso : mourir, ma colla variante eu, invece di ou, 
singolare deir indicativo presente, dell'imperativo e del ce 
giuntivo presente: Je meurs, io muoio; qu'il meure, ch'egli muo 
Tale peculiarità si osserva anche alla terza persona plun 
deirindicativo e del congiuntivo presente. Part. pass. : mort. 

Acquérir fa all'indicativo presente : J'acquiers, tu acquie 
il acquiert, nous acquérons, vous acquérez, ils acquièrent. 
La stessa formazione si ha al singolare dell'imperativo ; nel c( 
giuntivo presente al singolare ed alla terza persona del p 
rale si ha: Que j' acqui ère, qu'ils acquièrent, — Pass, rir 
J'acquis. 

Participio. Presente : acquérant. — Passato : acquis. 

5. Cou^vi^ir* coprire, oifrir offrire. 

Indicativo. Pres, : Je couvre. — Imperf : Je couvrais. 

Imperativo: Couvre, couvrons, couvrez. 

Congiuntivo. Pres. Que je couvre. 

Participio, Pres. : Couvrant. — Passato : Couvert. 
Cosi tutti 1 verbi terminati per vrir e frir. 

6. Cuieillii? cogliere, assalilir assalire, tressalilir trasalire. 
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- Imperf. : Je cueillais. 

rais. 

cueillez. 

ìille. 

assaillir e treasaillir i quali 
toadizionale, cosi : J'assailli- 



)ous, il bout, nous bouillons, 
erf.: Je bouillais. 

ouillez. 

Liille. 



fuis, il fuit, nous fuyons, 
Te fuyais, nous fuyions ecc. 



)Z. 



', que tu fuies, qu'il fuie, que 
ils fuient. 



diversi complementi i verbi 
ippartenir appartenere, s'en- 
orrere, conquérir conquistare^ 
s'enfuir faggirseiie. — 2. Al 
re il tempo indicato : Indica- 
ir les éloges ; Thomme vani- 
Lsonge. Les imbéciles ne sou- 
:;ause, Les fleurs sentir bon. 
ui semer le vent, cueillir To- 
Hàtons-nous, le temps fuir, 
is devant Tennemi. L'appétit 
ine venir^ les campagnards 
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accueìllir cette saison avec grande joie et les enfants tressailUr 
d'allégresse à Taspect des fruits colorés et savoureux que Tau- 
tomne apporter. Uhorame juste mourir tranquille. Il n'est pire 
eau que Teau qui dormir. •— Imperfetto o passato rimoto. Un cor- 
beau perché sur un arbre tenir un morceau de fromage dans 
son beo. Un renard, animai fameux par ses ruses et qui savait 
que le corbeau passe pour sot, former le projet de le duper 
pour avoir le fromage. Dans ce but il lui tenir à peu près ce lan- 
gage: Bonjour, monsieur, comment cela va-t-il? Attiré par la bean- 
te de votre plumage je venir vous admirer. Si votre voix corres- 
pond à votre plumage, vous étes un vrai phénix, le roi des 
oiseaux. — Le sot corbeau se nentir bien flatté, et, pour mon- 
trer sa belle voix, il ouvrir la bouclie et laisser tomber le fro- 
mage en bas. Le renard le saisìr et le manger, puis il dit au 
corbeau : Apprenez que tout flatteur vit au dépens de celui qui 
récoute. — Le corbeau jurer, malheureusement un peu tard, 
qu'on ne Ty prendrait plus. — Passato prossimo. Nous parcou- 
rir presque tonte la ville pour chercher un médecin. Alexandre 
mourir A la fleur de V àge. Nos soldats conquérir ce pays et 
secourir les blessés. Christophe Colomb découvrir TAmérique en 
1492. — Futuro. Le commerce de plusieurs villes italiennes qui 
était très florissant au moyen àge, redevenir encore important 
quand les Industries y fleurir. Nous obtenir ce que nous dési- 
rons. Nous secourir toujours les malheureux. Nous acqmrir des 
connaissances utiles. Tòt ou tard nous mourir. Je serais char- 
me de te voir chez nous ; tonte notre famille faccueillir avec 
joie ; je me promener avec toi dans notre forét, tu cueillir avec 
mei les fruits mùrs et tu ne t' en alLer pas, j'espère, sans étre 
content de ton séjour à la campagne. — Imperativo. Ne hair pas 
ton prochain. Ne hair pas ceux qui appellent votre atten- 
tion sur vos défauts. Souvenirioì toujours des bienfaits que tu 
as regus. Servir ton maitre fldèlement. Ne mentir jamais, mon 
enfant. Acque rir instruction et sagesse, mes enfants. Couvrir- 
vous, il fait froid. Fu ir les méchants, mes enfants. Ne coiirir 
pas si vite, vous pourriez vous faire du mal. 

2. Composizione : Les cliemins de fer. Vélève dèceloppera les poinh 
mivants : 

1. L'une des plus grandes, des plus admirables inventiong 
da 19"« siècle ... 

2. Prerùier chemin de fer établi en Italie ... (où et quand ?] 

3. Mais déflnissons d'abord un chemin de fer ou voie ferree 
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itée sur un train 

3 les UQS aux au- 

arante, soixante 

Qchissent vallées 
raontagnes. Ces 

irquables de nos 
Mir le parcourìr). 
chemin de fer du 
le chatne de mon- 
du Mont-Cenis ? 
:rands chemins de 
andes villes que 



mdez-vous quand 
min de fer? 
►iture ? 
volture ? 
à la gare? 
2 en frangais un 
de 3°"® classe?) 
endant le départ 

le toujours à coté 



quand le train 
[ en frangais? 
•nté en volture ? 

mdant la course ? 

course ? 

quart d'heure ou 

Dupé (ou compar- 

le signal du dé- 
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14. Quelles espèces de trains distìngue-t-on ? 

15. Quels trains ne s'arrétent qu'aux stations princ 

16. N'est-il pas dangereux parfoìs de voyager en 
de fer — et pourquoi ? N'entend-on pas souvent parler 
dents de chemin de fer ? 

17. Avez- vous déjà fait des voyages en chemin ( 
— Où? 

19. Nomraez (le ou) les cheraìns de fer qui abouti 
notre ville ou qui la touchent seulement. 



3. Verbi arcaici in oir, altrimenti detti v« 
di III. coniugazione. 



I principali sono : 

Recevoir ricevere, concevoir concepire, décevoir dini 
percevoir percepire, apercevoir scorgere^ devoir dovere, 
coniugano tutti secondo lo stesso modelllo ; poi si han 
me speciali dei verbi in oir, altrimenti detti verbi in 
di terza coniugazione, e i principali sono : devoir dovere, s 
sedersi, mouvoir muovere, valoir valere, falloir bisognare, p 
piovere, voir vedere, pouvoir potere, savoir sapere, valoir 

— 1. JRooo^voìj?. 



MODO INDICATIVO 



Presente 

Je regois, ricevo 
tu regois 
il regoit 
nous rec^tons 
vous rec6f ez 
ils regoitent 

Imperfetto 

Je recerais, ricevevo 
tu recerais 
il recatali 



Trapassato rimot 

J'avais regu, avevo ric( 
tu avais regu 
il avait regu 
nous avions regu 
vous aviez regu 
ils avaient regu 

Trapassato rimot 

J'eus regu, ebbi ricev 
tu eus regu 
il eut regu 
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ous eùmes regu 
OS etìtes regu 
s eurent regu 

Futuro 

e recetTai, riceverò 
1 recerras 
recerra 
ous receiTons 
ous recerrez 
s recet?ront 

Futuro anteriore 

'aurai regu, avrò ricevuto 
1 auras regu 

aura regu 
ous aurons regu 
ous aurez regu 
s auront regu 

ZIONALE 

Passato 

'aurais regu, avrei ricevuto 
1 aurais regu 
aurait regu 
ous aurions regu 
ous auriez regu 
s auraìent regu 

RATIVO 

grons recerez 

[UNTIVO 

Passato 

Que j'aie regu, ch'io abbia rice- 
que tu aies regu [vuto 

qu'il ait regu 
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que nous recerions 




que nous ayon 


que vous recetiez 




que vous ayez 


qu'ils regoit-ent 




qu'ils aient re^ 


Imperfetto 




Trapa 


Que je regusse, ch'io ricevessi 


Quej'eusse regu 


que tu regusses 




que tu eusses r 


qu'il regùt 




qu'il eùt regu 


que nous regussions 




que nous eussio 


que vous regussiez 




que vous eussie 


qulls regussent 




qu*ils eussent n 




MODO INFINITO 


Presente 




Pa 


Recevoir 




Avo 



MODO PARTICIPIO 



Presente 

Recevant 



Osservazione. — Dallo specchietto qui sopra espc 
verbi di questa coniugazione alterano talora la desinenza 
la terminazione evoz'r. In questo caso la lettera e, trovai 
ovvero «, prende la cediglia (9) per conservare il suonc 



Esercizio. — Coniugare i seguenti verbi ac 
qualche complemento : concevoir concepire^ a 
gerCj percevoir percepire, 

2. Oo^voii? dovere^ al participio passalo de] 
gelare prende un accento circonflesso : dù. Nel 
cevoir. 

3. S'»jSjseoij?5 sedersi. 

Indicativo. Presente : Je m*assìeds, tu t'assi 
nous nous asseyons, vous vous asseyez, ils s'ai 
perfetto : Je m' asseyais. — Passato rimoto : Je \ 
turo: Je m'assiérai. 
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seyons-nous, asseyez-vous. 

i je m'asseye. — Imperf. : Que je 

t. Passato : Àssis. 



, il meut, nous raouvons, vous 
to rimoto: Je mus. 

s, mouvez. 

5 meuve, qùe tu meuves, qu'il 
le vous mouviez, qu'ils meuvent. 

omposti non ricevono l'accento). 



tu vaux, il vaut, nous valons, 
rim,: Je Valus — Futuro: Je 



udrais. 

valez. 

v^aille, que tu vailles, qu'il vaille, 
lìez, qu'ils vaillent. 

ere. 

— Imperf. : Il fallait, — Passato 
idra. 

irait. 

ille. — Imperf.: Qu'il fallùt. 



— Imperf : Il pleuvait — Passato 
)leuvra. 

Livrait. 
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Congiuntivo. Pres.: Qu'il pleuve. — Ihiperf. 
Participio. Passato : Più. 

8. Voi^ vedere. 

indicativo. Pres. : Je vois, tu vois, il volt, 
vous voyez, ils voient — Imperf. : Je voyals, nou 
Passato rimoto : Je vis. — Futuro : Je verrai. 

Condizionale. Pres.: Je verrais. 

Imperativo: Vois, voyons, voyez. 

Congiuntivo. Pres. : Que je voie, que nous v( 
Imperf, : Que je visse. 

Participio. Pres. : Voyant. — Passato : Vu. 

NB. — Nello stesso modo vengono coniugati i deri 
no prévoir prevedere, e pourvoir provvedere il cui futuro < 
voir, poi, al passato rimoto, fa je pourvus. Negli altri t 
modello del verbo primitivo. 

9. Fovt^voli? potere. (*) 

Indicativo. Pres. : Je peux o je puis, tu peu3 
pòuvons, vous pouvez, ils peuvent. — Imperf. : , 
Passato rimoto: Je pus. — Futuro: Je pourrai. 

Condizionale. Pres. : Je pourrais. 

Congiuntivo. Pres.: Que je puisse. — Imperf. 

Participio. Pres. : Pouvant. — Passata : Pu. 

10. S^^voii? sapere. 

Indicativo. Pres. Je sais, tu sais, il sait, nou 
savez, ils savent. — Imperf. : Je savais. — Pass 
sus. — Futuro: Je saurai. 

Condizionale. Pres. : Je saurais. 

Imperativo : Sacbe, sachons^ sachez. 



(*) Quando il verbo pouvoir è seguito da un infi 
negativamente, si può sopprimere la seconda parte della 
point) : Je ne puis le croire non posso crederlo. 
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ache. — Imperf. : Que je susse. 
— Passato: Su. 

questo verbo v. Corso III) 



tu veux, il veut, nous voulons, 
. rimoto : Je voulus. — Futuro : 



Irais. 

veuille, que tu veuìlles, quii 
v^ous vouliez, qu*ils veuillent. 

pera che per indicare una preghiera 
a II persona plurale veuillez : Veuil- 
:a raccontarmi questa storia. En vou- 



rerbi seguenti con alcuni com- 
rvoir. — 2. Nel brano seguente 
attere il tempo occorrente : Fé- 
lon était — vous le snvoir — le 
3. Ce prince était dans sa jeu- 
t. Un jour, ne savoir plus ce 
à son précepteur : « Ne savoir- 
je suis et qui vous étes ? > — 
►ndre à ces paroles impertinen- 
t et ne voir plus son élève 
in, il vouloir lui montrer qu'il 
nsi à son précepteur. Il V ap- 
vére : « Vous m*avez dit hier 
et qui vous étes. Vous savoir 
is votre maitre et vous étes 
ne savoir que peu de chose et 
, vous ne le savoir méme pas 
n'en aller sur-le-champ voir le 
vous chercher un autre pré- 
jeune prince se repentir de ce 
t à genoux, il prier son précep- 
nit d'étre plus respectueux à 
r parole. 
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3. Si ponga in luogo deirinfinito il tempo ìndica 
{recevoir ind. pres.) Thomme d'après Thabit qu'il porte, 
coeur ne (conceooir ind. pres.) pas Tégolsme. Alexandre 
poléon {conceooir pass, rimoto) et (exécuter, idem) de g 
choses. Les astronomes (npercevoir pass, press.) des tach 
le soleil. Christophe Colomb promit uno récompense à e 
ses matelots qui (apercevoir cond. pres.) le premier la te 
désireraìs que vous vous (apercevoir cong. imperfetto) 
défauts. Nous {devoir pass, pr.) partir avant le lever di 
Le set ne {s'asseoir ind. pres.) ni ne se (lever ind. pres.) 
l'hommo d'esprit. L'homme se (devoir ind. pres.) à sa pi 
(valoir ind. pres.) mieux que nous partions. L'intérét ( 
ind. pres.) Thomme de peu. Il {pleuvoir imperf.) quan 
(venir pass, press.). L'or {valoir pres.) moins que les din 
les diamants {valoir pres.) moins que la vertu. Je ne 
pres.) rien savoir de tout cela. 11 nous (falloir pres.) gag 
tre pain à la sueur de notre front. ( Vouloir iraperat.) n 
monsieur, quelle heure il est. La justice (vouloir pres.) 
te {voir cong. pres.) du méme oeil que tu {voir ind. pr< 
prochain. Je ne vous en (vouloir ind. pres.) pas, car vo 
mon ami. 



4. Verbi arcaici in re, altrimenti detti ve 
di IV coniugazione. 

I principali sono : 

pendre pendere, tendre tendere, descendre discendere^ 
fendere, rendre rendere^ vendre vendere, fondre fondere, 
torcere, inordre mordere, rompre, rompere, coi loro compi 
si coniugano tutti in base al modello seguente : 

MODO INDICATIVO 
Presente Trapassato prossim 

Je venda, vendo J'avais vendu, avevo ^ 

tu venda tu avais vendu 
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it vendu 
tvions vendu 
tviez vendu 
a-ient vendu 

Trapassato rimoto 

v^endu, ebbi venduto 
vendu 
vendu 

ìùmes vendu 
jùtes vendu 
•ent vedu 

Futuro 

adral, venderò 

idras 

dra 

/endrons 

^endrez 

[idront 

Futuro anteriore 

i vendu, avrò venduto 

as vendu 

% vendu 

lurons vendu 

lurez vendu 

:ont vendu 

ALE 

Passato 

is vendu, avrei venduto 
•ais vendu 
stit vendu 



Liando l'infiaito non termina 
esinenza t : rompré rompere, 
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nous vendrions 
vous vendrlez 
ils yendraient 



nous aurions vendu 
vous auriez vendu 
ils auraient vendu 



MODO IMPERATIVO 
Vends, vendi Vendons Vendi 



MODO CONDIZIONALE 



Presente 

Que je vende, ch'io venda 

que tu vendes 

qu'il vende 

que nous vendions 

que vous vendlez 

qu'ils vendent 

imperfetto 

Que je vendisse, ch'io vendessi 

que tu vendisses 

qu'il vendit 

que nous vendissions 

que vous vendissiez 

qu'ils vendissent 



Passato 

Que j'aie vendu, ci 
que tu aies vendu 
qu'il ait vendu 
que nous ayons ver 
que vous ayez vend 
qu'ils aient vendu 

Trapassati 

Que j'eusse vendu, c^ 
que tu eusses vendu 
qu'il eùt vendu 
que nous eussions \ 
que vous eussiez ve 
qu'ils eussent vendi 



MODO INFINITO 



Presente 

Vendre 



Presente 
Vendant 



MODO PARTICIPIO 



Passai 
avoir ve 

Passato 

Vendu 



Devoir. — 1. Coniugare i verbi seguenti accom] 
qualche complemento : Rendre rendere, rompre romper 
dre ducenderey attendre aspettare, corrompre corrompevi 
posto deirinflnito in corsivo mettere il tempo indie 
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nons corrompre (ind. pres.) les bon- 
ssières minérales ou orgaaiques sont 
'air. Étes-vous déj?V rompre (part. pass.) 
lire frangaise? Mieux valoir (ind. pres.) 
) de perdre son temps ea procès. Les 
ììidre (ind. pres.) des hommes choisis 
lotre conscience le bonheur rtpondre 
Técho répondre (pres.) à notre voix. 
li infiniti in corsivo del brano : Les 
m'accoutumer doucement, patierament, 

raoi-mérae, au lieu de m'iraposer 
ir docile et soumise eat aveuglénaent 
vu professeur plus modeste et moins 
pour ainsi dire, rien, et se contenter 
ur les choses, sans dire ce qu'il en 
• dans un bois, par exemple, il me 
ne pas, et je ne me sentir point à Té- 
ìment Thabitude d'étudicr les couches 
'un talus coupé les mettre en lumière. 
)t les plantes par leurs noms, je les 
3L1, et il me laisser faire, sauf à me 
1 sourire, lorsque je m'égarer. Il avoir 
lu point de vue pratique : il distinguer 
ux utiles des animaux nuisibles, et 
i respecter la taupe, le crapaud, la 
'e, les oiseaux ìnsectivores, et tous 
bout de ces petites classes en plein 
e récompense. Je ne rentrer jamais 
òv un bouquet de violettes, une botte 
le bruyères roses pour maman, selon 
ps, en été ou en automne. Au temps 
a me fahriquer des flùtes ou des sif- 

du saule et des canons en bois de 
coltes de fraises en juin, de framboi- 

la fin d'aoùt, et mon pére les lager 
:es ou blanches, aux dépens d'un me- 
l'il écorcer. (Edm. ÀBOUT). 



della coniugazione arcaica in re^ 63: 
3, si sogliono dividere in due grandi 
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categorìe a seconda della desinenza caratterisi 
passato rimoto. 

I verbi terminati in Ì8 al passato rimoto noi 
stessa desinenza al participio passato. Noi li su 
base a questa desinenza. 

I. — Verbi col passato riraoto in i8 e il 
sato in u. 

1. J^ekt±t^G> battere. 

Indicativo. Pres.: Je bats^ tu bats, il bat; 
vous battez, ils battent. 

NB. — L'imperativo segue il modello dell'indicati 

2. OoulcIj?^. 

Indicativo. Pres. Je couds, tu couds, il cou( 
vous cousez, il cousent. — Imperf. : le cousais. 
moto: — Je cousis. 

Congiuntivo. Pres. : Que je couse. — Impeì 
sisse. 

Participio. Pres, : Cousant. — Passato : Coi 

3. V«iriLOJ?o. 

Indicativo. Pres. : Je vaincs, tu vaincs, il v^ 
quons, vous vainquez, ils vainquent. — Imperf 
— Passato rimoto: Je vainquis. 

Congiuntivo, Pres, : Que je vainque. — / 
vainquisse. 

Imperativo. Vaincs, vainquons, vainquez. 

Participio. Pres, : Vainquant. — Passato : ^ 

IL - Verbi col passato rimoto e il particij 

4. IMotti?o mettere. 

Indicativo: Pres,: Je mets, tu mets, il me 
ecc. — Passato rimoto : Je mis. 

^VBItA. Corso {^■nnrfs^. Anno II, 



ì 
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je misse. 



s, tu prends, il prend, nous pre- 
t. — Imperf. : Je prenais. — Pas- 

3 prenne, que tu prennes, qu'il 
) vous prenjez, qu'ils prennent. — 

. — Passato : Pris. 
rimoto in Ì8 e il participio pas- 



, tu suis, il suit, nous suivons, 
rimoto in i8 e il participio pas- 



tu nais, il natt, nous naissons, 
p. : Je naissais. — Passato rimoto : 

naisse. Imperf, : Que je naquisse. 
t. — Passato : Né. 
rimoto in Ì8 e il participio pas- 



ds, tu fais, il fait, nous faisons, 
to: Je faisais. — Passato rimoto.' 



fasse. — Imperfetto : Que je fisse. 
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Participio. Presente: Faisant. — Passato: Fail 

NB. — Ai del radicale di /aire ha valore fonetico d 
prima persona plurale dell'indicativo presente e dell* impera 
l'imperfetto e al participio presente. 

VI. — Verbi coirinflnito in uire, il passato r 
il participio passato in t. 

9. Condvtliro condurre. 

Indicativo. Pres.: Je conduis, tu conduis, il e 
conduisons, vous eonduisez, ils conduisent. — Impi 
duisais. Passato rimoto: Je conduisis. 

Congiuntivo. Pres.: Que je conduise. — Imper^ 
conduisisse. 

Participio. Pres.: Conduisant. — Passato: Con 

VII. — Verbi in ire col passato rimoto in is e 
passato in i. 

10. Rli?e ridere. 

Indicativo. Passato rimoto: Je ris (non je riis). 

Congiuntivo. Imperf.: Que je risse (non riisse). 

Vili. — Verbi in ire col passato rimoto in is € 
passato in t. 

il. JB>oi?ii?o scrivere. 

Indicativo. Pres. : J' écris, tu écris, il écrit, ne 
vous écrivez, ils écrivent. — Imperf. : J' écrivais. - 
moto : J' écrivis. 

Congiuntivo. Pres.: Que j'écrive. — Imperf.: Qu 

Participio. Pres.: Écrivant. — Passato: Écrit. 

IX. — Verbi in ire col passato rimoto in is e 
in t, s, i. 



12. Dit*^ dire. 
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s, il dit, nous disons, vous dites^ 

ise. 
Pasmto : Dit. 

iire contraddire, interdire interdire, 
alla 2* persona plurale dell'indica- 
ontredisez, vous interdisez ecc. — 
tante s quando si trova nel corpo 
laudissez, — je maudìssais, - - que 



Dious conflsons. — Imperf,: Je 

onflse. 

— Passato: Conflt. 



is sufììsons. Imperf. : Je suffisais. 

ufiìse. 

Passato: Suffi. 

I, oindre^ col passato rimoto in 

'ere, 

ins, tu contrains, il contraint, 
ez, ils contraignent. — Imperf. : 
o: Je contraignis. 

ontraigne. — Imperf.: Que je 
Liit. — Passato: Contraint. 



io US peignons. — Imperf: Je 
eignis. 
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Congiuntivo. Pres.: Que je peigne — Imp.: Que je 
Participio. Prear. Peignant. — Passato: Peint. 

17. Oincliro ungere. 

Indicativo. Pres. : J'oins, nous oignons. — Imperf, : 
— Passato rimoto: J'oignis. 

Congiuntivo. Pres.: Que j' oigne. — Imperf,: Que 

Participio. Pres.: Oignant. — Passato: Oint. 

Alla seconda categoria dei verbi irregolari dell; 
zione in re appartengono tutti quelli che hanno il passi 
in U8 e il participio passato in u. Essi si possono di\ 
comodità di studio, secondo la terminazione dell' infii 
si vede nei paragrafi seguenti. 

I. — Verbi in aìtre. 

18. OonnaitfO conoscere. 

Indicativo. Pres.: Je connais, tu connais, il con 
connaissons, vous connaissez, ils connaissent. — Impi 
connaissais. Passato rimoto: Je connus. 

Congiuntivo. Pres.: Que je connaìsse. — Imperf 
connusse. 

Participio. Pres.i Connaissant. — Passato: Conni 

II. — Verbi in ure. 

19. Conolt:ifO conchiudere. 

Indicativo. Pres.: Je conclus, nous concluons. - 
rimoto: Je conclus^ tu conclus ecc. 

Congiuntivo. Pres.: Que je concine. — Imperfetti 
condusse. 

Participio. Pres. : Concluant. — Passato : Conclu. 

III. — Verbi in oire, oìtre. 

20. Boif^ bere. 
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is, il boit, nous buvons, vous 
buvais. — Passato rimoto: 



oive, que nous buvions. — 
^ansato : Bu. 

3rois, il croit, nous croyons, 
: Je croyais. — Passato ri- 

oìe, que nous croyions. — 
Passato : Gru. 



ìroìs, il croTt, nous croissons, 
rf. : Je croissais. — Passato 
rai. 

e. — Imperf. : Que je crùsse. 

Passato: Gru. 



mouds, il moud, nous mou- 
Imperf, : Je moulais. — Pas- 

e. — Imperf,: Que je mou- 

Passato: Moulu. 
Uere {un problema). 
résous, il résout, nous ré- 
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solvons, vous résolvez, ils résolvent. — Imperfr. J( 
Passato rimoto : Je résolus. 

Congiuntivo. Pres. : Que je résolve. — Imperi 
solasse. 

Participio. Pres,: Résolvant. — Passato: Rés( 
solu risolto, deciso. 

V. — Verbi in Ire. 

25. r^ii?o leggere. 

Indicativo. Pres. : Je lis, nous lisons. — Impt 
— Passato rimoto : Je lus. 

Congiuntivo. Pres.: Que je lise. — Imperi. \ 

Participio. Pres.: Lisant. — Passato: Lu. 

VI. — Verbi in aire. 

26. r^loiiiro piacere. 

Indicativo. Pres.: Je plais, il plaìt, nous pi 
perf.: Je plaisais. — Passato rimoto: Je plus. 

Congiuntivo. Pres. : Que je plaise. — Imperf. : 

Participio. Pres. : Plaisant. — Passato : Più. 

27. So toiiiro tacere. 

Indicativo. Pres. : Je me tais, il se taìt, nous noi 

VII. — Verbi in ivre. 

28. Vl'VfO vivere. 

Indicativo. Pres. : Je vis, nous vivons. — Pi 
Je vécus. 

Congiuntivo. Pres.: Que je vive. — Imperf. : Q 

Participio. Pres. : Vivant. — Passato : Vécu. 
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coniugazione in re. 



come résoudre, ma però manca 
iel congiuntivo. Al participio 
absoute. 

, manca del passato rimoto, 
congiuntivo. 

soudra. 

, non sono usati bene che al 

assato rimoto e deirimperfetto 
liuga come segue : Indicativo 
perf. : Je trayais. Congiuntivo 
es, : trayant. Passato : Trait. 

verbi seguenti con qualche 
e, convaincre, apprendre, pro- 
aindre, rejoindre, reconnaìtre, 
io deirinflnito in corsivo met- 
tere (pass, rim.) : Je venir (p. 
.\ Monsieur, je ne promettre 
ir (i. pr.) pas tenir. On prendre 
et les hommes avec des ca- 

leurs passions. Napoléon sur- 

ser ennemis avec une prom- 
oir (cond. pres.) que ceux qui 
k la portée de ceux qui écou- 
Ure (i. pr.) souvent de petites 
1.) en 1802. Mes amis, ne me- 
rochain. Dire - moi (imperat.) 

qui tu es. Il ne falloir (i. pr.) 
[ju'ils dire (i. pr.), mais d'après 
sectes naìtre (i. pr.') et mourir 

dì H par altre (fut.) quand le so- 
)onnaitre (i. pr.j l'artisan. Tout 
jir (i. pr.) rien faire. Qui trop 
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embrasse mal étreindre (i. pr.). Dieu dire (pass. ] 
lumière se faire (cong. pres.) et elle se faire (p. 
solali parattre (cong. pres.), et il paraitre (p. rim 
moudre (i. p.) le blé. U éléphant craindre (i. pr.) 
contrefaire (imperai) pas les vieillards ; plus tar 
faire (fut.) au naturel. La lune croitre (i. pr.) et i 
toujours. Ceux qui mangent et hoire (i. pr.) trop 
leur sante. Le temps parattre (i. pr.) court à cei 
lent. Nous connattre nos arais dans les adversitéi 
(i. pr.) qu'une chose reste scerete, ne la dire (in 
tu vouloir (i. pr.) qu'on ne la savoir (cong. pres.) 
(imperat.) pas. Nos aìeux vivre (imperf.) et mourir 
les lieux où ils nnttre (iraperf.). Un livre lire (pg 
pas toujours un livre comprendre (part. pass.). L' 
(i. pr.) de ses filets comme les chasseurs vicre ( 
chasse. La constitution exdure les femmes de < 
politiques. Les anciens ne moudre (imperf.) pas 
réduire (imperf.) en poudre dans des mortiers. 
quelque chose qui valoir (cong. pr.) mieux que ^ 
taire (imperat.) - vous. La société s' est dissoud 
faute d'argent. Le juge absoudre (fut.) les innoce 
gers traire (i. pr.) Ics vaches. 

Esercizi di ricapitolazione. — L Le pére, Char 

Charles. — Ah ! mon papa, que je voudrai 

Le pére. — Et pourquoi le voudrais-tUy mo 

Ch. — C est que je serais mon maitre et 
faire tout ce que je voudrais. 

P. — Et toi, Julie, voudrais-t\i aussi étre libr 
ce qu'il te plairait ? 

Julie. — Certainement, papa. 

P. — Mes enfants, je peux vous donner cei 
Dès demain matin, jo vous permets de vous cor 
fantaisie. 

Ch. — Qu'est-ce que vous dites-lkj papa? 
quez de nous (vous moquez-vous ?). 

P. — Point du tout je parie très sérieusemei 
vous pourrez faire tout ce que vous voudrez ; r 
cette liberté sera longtemps de votre goùt. 

Ch. — Oh ! pour cela, mon pére, n*ayez p 
crains pas que la liberté nous soit jamais à cha 
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e a raison ; je vaia bien m' a- 

} voudreZy tout vous sera permis, 
vini éveiller les enfants qui, 
3ix heures. Cejour-là, ils res- 
5. Un trop long sommeil nous 
t Julie, s' étant enfln éveillés 

mauvaise humeur. Après le 
vsiìxt eut lieu entre eux: 

soeur? Ne t'imagine pas que 
tonte la journée. Et toi, qu'en 

m entendu. 

3-nons? 

chateanx de cartes. 

n triste ; ne saurais-tn propo- 

maillard ? 

on I nous ne sommes que deux. 

3 partie de dames. 

iepuis pas souffrir les jeux où 

)se un jeu de ton goùt. 

iXy au carrosse ; tu seras le 

3 tu me donnes des coups de 

\t de méme. ,C' est que tu ne 

l. Du reste, je ne courrai ja- 

lasse. Je serai le chasseur, et 
\ toi. 

; non, je ne veux pas de ta 
)ntes que Maurice t' a prétés, 

5t puisque tu ne veux d'aucun 
i avec toi, entends-tu bien? 
itends-tu bien aussi? — A ces 
Ila bouder dans un coin de la 
Julie à chanter. Charles noua 
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un fouet et le fìt claquér; Julie s'anfiff, arrangea sa poup^ 
entama une conversation avec elle. 

Ils en étaient encore à bouder, lorsque V horloge se 
Dix heures ! Il ne leur restai t plus que deux heures de la 
tinée. Déjà ils comprenaient leur sottise, mais aucun d' eu 
voulait rompre le silence. Enfin Julie s'approcha de son fi 

J. — Allonsy Charles, je veux bien étre ton cheval. 

Ch. — Ah 1 voilà qui est bien ! J'ai un grand cordoi 
petit nous servir de bride. Le voici. Prends-le dans ta boi 

J. — Je ne le veux pas dans ma bouche. Passe-le 
autour du corps, ou attache-le à mon bras. 

Ch. — Gomme tu parles ! Ne sais-tu. dono pas qu( 
chevaux ont le mors entre les dents? 

J. — Mais je ne suis pas un véritable cheval. 

Ch. — Tu dois faire comme si tu V étais. 

J. — Je ne vois pas du tout que cela soìt nécessairi 

Ch. — Crois-tn en savoir là-dessus plus que moi, qu 
tous les jours dans V écurie ? AUons, Julie ! prendsAe co 
il faut, 

J. — Il y a huit jours que tu le traìnes dans Tore 
je ne le mettrai jamais dans ma bouche. 

Ch. — Et moi, je ne veux pas que tu le mettes aill 
J* alme mieux ne pas jouer. 

J. — Comme tu voudras. 

Seconde bouderie beaucoup plus longue que la pren 
Charles va ramasser son fouet, Julie reprend sa poupée. 
le fouet ne veut pas claquer ; les ajustements de la poupée 
tout de travers. — C'est ainsi que se passa la matinée. A 
sonnant, le pére entra dans la chambre. Que faites-vons 
là, chacun dans un coin ? leur demfmda-t-il. — Je joue, rép 
Charles. — Je m'amuse, dit Julie, en essuyant ses larme 
Singuliere manière de s'amuser, reprit le pére. — Si vous i 
déjeuner, mes enfants, vous n' avez qu' à venir. 

Les enfants se précipitèrent dans la salle k mangei 
virent plusieurs plats sur la table et une bouteille de vin ai 
de leur couvert. 

Mes enfants, leur dit le pére alors, si j'avais encore 
que droit sur vous^ je ne vous permettrais pas de mang€ 
tous les plats; je vous dirais surtout: Ne buvez pas de vin. 
est dangereux pour les enfants. Mais vous étes maintenan 
maltres, vous pouvez hoire et manger selon votre caprice. 

Les enfants ne se le firent pas dire deux fois. L'un a^ 
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de sana pain ; Tautre prenait de la 
. Ils buvaient tous les deux du vin 
ait pas fort de leur goQt, ils mettalent 
e dans leurs verres. 
t tout bas leur mère à son mari, ils 

chère, répondit le pére ; mais je veux 
épens combien ils ont besoin d' étre 

) table, le ventre des enfants était 
et leurs petites tétes commengaìent 

j'écria Charles (ils avaient fait la paix 
r par la main et Teraraena au jardin. 

de les suivre de près, sans qu'ils le 
jardin un petit étang et au bord de 

eut la fantaisie d'y entrer. 

sais bien, lui dit-elley que cela nous 
? répondit Charles. As-tu oublié que 
)ermis, que nous pouvoiis faire ce que 
ison, lui dit Julie. Elle donna la main 
it tous deux dans le batelet 
i davantage, mais il se tini cache 
l que Tétang n'était pas bien profond. 
eraient, se disait'ììj je n' aurais pas 
n tirer. — 

laient détacher le bateau du bord et 
le l'étang; mais ils ne pwrew^jamais 
5 noeuds de la corde qui le retenait, 
mvons pas naviguer, dit Charles, nous 

se mit aussitót à V oeuvre. La té te 
[ lourde; aussi ce que le pére avaìt 
rdirent V équilibre et tombèrent dans 

b comme Téclair de V endroit où il 
s l'eau, saisit de chaque main un des 
a maison demi-mor^ò- de frayeur. 
isseracnts violents pendant qu' on 
qu' on les frottait Enfin on les mit 
liaud. Ils se plaignaient d*un mal de 
lents d'entraìlies. Enfin, après avoir 
Is s^endormirent. 
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Le lendemain, de benne heure, leur pére entra dans leur 
chambre et leur demanda comment ils avaient passe la nuit. 

Pas trop bien, répondirent-ils, Tun et Fautre d' une voix 
affaiblie: nous sommes enoore très fatìgués, et la téte et Teato- 
mac nous font encore mal. — Pauvres enfants, leur e 
que je vous plains ! Mais, reprit-ìì un moment après, 
vous aujourd'hui de votre liberté ? Vous vous souven 
vous appartieni encore ? 

— Merci de notre liberté, répondit Charles. — J'ei 
je n'en veux pJus, dit Julie. 



2. Sur un banc. 



Dans une des rues populeuses de Paris, un pel 
de sept ou huit ans était assis sur un banc public. C 
jour d'hiver, il faisait très froid. Uenfant était en ha 
joues étaient pàles, ses lèvres bleues. 

Il avait longtemps erre, puis s^était assis sur ce 
maini enant il levait sans cesse les yeux vers le ciel 
air inquiet. 

Personne ne semblait prendre garde à lui. Chac 
tait, presse par le froid; un enfant triste et mal veti 
chose tellement rare dans la grande ville ! 

Un passant, cependant, flnit par remarquer le pai 
C'était un de ces hommes trop peu nombreux, dont 
thie est toujours en éveil, et dont le coeur généreux 
vite dès qu*une infortuno se trouve sur leur chemin 

D'un coup d'oeil, il vit ce qu'aucun autre passa 
vu, ou ne s* était soucié de voir : que l'enfant était se 
tout petit, qu'il avait froid, quii avait pleure, qu'il d< 
faim. 11 s'approcha. 

Que fais'txx là, petit ? dit-il. Attends-tu quelqu'un ? 
pondit Tenfant. J'attends que Dieu vienne me cherche 
veux'ixì dire ? — Il a déjà enooyé chercher, V an dei 
pére et mon petit frére, pour les avoir dans sa mais( 
et hier, à Thópital, ma mère m'a dit qviéilé allait ai 
mais que Dieu ne m' abandonnerait pas, pour s 
tenant, continua le pauvre petit, dont les yeux étai 
de grosses larmes, je n'ai personne pour m'aime 
me donner à manger, et voilà longtemps que je r( 
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a' a dit, mais je ne voù 
t de méme, si je Tattends 
— Oui, mon garQon, dit 
lais Dieu en vain. Il m'a 
8 avec moi, je ne te lais- 

3t il eut Gomme un éclair 
is bien que Dieu vien- 
• ma mère ne fait janaaia 
;é longtemps en route ! » 

ville se passe la petite 
lire ? — 2. Où un petit 
le saison était-ce? — 4. 
urquoi personne ne pre- 
,nt, finit par remarquer 
)mme au coeur dur ? — 
3up d'oeil ? — 9. Qu'est- 
;ur ce banc? — 10. Qui 
l* année précédente ? — 
assurance sa mère lui 
5 cet enfant avait pleine 
14. Qu'est-ce que le pas- 
- 15. Répétez les paroles 
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Parte Terza. 



Lectures. 

L Anecdotes appliquées aux homony] 
et aux gallicismes. (^^ 

I. La semaine du paresseux. 



Lundi, mardi féte. 
Mercredi peut-étre; 
Jeudi la Saint Nicolas. 
Vendredi on ne travaille pas ; 
Samedi petite journée ; 
Dimanche on va se promener. 

Homonymes et gallicismes. (2) — Féte — fatte — fa 
11 est arrivé au faìte de la gioire. Vous me permetti 
monsieur. Il devine les fétes quand elles sont venu( 
pas de benne féte sans lendemain. Il n'est pas tou 
féte. La féte passée, adieu le saint. Je serai de la 1 



(j) Ogni aneddoto darà luogo a un Qtiestionnaire od air 
petizione. 

(2) Les homonymes sont les mots qui se prononcent de 1 
nière sans avoir la meme orthographe ou la meme sigmficati( 
cnmes sont les tournures, les manières de dire particulières 
fran^aise. — Gli omonimi qui indicati sono dedotti sempre 
che figurano nell'aneddoto rispettivo. 
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Étre — hétre. — C'est un étre insupportable. Il faut étre 
tout un ou tout autre. On ne peut pas étre et avoir été. Le 
hétre donne un bon bois de construction. 

Saint — ceint — cinq — sain — sein — seing. — J'en 
reviens sain et sauf. Il ne sait à quel saint se vouer. A cha- 
que Saint sa chandelle. Je viendrai à la Saint Jean, à la Saint 
xt:^^i«« ^4.^ ny^r^ir „« "— pent que je réchauffe dans mon sein. 

seing. — Cinq capucins, ceints de cilice, 
at sur leur sein sain le seing du Saìnt- 



rd et les petìts oiseaux. 



plusieurs fils et plusìeurs fiUes, sans 
enfants lui firent observer qu'à son 
3 cesser de travailler et de yivre chez 
artagé son bien entre tous. « Mes en- 
ime, je vous demande un mois pour 
L que vous venez de me faire. Ce délai 
unit autour du foyer et leur tint à peu 
cliers enfants, depuis que je vous ai 
érience et une décou verte : j'ai trouvé 
ée de moineaux. J'ai mis les oiseaux 
la cage à ma fenétre. Le pére et la 
poussaient de petits cris plaintifs ; ils 
)ur de la prison de leurs chers captifs 
;s becs jaunes et criaient la faim. Plu- 
)ère et la mère venaient régulièrement 
à travers les barreaux de la cage. Au 
les ailes ayant poussé à la nichée, je 
se prirent le pére et la mère, et je les 
is la cage, après avoir donne la liberto 
ui s'était passe sous mes yeux, je jugeai 
-ngeoires de la cage de graines et d'eau 
lans ringratitude de la volée de passe- 
ux prisonniers eurent beau crier fami- 
e vinrent leur porter à manger. L'un 
faim. Mes enfants, je garde mon bien. » 
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Queationnaire. (1) De qui cst-il question dans Y 
Que firent observer les enfants au vieillanl ? Le vieil 
t-il aux instance» de ses enfants? Comment s*y pi 
prouver qu'il avait raison de conserver son bien?. 
consiste la prudence? etc. Trouvez des homonymes 
morceau. 



3. Le Fran9ai8 et l'Anglais. 



Un Frangais et un Anglais disputaient enseml 
ménte respectif de leur nation. La discussion dura 
et ciiacun garda son opinion. 

Mais le Frangais, voulant terminer d'une fagon 
conversation*qui allait tourner à Taigre, s'écria: 

— Du reste, monsieur, si je n' étais pas Franga 
drais étre Anglais. 

— Et moi, monsieur, dit l'autre, si je n'étais pi 
je voudrais étre Anglais. 

Homonymes et gallicìsmes. - Dur — dure (il). 1 
sur la dure pierre. La guerre dura plus de six mois 

Tourner. — Tournée. — Il nous a tourné le dos 
dire. Cette artiste vient de faire une tournée en Am 



4. Méprise d'un employé. 



Un employé de chemin de fer, chargé d'annonce 
des trains, entra un dimanche matin à V église pour 
la messe. Il n' était pas encore grand jour et le pau\ 
qui n'avait dormi que quelques heures, fut pris par 
sur le banc où il s'était assis. Il aurait continue de de 



(i) Ripetiamo ancora che per amore di brevità non diai 
sto solo abbozzo di questionnaire ; ma in classe occorrerà fai 
aneddoto. 

LovBRA. Corw f^aiicttse. Anno II. 
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temps encore si le sacristain, ayant agite la sonnette pour 
annoncer la seconde messe, ne l'eùt éveillé en sursaut. A ce 
son, qui ressemblait k celui de la cloche de la gare, Temployé 
se leva en criant : En volture pour la ligne de . . . Les troi- 
sièmes en avant ! 

Homonymes et gallicismes. — Entre (j') — antre — entre. 
— C est r antre du lion. Je lui ai parie de vous entre la poire 
[•omage. Il est entre la vie et la mort. Il nage entre deux 
Vous avez tort, soit dit entre nous. Cela n' est jamais 
lans la téte de personne. Il ne faut point entrer dans le 
lire. 

[atin — raàtin. — Soleil qui luiserne ali matin, Ferame 
it parler latin, Petit enfant nourri de vin, Vont rarement 
e fin. L'arc-en ciel du matin, pluie sans fin ; Tarc-en-ciel 
', il faut voir. Qui a bon voisin, a bon matin. J* irai te 
1 de ces quatre matins. Un beau matin il partit pour 
ique. Le màtin était de taille à se défendre hardiment. 
[eure — Eure — heur. — Il n'y a qu'heur et mallieur 
monde. Il cherche midi à quatorze heures. Je n' ai pas 
sure à moi. Il peut venir d'une heure à Tautre. Je prends 
:e à Theure. Je suis à vous tout à Theure. Viens-ga sur 
. — Que faut-il de temps pour faire un matelas ? C est 
3 d'un cardtur (quart d'heure). — Comment un architecte 

faire pour chauger d'état en un jour ? En partant le soir 
revenant le lendemaiu à pareille heure (appareilleur). 
rare — gare (je) — gare ! — gars. — Je vous attendrai 
are. Si tu fais ga, gare le bàton. Gare, gare donc ! II 

sans dii*e gare. — Quelle différence y a-t-il entre un 
5t une gare? C'est que le train part et se rend, tandis 

gare demeure (la garde meurt) et ne se rend pas. 



5. Trois grands médecins. 



)umoulin, célèbre médecin, était à Tagonie. Plusieurs mé- 
environnaient son lit et déploraient sa perte. 

- Messieurs, leur dit-il, je laisse après moi trois grands 
ins. 

)hacun crut étre Y un des trois : on le pressa de les nommer. 

- Ce sont, répondit-il, Teau, Texercice et la diète. 
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Homonymes et gallicismes. — Laìsse (jeì - 
— Il méne cet homme en laisse. Il se laiss 
sur le dos, U laisse ses amis dans la nasse. Il 
sur le cou. Je vous laisse penser ce quii en 
vrage laisse beaucoup à désirer. On a beai 
laisse pas d'aller. Il s'est laisse dire cela. Ce 
traìncr. Ce livre se laisse lire. Cela se laisse 

Après — apprét. — Après moi le délug 
vient la danse. Après la pluie vient le beau 
manche après la cognée. Après tout, quel m 
cela ? Commencez par diner. après quoi nous 
est mauvais ; l'apprét n'en vaut rien. 

Gru adj. — cru — crù p, p. — crù m, - 
viande est encore crue. Ce conte est de tor 
cheval à cru (à nu, à poil). 



6. Ignorance. 



Un villageois, ayant remarqué que bea 
nes portent des lunettes en lisant, entra che: 
en acheter une paire. 

L'opticien lui presenta un livre et plus 
nettes que le villageois essaya successiveme 
aussitót qu'elles ne valaient rien. 

Enfin Topticien jeta les yeux sur le livj 
le villageois le tenait à Y envers. — Mon am 
que vous ne savez pas lire. 

— Si je savais lire, répliqua Tautre, je 
de limettes. 

Homonymes et gallicismes. — Porte — pc 
d'or ouvre toutes les portes. Il faut qu' une 
ou fermée. Prenez-moi la porte, et bien vite 
porte au nez. On Ta rais à la porte. Il a mi 
porte. Cela vous apprendra à écouter aux 
enfonceur de portes ouvertes. Chassez-le par ] 
par la fenétre. Il porte V épée, la robe, la S' 
Quels sont les animaux le raieux chaussés ? I 
portent des hàts (bas). — Depuis quaud les ( 
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plus au théAtre ? Depuis qu'on laisse les cannes (canes) à la porte. 
Livre m. — livre f. — livre (je). — Il n'a jamais mis le 
nez dans un livre. J'y réussirai ou j'y brùlerai mes livrcs. J'ai 
dévoré ce livre. Vous parlez comme un livre. Cela était écrit 
dans le livre du destin. 11 traduit Homère à livre ouvert. Je 
et homme-là pieds et poings lìés. C'est un homme 
vre pas. J'ai acheté une livre de cerises. 
- lyre. — Cet enfant ne sait pas encore lire. On 
ns ses yeux ce qu'il pense. Les anciens Grecs chan- 
vers en s'accompagnant de la lyre. 
à — scie f. — scie (je) — six — sis. — Si ces sìx 
at si bien, scie ces six cyprès-ci. 



Ce visage n'est pas à moi 



icier gascon demandait au ministre de la guerre ses 
its et il lui représenta qu'il était en danger de 
aim. Le ministre, lui voyant un visage plein et ver- 
[)ondit que son visage le démentait. 
vous y méprenez pas, Monseigneur, lui dit le Gas- 
ge n'est pas à moi ; je le dois à mou hòte, qui me 
iepuis longtemps. 

repartie ingénieuse lui valut, sur-le-champ , une 
ùdérable. 

/mes et gallicismes. — Faim — feins (je) — fin. — 
3 faim. C est un meurt-de-faim. Il feint de ne pas 
. La fin couronne Toeuvre. Qui veut la fin veut les 
faut bien fnire une fin. Vous m'ennuyez à la fin des 
t il faut voir la fin. Bien fin qui Tattrapera. C est 
rd, uue fine monche. Je vais vous dire le fin mot 
Il vient du fin fond de l'Arabie. C'est une fine lame, 
fin. Il joue au plus fin. Je le donne au plus fin à 

— plain — plains (je). — Cela va de plain pied. 
ise est trop plein, il faut bien qu'il déborde. Il est 
e un oeuf (comme un pot). Il donna à plein dans le 
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piège. Il a de V or plein les poches. Je vous plains 
mon coeur. 

Champ — chànt. — Il est fou à courir les chami 
je lui parie de cela, il se sauve à travers les champi 
sonnier a pris la clef des champs. Il faut avoir un 
champs et Tautre à la ville. Vous pouvez continuer v( 
ches, je vous laisse le champ libre. Il revient sur cette 
à tout bout de champ. J*ai pour habitude de me lev 
premier chant du coq. — Quelle différence y a-t-il enti 
et un cimetière ? C est que V un est le chaiit des v 
r autre le champ des niorts. 



8. Le maréchal de Turenne et son valet. 



Un jour d*été quii faisait fort chaud, Turenne, 
veste bianche et en bonnet, était à la fenétre de son ant 

Un de ses gens survient et, trompé par l'habill 
prend pour un aide de cuisine avec lequel ce domest 
familier. Il s'approche doucèment par derrière e^, d' 
assez dure, applique un grand coup. L'homme frappé s^ 
à r instant. 

Le valet volt en frémissant le visage de son mi 
jette à ses genoux, tout éperdu: 

— Monseigneur, j'ai cru que c'était Georges. 

— Et quand c'eùt été Georges, s'écria Turenne 
lait pas frapper si fort. 

Homonymes et gallicismes. — Valet — vallèe — 
valais (je). — Les bons maitres font les bons valets. ' 
tei valet. Je suis votre valet (serviteur). Je l'ai regu < 
valet de carreau. Sion est la capitale du Valais. Gel 
ne valait autrefois que dix mille francs. Quand il nei 
montagnes, il fait bien froid dans les vallées. 

Fort — fors (hors). — Tout est perdu fors l'hoi 
a reraède à tout, fors à la mort. Cet homme est fort 
La jeunesse est forte à passer. Le plus fort fait. Pr 
forte à quelqu'un. Tu dis qu'il est parti, voilà qui ei 
exemple. C'est une des plus fortes tétes de son pays 
tè te forte. Je me fais fort de son jugement. 
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Chaud — chaux. — Cela ne me ftiit ni chaud ni froid. 

Il &t. chaud à l'attaque de Dijon. Il m'a jqué un mauvais tour, 

mai je le lui ai rendu chaud corame braise. Cet ouvrage sort 

encore tout chaud de la forge. Cela est fait à chaux et à ci- 

A quel moment la chaux peut-elle remplacer une paire 

i ou de souliers? Lorsq'elle aigrit, parce que c'est alors 

lux sure (chaussure). 

e m. — aide f. — aide (j'). — A Taide ! on m' assassine, 
le ciel t'aidera. Ce passage d'Homère est bien obscur, 
ider à la lettre. 

' — dure (je). — Quand Tun veut du mou, Tautre veut 
D'est une tète dure. Les temps sont bien durs. Ce que 
s est dur à digérer. Il faut faire vie qui dure. Tant 
lin, tant dure la féte. 

in — maint. — Une main lave Tautre. Je m'en lave 
s. Il a la parole k la main. Il donne de Targent à plei- 
is. J'ai fait cela en un tour de main. Il passera un jour 
mains. Faites lui savoir cela sous main. Il a la main 
1 fait crédit de la main à la bourse. Quand mettras- 
dn à la piume? Quand on a les mains à la pàté il en 
jours quelque chose aux doigts. Je vous l'ai dit maintes 
es fois. 



9. Distraction de savant. 



3teur se trouvait en BourgognO; dans la famille de son 

était à table, et le repas touchait à sa fin. 
is rien dire, le savant mangeait des cerises, mais non 

avoir préalablement lavées, une à une, dans un verre 
ec un soin tellement méticuleux, que les siens ne purent 
ler de rire. Pasteur s'en apergut et dit : 
Vous riez, mes enfants mais vous ne savez donc pas 
y a d'impuretés sur chacune de ces cerises? 

làdessus, il se mit, tout en continuant à nettoyer les 

faire un vcritable cours à ceux qui V entouraient, in- 
)articulièreraent sur le nombre effroyable de microbes 

à chacune des cerises. Quand il eut fini, il conclut: 
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— Vous voyez qu'on ne saurait trop prendre de 
tions. Faites donc comme moi, et lavez vos fruits. 

Et ce disant, Tillustre savant, retombant dans s 
tations, saisit le verre dans lequel il avait si soign 
noyé tous les microbes, et.... V avala d' un trait. 

Homonymes et gallicismes. — Ris (je) — riz. - Il 
Eira bien qui rira le dernier. Tel qui rit vendredi, ( 
pleurera. C'est un pince sans-rire. Il rit à gorge déplc 
vez-nous un potage au riz. 

Vos — vau (à vau T eau) — vaux (je) — veau. - 
mieux étre cheval que charrette. Il vaut son pesant d' 
vaut tard que jamais. Il a pris la vache et le veau. - 
ce que possèdent les vaches à Paris ? Des vmux 
(vaudevilles). 

Trait — très. — Il est curieux de tout ce qui i 
son métier. Il but à longs traits. 



IO. L'importun. 



Sous prétexte de venir passer quarante-huit heu 
ris^ un arai de province s'est installò depuis quinze jc 
le petit entresol des Balandard. 

Pour s'en débarrasser, M. Balandard a épuisé en 
les stratagèmes. 

— C'est égal, flnit-il par s'écrier: vous devez 
manquer à votre femme et à vos enfants ! 

— Tiens, e' est vrai, fait Tami de province ave^ 
sourire.... Je vais leur écrire de venir me rejoindre. 

Homonymes et gallicismes. — Paris — pari — par 
Je parie ma téte à couper que cela n'arriverà pas. I 
(beaucoup, tout) à parler que cela ratera. — Je suis ] 
vingt-quatre bataillons et sans moi Paris serait pris. (La 



II. Le Marseillais et le Bordelais. 

Un Marseillais et un Bordelais causent natation 
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content mutuellement leurs prouesses ; à la fin le Marseillais 
reprend : 

— Tout cela n' est rien à coté de ce que j* ai vu. 

— Et quoi donc? 

— Un paquebot sortait du port d'Alger. Un monsieur qui 
se trouvait à bord semblait s'ennuyer. Tout à coup, il óte sa 
redingote, piqué une téte, et le voilà nageant vers les cótes de 
Franco. Il arrive à Marseille, va à l'hotel, déjeune, fait un tour 
en ville, et se rend ensuite sur la jetée, à la rencontre du stea- 
mer, où il retrouve son vetement et ses bagages. 

— Tu as vu ga? dit le Bordelais imperturbable. 

— Eh ! oui, je V ai vu ! 
— T Tu peux le jurer? 

— Je le jure! 

— Eh bien ! mon vieux, chaque fois que j'ai raconté cotte 
histoire, on m'a soutenu que c'était une blague... Et, pourtant, 
toi, tu peux affirmer le contraire... Et moi aussi, puisque le 
monsieur du paquebot... e' était moi. 

Homonymes et gallicismes. — Cause (je) — cause. — Nous 
causions politique. Chaque effet a sa cause. 

Piqué (je) — piqué. — Qui s'y frotte s'y piqué. Je monte 
à cheval, je piqué des deux et j'arrive. Piquer une téte. C'est 
un pique-assiette. Il se piqué d'étre brave. 

Còte — cote — cotte — quote. — Il ne voulait pas payer, 
mais on lui a si bien serre les còtes qu'à la fin il s'est exécuté. 
Il rit à se tenir les cótes. On lui compterait les còtes. Ils mar- 
chent còte à còte. Le protro porte la cotte. Votre quote s'élève 
à vingt francs. 

Rend (il) — rang. — Il se met en rang d'oignon. Quand 
il emprunte c'est à ne jamais rendre. Je te rends ta parole. Il 
rend gorge. 

Jetée f. — jeter. — Je ne puis trouver le mot de cotte 
énigme, je jette ma langue aux chiens. Il veut jeter de la poudre 
aux yeux. Il a jeté son grappin sur lui. Ce port a deux jetées. 

Toi — toit. — Quant à toi, tu ne penses jamais à tes 
devoirs. Le couvreur arrange le toit. 
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12. Mort de Bayard. 



Bayard, le Chevalier sans peur et sans reproche, me 
Italie, dans une retrai te où il avait encore fait des me 
Sentant sa fin approcher, il se flt déposer au pied d'u 
le visage tourné vers Tennemi: il ne voulait pas, dit-il, 
ner le dos en mourant, ne Tayant jamais fait pendant 
Les ennemis eux-mémes versèrent des larmes sur la me 
vaillant homme dont ils ne pouvaient s'empécher d' t 
courage et les vertus. Bayard ne pensait plus qu'à bien 
lorsque le connétable de Bourbon vint exprimer au e 
mourant combien il avait pitie de le voir dans un si tri 
« Ce n'est pas moi qu 'il faut plaindre, répondit le h< 
meurs en homme de bien. Mais j*ai pitie de vous qui ce 
contre votre roi, votre patrie et vos serments. » Ainsi 
le modèle des chevaliers. 

Homonymes et gallicismes. — Roi — Roye. — Il v 
Il a un coeur de roi. Au royaume des aveugles, les 
sont rois. Il loge dans la maison du roi. J'ai travaill^ 
roi de Prusse. Nous sommes allés à Roye. 

Faut (il) — faux — faux /*. — Il faut casser 1( 
pour en avoir Tamande. Il faut garder une poire poui 
Il faut puiser quand la corde est au puits. 11 faut qu( 
monde vive. Il faut savoir faire de necessitò vertu. Il 
voir hurler avec les loups. Il faut savoir ménager la e. 
le chou. 11 faut tondre les brebis et non les écorcher. 
troi sacs à un plaideur : un sac d'argent, un sac de pi 
un sac de patience. Il ne faut jamais dire : Fontaine, j 
rai pas de ton eau. Il ne faut pas courir deux lièvres 
Il ne faut pas vendre la peau de Tours avant de V 2C 
par terre. Il ne faut pas parler de corde dans la maii 
pendu. Encore faut -il que je sache à quoi m'en tenir. 
homme comme il faut. CVst un homme comme il en ft 
s*en faut pas de Tépaisseur d'un cheveu. Je m'inscris 
contre ce que tu dis. Il m' accuse à faux. Je suis alk 
chez lui. Cette poutre porte à faux. Les avoines soni 
il est temps d' y mettre la faux. 
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IL Caractères et tableaux. 
I. L'Europe et ses divisione. 



L*Europe se divise en dix-neuf contrées qui se répartis- 
sent ainsi. Au nord : la Grande-Bretagne, le Daneraark, la 
Suède et la Russie ; au milieu: la France, rAllemagne, la Suis- 
se, la Belgique, les Pays-Bas, rAutriche-Hongrie et la Rouma 
nie, sans parler de la Russie ; au sud : TEspagne, le Portugal^ 
ritalie, la Grece, la Serbie, la Bulgarie et la Turquie. 

Leurs respectives capitales sont: Londres, Copenhague, 
Stockholm, Saint-Pétersbourg, Paris, Berlin, Berne, Bruxelles, 
Vienne et Buda-Pesth, Éucarest, Madrid, Lisbonne, Rome, Athè- 
nes, Belgrade, Sophia et Costantinople. 

Exercices. — 1 . Questionnaire : Qixelles sont les bornes de 
TEurope? Quelle est sa population? Quels sont les états de 
l'Europe et leurs capitales ? 

2. Donner la signification des termes suivants se rapportant 
au mot principal ville : banlieue, barrière, boulevard, bourgade, 
capitale, faubpurg, fortiflcation, hotel de ville, quartier, sub- 
urbain. 



2. L' Italie. 



L'Italie a la forme d'une botte dont la pointe serait tour- 
née vers le détroit de Messine. C'est une vaste péninsule bornée 
au Nord par les Alpes qui la séparent de la France, de la 
Suisse et de TAllemagne ; à TOuest, par la Mediterranée ; au 
Sud par la mer lonienne ; à l'Est par la mer Adriatique. Elle 
est arrosée par di vers fleuves dont les plus importants sont le 
Pò, TAdige, TArno et le Tibre. Ses principaux lacs sont: les 
lacs Majeur, de Cóme, de Garde. Les montagnes qui forment 
; le relief de notre pays sont les Alpes au Nord et les Apennins, 
qui le ^llonnent du Nord au Sud. Ces montagnes le divisent 
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en trois versants principaux: Mediterranée, Adr 
lonienne. Les ìles principales de l'Italie sont : la 
daigne, Tìle d'Elbe et VArchipel de Lipari. 

La superficie de lltalie est d'environ 287.0 
avec une population de 32.500.000 habitants. 






SUISSE 



Ttgrin mJL^ 



AUTRIGHi 
HONORIE 




ITALIE 

L'Italie est une monarchie constitutionel 
exécutif appartient au roi et à ses ministres, le 
latif au Sénat et à la Chambre des députés. L( 
talie est divise en 69 provinces ; la capitale ( 
autres principaux centres sont: Turin, Milan, V 
Génes, Florence, Naples, Palerme etc. 



Digitized by 



Google 



108 



3. Victor Emmanuel II. 



Victor Emmanuel était de taille moyenne et proportion- 
née ; il avait les membres vigoiireux, le cou court, mais la téte 
haute, le front noble ; la partie inférieure du visage ótait trop 
développée, mais Tensemble donnait une impression de forco. 
Son extérieur de soldat, ses manières habituellement farailières 
respiraient la rósolution, la bonté aussi, avec une certaiue ru- 
desse militaire qu'à certaìns jours Tattitude et le regard trans- 
formaient en royale majesté. 

Il était beau à voir quand il chevauchait devant les files 
de ses soldats, quand au milieu de son peuple il répondait par 
des saluts pleins de majesté à des acclamations enthousiastes^ 
mais surtout quand Télan de son courage le précipitait contro 
Tennemi dans le tumulto de la bataille. 

Quiconque Tapprochait se sentait conquis par la géné- 
reuse franchise et la dignité courtoise de ses manières. On 
trouvait en lui la chaleureuse parole d'un patriote, la sincérité 
d'un soldat et la noblesse d' un prince. Il aimait son peuple 
d'une immense affection et se glorifìait d'étre payé de retour. 
Quand il vit que FAutriche refusai t de rendre la couronne de 
fer qu'elle s'était appropriée, il dit avec un gesto magnanime : 
« Peu m'importo ! La couronne d' amour de mon peuple me 
sufflt ». 

Ses réponses, souvent spirituelles et fìnes, étaient brèves; 
il n'aimait pas les bavardages et les longueurs. 

Il écrivait en style facile, en italien de bon aloi, en pé- 
riodes conrtes, vives, lestes, qui rappellent la brièveté du com- 
mandement militaire. 

Souverain constitutionnel, il n'usurpa jamais sur les attri- 
butions des ministres responsables ; mais il se tenait au courant 
de tout, examinait, mùrissait, voyait, étudiait chaque chose par 
lui-méme. 

L'Europe le baptisa le roi galanthomme; pour lui il 
s'appelait le premier soMat d'Italie. L'histoire le salue du plus 
glorieux nom dont puisse s' enorgueillir uìi prince, celai de li- 
bérateur d'un peuple, de régénérateur d'une nation opprimée. 

(Da V. Bersezio. Traduzione del prof. C. Dejób). 
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4. Victor Emmanuel Ili. 



Il m'a été donne de voir et de rencontrer s 
Victor Emmanuel III, au cours de son voyage ei 
alors qu'il parcourait 1' Europe pour compléter u 
dont les fruits éclatants se montraient déjà. D'un 
peu commune, le jeune prince apporte, à Texani 
chose, l'élan d*une curiositó active et Tappétit de 
et à fond. 

Son esprit est varie et mouvant, teint de m 
le tient en bride pour ne pas lui permettre de 
bornes de la bienveillance. 

A travers la diversité des opinions et dea 
qu'il exprime, son caractère d' airain se dresse < 
Gomme une tige. 

Il volt les hommes et les situations avec 
coup d'oeil a la promptitude aigué et vive d'un ( 
pel. Ses enthousiasmes, ceux-là mémes qui parais 
spontanés, sont le résultat d'une réflexion dont h 
coucerte. 

Il sait parler avec art des pays quii a cont 
pris. Apprendre et enseigner sont ses verbes fav 
les lieux, les visages, les incidents au pian qui L 
Sa parole, un peu gutturale et voilée au début, s' 
Tesser de la pensée, devient abondante, vigoureuse 
italien et monte avec des pouvoirs inattendus, lorsqi 
préférés, la Patrie et le Soldat, entrent en jeu. R 
tout ce qui concerne le noble pays où il règne a 
a pour sa Maison une vénération infime qui cont 
deur d' un passe magnifique et tonte la beante 
d'une tradition. Son àme, trop occupée, flévreuse 
der à des sentiments autres que son amour violent 
se fond en attendrissements lorsqu'on évoque deva 
du roi Humbert et de la reine. 

(HÉLÈNE Va 
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5. La patrie. 



La patrie, la terre de nos pères, e' est tout ce qui nous 
entoure, ce qui nous élève, nous nourrit, tout ce que nous aimoiis. 
Notre pére, nostre mère, nos grands-parents, nos frères, nos 
soeurS; nos amis, notre ville, nos maisons, nos champs, nos bois, 
nos bestiaux, les oiseaux, les fleurs, Fècole, Téglise, le cimetière 
où reposent ceux qui nous ont précédés, les lois qui nous pro- 
tègent, le pain que nous mangeons, la langue que nous parlons, 
nos affections, nos besoins, nos souvenirs, nos espérancés: réu- 
nissez tout cela sous un seul nom, et ce nom sera patrie. 



6. La Mediterranée et l'Océan. 



Combien il y a de voix confuses et lointaines dans le bruit 
qui vient de la Mediterranée ! Que de civilisations ont sillonné 
cette mer ! Que de pavillons y ont échangé des signaux 1 Que 
d'événements s'y sont dénoués! Que d*hisfcoires s'y sont abìmées ! 
C'est par ce chemin que nous est venne la pensée. L'Océan n'a 
point de passe ; la Mediterranée ne cesse d'en avoir que quand 
il n'y a plus de nations pour en écrire les annales. L'Océan n'a 
guère jusqu'ici que le triste honneur d'écraser de temps en temps, 
dans quelque coin du monde, contre un rocher inconnu, quelque 
vaisseau aventureux ou bien encore quelque pirogue de sauva- 
ges perdue dans les brumes australes. La Mediterranée a dévoré 
des générations et des empires ; elle a fourni des champs de ba- 
taille k toutes les nations du monde et des tombeaux à tous les 
vaincus; elle a aidé toutes les civilisations ennemies à s'entre- 
détruire, et souvent elle a vide d' elle méme la querelle, en 
faisant passer son flot sur les combattants. L'Océan ne baigne 
que des peuples sans ancétres, ou des civilisations stationnai- 
res ou pétriflées, ou des peuples de sauvages doDt tout le passe 
et tout l'avenir sont d'y jeter leurs filets de pére en fils; mais 
il y a dans le grand Océan T inconnu, l'infini, des plages où 
l'homme n'a pas encore passe, où jamais peut-étre il ne passera. 
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à la diflférence de la Mediterranée, qui n'a pas dans son sein la 
place d'une barque où Thomme ne puisse se vanter 
passe ; et e' est cet inconnu qui fait le charme de TOi 



7. Les Alpes. 



Les Alpes sont une chatne de montagnes qui s'éter 
espace de trois cents lieues, depuis Terabouchure du Rb 
Marseille jusqu'aux plaines de la Hongrie. Les anneaux 
chaìQe s'abaissent aux deux extrémités pour se confc 
seosiblement avec la plaine. Leurs sommets, dentelés 
des créneaux d'une forteresse naturelle, se dessinent 
cheur éblouissante le matin, rose k midi, violette le i 
l'azur foncé du ciel. Ce sont les reflets plus ou moins 
du soleil sur les nappes de neige éternelle dont leurs 
sont revétues. Quand on les apergoit de soixante ou 
vingts lieues de distance, du fond des plaines de lltal 
la France, elles inspirent le sentiment de Tinfini comn 
ou comme le flrmament. 

Exercices. — 1. QuesHonnaire : ^u' est-ce que lei 
Dans quelle partie de V Europe se trouvent ces mo 
Citez quelques-uns des points les plus élevés des Alpes 
sont les contrées bornées par les Alpes? Quels sont 
d'eau qui prennent leur source dans les Alpes? 

2. Donner la signification des termes suivants : Chatne, 
dentelé, créneau^ croupe, mer, flrmament, embouchui 
mer. 



8. Le gouvernement de la France. 



La France forme aujourd'hui une république ay 
téte un Président, un Conseil des minìstres, une Char 
députés et un Sénat, La France s'appela d'abord la Qau 
l'année 1790 la France était divisée en 40 gouvermen 
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tenant elle est divisée en 86 départements et cbaque département 
a UQ préfet general. Le département se divise en arrondissements. 
L'arrondissement a un sous-préfet et un conseil d* arrondisse- 
ment. La commune est adminìstrée par un maire, un ou plu- 
sieurs adjoints et un conseil municipal, dont les membres sont 



FRANGE 




KSPAQNE 



élus par les ólecteurs des communes. La justice est rendue par 
des juges dans les tribunaux. — Chaque citoyen doit payer 
rimpòt dont le produit sert à entretenir Tarmée, à construire 
des écoles, des routes, des chemins de fer, à creuser des canaux. 

Questionnaire. — Quel est le gouvernement de la France ? 
Qui gouverne chez vous ? Connaissez-vous le maire ? De quoi 
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s'occupe-t-il ? Qu'est-ce que le conseil municipal? Qu'est ce qu*un 
électeur? le département ? rarrondissement? la commune? Quel 
est le gouvernement de V Italie ? Noramez-en les principales ins- 
titutions politiques et adrainistratives. 



9. Les productions fran9aise8. 



Beaucoup de villes ont une spécialité cora 
comme productions, comme commerce. Les noms 
produits sont généralement suivis des noms des 
régions où ils sont obtenus. Ainsi on dit : les mo 
les draps d'Elbeuf, de Sedan ; les toiles de Roue; 
de Provence ; les péches de Montreuil ; les prun( 
de Tours ; les fromages de Roquefort, de Brie ; 1( 
de Cognac ; le cidre de Normandie ; les biscuits < 
vins de Bordeaux, de Macon, de la Champagne ; 
de Dijon ; les pàtés de Chartres ; les jambons de 
saucissons d'Arles; les porcelaines de Sèvres, de 
savons de Marseille; les marbres de Bagnères de 
couteaux de Langres ; le beurre de Bretagne etc 

Questìonnaire. — Citez les villes frangaises 
naissez et les principales villes de l'Europe. Qu'est 
gion ? Citez quelque région frangaise, italienne, alle 
chienne, anglaise. Quelles sont les principales p 
Y Italie ? 



IO. Paris. 



Paris est la capitale de la France. Cette gì 
un des plus beaux ornements du monde. Paris 
musée immense, un entassement de bibliothèques 
sait-on, comptait autant de statues que d'habitantì 
te plus de marbres célèbres, de tableaux sans i 
précieuX; de manuscrits uniques, d'antiquités, et d( 

LovBR>k, Corso francéiSA, Anno II, 
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tiques, que de citoyens. L' Egypte ou la Grece, V Orìent ou 
Rome, le moyen-àge et V Europe moderne, ont conceutré dans 
ses mars, comme dans un Panthéon, Icurs plus rares mervreilles. 



il. La France et ses principales villes. 



Vous connaissez le ver qui file la soie. Cette soie du petit 
ver, savez-vous où on la tisse et où on en fait de brillantes 
étoffes et de belles robes ? C'est dans la grande ville de Lyon. 
Là, des milliers d'ouvriers sont sans cesse occupés k travailler 
la soie. 

Lyon est la seconde ville de France ; elle est bàtie au 
bord d'un largc fleuve, le Rhòne, et d'une rivière profonde, la 
Saóne (lì : elle a plus de 500000 habitants. 

Plus bas que Lyon, sur le bord de la mcr Méditei^rànée, 
il y a une autre ville presqué aussi grande et populeuso : c'est 
Marseille. Le porfc de cette ville est parmi les plus beaux du 
monde. Des centaines de vaisseaux s'y pressent, et on y apergoit 
comme une forét de raats. La nuit des phares lumineux s'allu- 
ment pour les éclairer. / 

Dans les rues de la ville vont ,et vicnnent des liommes 
que les vaisseaux ont amenés de toutés les parties du monde : des 
Africains, des Chinois, des Hindou^. 

Marseille est le plus griaad ^rt de commerce de la France, 
mais il y en a encore d'autrea bien importants ; rappelez-vous 
leurs noms: Bordeaux:, Nante^, le Havre. 

C'est de ces grands po/ls qu'arrivent dans la France la 
plupart des denrées. L'épiciér en tire le sucre, le café, le poivre 
qu'il vend aux méiiagères ; des vaisseaux y ont apportò tout 
cela de lointains pays. / 

Tandis que J \s pòrts fournissent ainsi les denróes à la 
France, d'autres gj*at)des villes fabriquent les vétements. C'est 
surtoufe dans le nord" du pays que d'innombrables ouvriers tra- 
vaillent à faire les tissus qui protègent contre le froid. A Lille, 
par e^sémple, qu^'est la cinquième ville de la France (200000 
liabitants), à Wnen (132000 habitants), à Reims (124000 habi- 
ta.ìts), on tissé:ia lai ne, le c'aanvre, le lin, le coton venu d'Amé- 
rique ou d'Algerie. 



(i) Saone pron. Sone. 
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Ailleurs, on fagonne les iiistruments de fer, d* acier, de 
cuivre. Les charrues les meilleures sont faites à Toulouse ou à 
Saint-Etienne. Saint-Éfcienne fournit aussi des armes, des outils 
de tonte espèc^. Bourges (40000 habitants) et Toulouse (150000 
habitants) fondent des canoiis. Dans toutes ces villes, et dans 
bien d'autres encore, des hommes sont occupés par raillions. 

De toutes parts on volt s'élever les hautes cheminées des 
usines ; dans Fair flotte un nuage de fumèe; le sol est noir de 
charbon de terre. Partout on n'entend que le bruit des machi- 
nes et le sifflement de la vapeur (1). 



12. La campagne aux environs de Nice. 



J'ai sous ma fenétre le beau et immense bassin de la Me- 
diterranée que je découvre de tous cótés jusqu'aux bornes de 
rhorizon. J'entends la nuit, et de mon lit, le bruit des vagues, 
et ce son monotone m'invite doucement au sommeil. Je n*ai ja- 
mais yu de plus beaux jours que.ceux dont nous jouissons ici; 
le soleil y est daiis son plus grand éclat ; la chaleur, à midi, est 
comme celle du mois de mai à Paris, lorsqu'il est beau. La 
campagne est encore riante et converte de gazon ; les petits 
pois sont en fleurs ; on trouve dans le jardin la rose, V oeillet, 
Tanémone, le jasmin, comme en été. L'orange et le citron sont 
suspendus à des milliers d'arbres épars dans les campagnes et 
dans les enclos. Tout offre V image de la fertilité et du 
printemps (2). 



i3. Le diner au collège. 



Midi sonna. 

Il suffisait de voir la mine épanouie de la plupart des 
élèves pour s'assurer que le dìner était à leurs yeux le grand 



(i) Composizione: Les principales villes de TÌtalie. 

(2) Composizione : Les environs de mon lieu de naissance. 



Digitized by 



Google 



116 

événement de la journée. En moins de trois minutes, grands, 

moyens et petits, division par division, avaient pris place à table. 
Le réfectoire était une longue salle, soutenue par des co- 

lonnes en fonte, et qui occupait tout le rez-de-chaussée d' une 

dfìa ailes du lycée, au-dessus des cuisines. 

étions douze élèves par section. Il y avait un litre 
r quatre élèves. Nous étions autorisés à causer pen- 
)as, mais le bruit n' était pas toléré. 
)tage nou»' attendait tout servi, 
de danger de se brùler la langue » , dit en s'asseyant 
que j'avais entendu appeler Perroche. Je V avais 
à l'étude, où, au lieu de travailler, il s'était arausé 
des raouches et à tracer une caricature du mattre 
. faut lui rendre cette justice que, s'il était paresseux 
il ne rétait plus au réfectoire. Je n'avais pas porte 
Ila cuiller à mes lèvres que l'assiette de Perroclie 
Cela lui permit naturellement de s'abandonner à ses 
ritiques. • 

ila pourtant ce qu'on ose appeler du bouillon ! fit-il à 
Si ce n' est pas honteux !... De 1' eau grasse, tout 
t... Et encore, quand je dis grasse !... » 
e moment, le proviseur, qui venait d' entrer au ré- 
[ compagnie d' un autre persoiì.ìage, passait devant 
e. 11 vit que Perroche avait déjà expédié sa soupe 
3ha de lui: « Eh bien ! Perroche, nous n' avons pas 
e appétit, à ce que je puis voir ? dit-il en souriant. 
US une autre assiette de potage? ». 
opinion intime est que Perroche aurait bien voulu 
ais il n'en eut pas la force. « Oui, monsieur le pro- 
épondit il assez pénaud. 

roviseur fit un signe au gargon qui circuì alt avec 
e soupière d'étain et qui vint remplir V assiette de 
1. Nous avions fort envie de ri re tous tant que nous 
is Perroche avait réponse à tout. A peine le provi- 
-il (1) tourné le dos qu'il reprit impudemment: « En 
affaire, hein, parce qu'il me fait donner deux fois de 
.. Ne dirait-on pas que c'est de sa poche?... » 



indo la proposizione comincia con à peine ^ peut-etre, au:.i\ ioujours 
dopo il verbo il pron. personale soggetto come nelle propo- 
rogative. 
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Il n*eii perdait pas d'ailieurs uu coup de cuiller. 

Au potage succèda le boDuf, servi en tranches minces sur 
de grands plats. Ce fut pour Perroche roccasion d'un nouveau 
tour de force masticatoire, accompagné de libres commentaires, 
En deux bouchées, il fit disparaltre sa ration^ puis il reprit : 

« Ce qui m'étonne toujours, c'est que le boeuf du lycée 
puisse arriver à étre aussi coriace. Je pense qu'on le fabrique 
tout exprès pour Téconomat ». 

Les autres élèves, ou n'entendaient pas ce e 
Perroche, ou n'y faisaient pas attention. Mais Bauc 
qui étions près de lui, fQraes si impressionnés de i 
qu* il nous fut impossible de toucher au plat. 

Ce que voyant, le compère me dit : 

« Tu sais, si tu ne manges pas ton boeuf, tu 
bien de me le passer. C'est "dur, mais ga tient de 

Au fond, je n'étais pas fort inquiet pour mor 
la raison que tante Aubert m'avait bourré mes poc 
colat. Mais je me dis pourtant que je serais bien i 
nir, de faire attention à ce que racontait ce glout 
dégoQter de ce quii avalait si vite. Aussi, dès qu 
sur la table le second plat qui était du gàteau de 
en tranches, Baudouin et moi nous attaquàmes d( 
notre morceaU; comme faisaient les autres, et nou 
mes, ma foi, excellent. Ce fut en vain que Perroct 
aussi dur et aussi sec qu'une planche. Nous ftmei 
oreille. 

Un dessert d'amandes et de raisins secs com 
ner frugai, mais sain, très sagement appropriò aux 
écolier et en general d'un étre intelligent qui ne < 
vre pour manger, mais seulement manger pour vi 

(André Laurie, Mémoires d'un 



14. L'aiguilleur. 



Le train omnibus arrive. L'aiguilleur est à s< 
main sur le levier de fer. Il sait qu'ici le train de 



(i) Composizione : Un diner à la campagne avec des ai 
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et que la voie doit étre libre pour laisser passer un train ex- 
press qui va arriver dans quelques minutes. Il sait que s'il ne 
manoeuvrait pas, le train express irait se briser effroyablement 
sur le train omnibus ; aussi, les yeux flxés sur la locomotive 
qui approche, il attend. 

Une voix Tappelle : « Papa ! Papa ! » C'est son petit Paul : 
il a quatre ans ; il accourait joyeux vers son pére. Puis, effrayé 
par le fracas du train qui arrive sur lui en faisant trembler 
le sol, il s'est arrcté entre les rails, criant : < Papa ! » La loco- 
motive approche". elle n' est plus qu'à quelques mètres de 
Tenfant. 

Que faire ? Il y a encore trois secondes : le pére peut 
sauver l'enfant ; mais alors il faut làcher le levier, laisser se 
perdre des trains dont le salut lui est conflé. 

Il n'hésita pas ; et, tout pale, il resta à son levier, criant 
d'une voix désespérée : « Couche-toi à plat ventre et ne bouge 
pas! » L'enfant se coucha et disparut sous la locomotive. 

Gommo il parut long à Faiguilleur le défilé de ces wa- 
gons qui lui cachaient le corps de l'enfant ! Le dernier wagon 
a passe ; le pére a une sueur froide au front ; il ose à peine 
regarder ; que va-t-il voir à la place où s'est conche l'enfant ? 

L'enfant est vivant : le petit corps, colle contro terre, n'a 
méme pas été effleuré. 

— Paul ! mon petit Paul, tu n'as pas de mal ? 

— Non, papa, n'aie pas peur! 

Et le pére pleure à chaudes larmes, embrassant l'enfant. 
Quelques minutes plus tard, l' express passe à tonte vapeur, 
emportant les voyageurs, qui n'ont rien vu et ne se doutent 
guére qu'ils doivent leur salut au dévouement hérol'que de ce 
pauvre homme (1). 



i5. Le petit patriote de Padoue. 



Un navire frangais, parti de Barcelone pour Génes, avait 
à bord des Frangais, des Italiens, des Espagnols et des Suisses. 
Parmi ces passagers, on remarquait un enfant de onze ans, 



(i) Composizione: Un acte de courage. (Trattare il medesimo sog- 
getto sotto altra forma e mettendo i verbi al passato). 
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mal vètu, se tenaiit toujours à Técart et regardant tout le mon- 
de d'un oeil farouche, non sans raison. Deux ans auparavant, 
ses parents, pauvres paysans des environs de Padoue, Tavaient 
vendu à une troupe de saltimbanques. Le chef de la bande 
lui avait appris divers tours à gjrands coups de pieds et de 
poings, et Tavait traine à travers la France et TEspagne, sans 
jamais cesser de le battre et de Taffamer. Arrivò à Barcelone, 
et pouvant h peine se tenir debout, l'enfant avait réussi à s'é- 
chapper des mains de son horrible persécuteur et à atteindre 
le consulat italien. Le consul, ému de pitie à Touie de cette 
lamentable liistoire, Tembarqua sur le navire avec u^^ loffio 
pour le chef de la police de Génes. Le pauvret était 
lons et souffrant. On lui avait donne une cabine de 
classe. Quelques personnes essayèrent de le faire cau 
il ne répondait à aucune question ; il semblait halii 
monde, taiit les coups et les privations l'avaient aigr 
pére. 

A la fin, trois voyageurs, à force d'insister^ i 
pourtant à lui délier la langue et à lui faire racontei 
rable existence. Un peu par compassion, un peu pai 
étaient excités par la boisson, et un peu aussi pour ft 
ve de géuérosité devant des dames qui venaient d'eri 
la salle, ils lui donnèrent quelques poignées de menue 
L'tnfant rcmercia h voix basse et, pour la première 
scurire éclaira son visage. Puis il grimpa dans sa cs 
le rideau et se mit à réflóchir sur sa benne aubaine. 
pouvoir rompre son jeùne de deux ans et manger à 
s'acheter une jaquette en débarquant à GSnes, et q 
guenilles dont il était couvert; il pourraìt aussi en pc 
argent à la maison, se faire bien a cueillir de ses 
Cet argent était pour lui, qui navait jamais rien pos 
petite fortune. Il pensait k tout cela derrière son rid 
dant que les trois voyageurs babillaient autour de la 
la salle à manger. Ils buvaient et se racontaient leui 
sions de voyage ; de discours en disco urs, ils en ^ 
parler de lltalie. L'un commojica à se plaindre des 
autre des chemins de fer, et tous trois. s'excitant Tu 
se mireni a dire du mal de tout et do tous. L'un di 
était préi'órable de voyager en Laponie plutòt qu'en 
second, qu'il n'avait trouvé partout que des trompeu 
bandits ; et le troisième, qu'aucun eraployé italien 
lire. « Peuple ignorant, répéta le premier. — Sale, 
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second. — Vo ... » cria le troisième, mai il ne put achever ; 
une pluie de gros et de petits sous leur tomba sur la téte et 
sur les épaules, s'éparpillant avec fracas dans tous les coins de 
la aoiie. Ils se redressèrent furieux, levant les yeux pour voir 

eur tombait cette gréle, et en regurent encore une aer- 

poignée en pleine figure. 

— Reprenez votre argent, dit l'enfant d'un ton méprisant ; 

ccepte pas Taumòne de ceux qui insultent mon pays. 

De Amicis (Du «Coeur»). 



III. Dialogues. 



I. Un duel au tableau noir. 



ESAMEN BURLESQUE A DEUX PERSONNAGES. 



n scène^ un grand tableau noir. Paul et Georges entrent 
en sélprovoquant). 

Allegro vivace 



*atn. 



nble. 



truri rrTìTT^a 



Ga - geons que je t© col . le, col - le, colle. Il 



m~^urrr^ij^ ^m 



Ga . geoiM que je te col - le. col - le. colle. Il 



^^^^^m^^ 



to fan . dra 



vent Re tour - ner à l'è- 



^^^^^^^m^ 



» faa . dra 



•cu - vent Re - tour - aer A l'é- 



Digitized by 



Google 



121 



^ ^^-FFTFF3 



co • le, co - le, cole 



vani d'fttre 



f TTf^^^^ 



co - le, co - le, cole 

{Se faisant la grimaee.) 



vant d'otre 



jT fv^iì y^ìu^^ ^m 



vant. Hi • han ! hi - han ! hi • 

{Se faisant la grimàeó.) 



han ! hi - hai 



^^^} y?s\hp^^ 



vant. Hi • han ! hi - han ! hi - han ! hi - hai 



r f) lUfAfA }fhÌ9^ 



lain i - . gno - rant. Hi - han ! hi • han ! hi 




Kan ! Fi ! le vi 

Allegro moderato 



ì gno rant 



i."' Couplet 




Paul, — Mes • lieurs, hons toniomet à la veil ' le 



^^flp^^^ 



a - men gè - ne - ral. Qso&ois. — Il prè • tend y fai 



^ 
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^^^^^^m 



veil - le 



Et l'em - por ter tur um n- 



^4= ^;^^ ^±\L^_^ 



vai. ^ Paul. — Nous al lons de - vant Umt le 



^^^^^^^ 



mon de Nou* in 



- ro - ger tour à 



P^^=^^=^m-^ i ; P 



tour. Gbokoes. Mais il ia,ut que dia • cu* ré 



^,-r_p4 j^^i! |! (> ( j fi 



poQ • (le De suite et «ans tour - aer au - tour. 

{FARLE). Paul. — C'est convenu. Je commence. 

Georges, — Du tout. Tirons au sort. [Il prend un sou dans sa 

poche,) A pile ou face. 
Paul. — Pile. 
Georges {jetant le sou en Vair). — Il est face. (4 pari), Attends, 

je m'en vais t'en flanquer une... pile. 
Paul. — Par quoi coraraengons-nous ? 

Georges. — Par rarithmétique. (A pari.) Il n'en sait pas un mot. 
Paul (à pari). Il tombe bien ! C'est mon fort. 
Georges. — Réponds : Combien font 2 et 2 ? 
Paul. — Pardine ! C'est le pont aux ànes : 2 et 2 font 4. 
Georges. — C'est faux; cela fait 22. Et la preuve, la voici. 

(Il écrlt 22 sur le tablenu.) Jo u'ai point dit : 2 plus 2, mais 

2 et 2. Ne pas confondre. Ec d'un. 

Paul {à paro» — Ah! tu jjues sur les mots, attenls... (Haut), 

A mon tour. Képonds : 2 et o ? 
Georges (à part). — - Finaud, tu veux m'attraper. (Ilaut). 2 et 

3 font 23. {Il écrit 23). 

Paul. — Ce n'est pas vrai ; cela fait 2. 
Georges. — Allons don e ! 
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Paul. — La preuve. (// dessine sur le tableau un 2 très-allongé). 

2 étroìt^ cela fait toujours 2. Manche à manche. 
Georges {à part), — Je vais rabattre ton caqu 

est la moitié de 11 ? 
Paul. — C'est 5 et demi. 
Georges. — Du tout, c'est 6. 
Paul. — C'est absurde. 

Georges. — Regarde. {Il écrit XI en chìffres^ ro 
. Prenons en la moitié. Il efface la moitié iii 

chiffres). Il reste VI. Es-tu colle ? 
Paul. — Minute ! Je vais te descendre de tes 

bien font 500 et 9 ? 
Georges. — 509. 
Paul. — Erreur. Cela fait 10. 
Georges. — Jamais de la vie. 
Paul. — Tiens. Je pose 9. Il écrit IX en chiffi 

ajoute 500. {Il écrit D decant le nombre I 

ly X, DIX. {Au public), Veuillez marquer 
Georges. — A moi, monsieur Felix. 
Paul. — Hein? Felix! Je m'appelle Paul. 
Georges. — On peut bien appeler Felix un se 

aussi mal que toi. 
Paul. — Tu enrages. 

Georges. — Saurais tu faire une soustraction 
Paul. — Merci ! Me prends-tu pour un voleui 
Georges. — Préfères-tu faire une e.^:traction ( 
Paul. — Je ne suis pas dentiste. 
Georges. — Eh bien, dis-moi quel est le resulta 
Paul. — Voilà. {// ranfie), iioii ! Ron ! 
Georges. — C'est là le résultat? 
Paul. — Certainement. Cela fait dormir, puis 

sommes. 
Georges. — Atroce ! Réponds : Dans un prod 

facteurs, quand on intervertit l'ordre de 

produit change-t-il? 
Paul. — Non. 
Georges. — Vraiment. Eh bic i, qu'on change 

la poste, et tu verras si les lettres sont 

buées qu'auparavant. 
Paul. — Le traìtre ! A mon tour. Qu'est-ce qi 

stère?... Vous le voyez, il ne répond riei 
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Jo suis dans la question. Quand oii parie de stèt-e 
), je me tais ; voilà tout. 

•OS malin ! Saurais tu ine dire pourquoi le systèmc 
ne ressemble au chapeau de notre professeur? 

Dame ! C'est. c'est... 
est parce que tous deux reposent sur le mètre {mai' 
i-tu battu? 

C'est toi qui Tes... 



Refrain. 

(Ensemble). 

Voyez que je le colle, 

Colle, colle. 
Il lui faudra souvent 
Reiourner à Fècole, 

Cole, cole 
Avant d'étre un savant. 

{Se faisant des grimaces), 

Hihan ! hihan ! hihan ! hihan M ]k- . 
Fi ! le vilain ignorant ! ( 

Deuxiòme couplet 

Georges. 

Je veux sur la géographie 
Te battre, pauvre infortuné. 

PAUL 

Non, non, petit, je t'en défie. 
Ton savoir est par trop borné. 

GEORGES. 

Au Japon vous allez Tentendre 
Donner pour capitale Elbeut. 

PAUL. 

Ecoutez bien. Il va vous prendre 
Le Pont-Euxin pour le pont Neuf. 
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(PARLÉ). Georges. — Ne vends pas d'avance la peau de Tours. 
Paul (à part). — En tout cas, ce serait de la peau d'Ane. 
Georges. — Commengons par la Fr"'""^"* o...,».«ic f» *v.^ A\^r. 

quel est le chef-lieu du dóparten 
Paul. — Voilà. {Il écrit 3). C'est 3 (7 

tement se trouve la ville de La( 
Georges. — (EcHvant un N\ Là deda 
Paul. — Je demande Texpliration. 
Georges. C'est dans VN {VAisne), — ( 
Paul {lui montrant sa manche). lei. Df 
Georges. — Allons, puisqu'il est impc 

la France, passons la frontière. 
Paul. — Quelle est la plus grande ti 
Georges. ~ Ma foi ! je jette ma lang 
Paul. — C'est Vlllusion. 
Georges. — Quel est le port le plus 
Paul. — C'est le PortugaL 
Georges. — Non, c'est le porta-, noììna 
Paul. — Je trouve ton port sale. Qu' 
Georges. — Ce sont les extrémités d 
Paul. — Prouve-moi qulls sont situéj 
Georges. — Commenti Le Nord et le 
Paul. — Parfai tement ! Je vais te le 

proverbe nons dit que les extréi 

{Il écrit: Nord, Esty Ouest, Sud . 
Georges. — Ton raisonnement me fa 
Paul. — Regarde. {ExpUqunn^), Le I 

Es-tu aplati? 
Georges. — Ma revanche. Dessi ne-m( 
Paul, {dessinant une grande botte). — ^ 

donne un coup de pied à la Sic 
Georges. — Maintenant, pare cotte b 

est la capitale d'Italie? 
Paul. — C'est Rome. 
Georges. — Du tout ; e' est un I. 
Paul. — Comment ! c'est Tanis ? Que 

Afrique. 
Georges. — (écrivant Italie). — Je pr< 

est la lettre capitale, la majuscul 
Paul. — Ah ! le gredin ! Mais ne perd( 
Georges. — Quelles sont les principale 
Paul (écrivant une rangée d'O), — Vo 
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Ce sont des zéros ? Tu veux dire des héro^4 ? 
it. Ce soiit des O rangés (orangers), 
ìs me le payer. Cite-inoi le cap le plus re- 
ì l'Italie, 
est le Capitole,,, 

)ilà une oie !.. Vous en • tes tous téinoias, 
n'a pas de cap à citer (cap.xcitè). 
ilus que toi des capacités, puisque je vieiis 
en cY/^^itolade. 

Troisiéme couplet. 

PAUL 

lais-tu rtiistore de France ? 

GEORGES. 

m'en vante, et mieux que toi. 

PAUL. 

nontrer son ignorance. 

GEORGES. 

Dientòt se tenir coi. 

PAl.L. 

provoqucr il me tarde. 

GEORGES. 

comme il fait le fringant. 

PAUL. 
{Lui j etani son torchon au nez). 
Voici mon cartel. En garde ! 

GEORGES. 

(Meme jeti). 
•de ! Tiens ! voici mon gant. 

— Tu peux faire ton testament. 

5UX te réduire en poudre. 

3ns bien voir. Pourrais-tu me dire ce qu'était 

)i des uns et des autres... 
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Paul. — Pardon, des Huns... L'H est aspirò. 
Georges. — Cela dépend. Moi je les prends apre 

de Chàlons. Ils n' avaient plus leur //, puisc 

les avait désarmés, ce qui lui a méme c( 

10,000 Francs. D' ailleurs, sait-tu toi-méme ( 

les Huns? 
Paul. — Voici. {Il trace un D et deux harres). 
Georges. — Explique-moi ce rèbus. 
Paul. — Les Huns étaient D, barre, barre {des In 
Georges. — De plus fort en plus fort. 
Paul. — En quelle année Louis XII fut-il appelé 
Georges. — Ce n'est pas araignée qu'on Tappela, 

du peuple. Sait-tu poùrquoi on lui donna ce 
Paul. — Parce quii fut autant... (// écrit M E). 
Georges. — Aimé, 

Paul. — Que Louis XI fut... {Il écrit A I). 
Georges. — Hai, Ce n'est plus de Thistoire, c'est 
Paul. — Quelle fut la plus grande défaite de Chi 
Georges. — Le jour où Jeanne Dare le fit sacrei 

pour lui la plus grande des fétes. 
Paul. — Au fait, il a raison. 
Georges. — Pourrais-tu me tracer Tétat de la Fi 

monarque ? 
Paul. — C'est simple corame bonjour. (TI écrit di 

le tableau), Je suppose que ce tableau noir n 

tre mère patrie... Et, de faifc, nous n' étions 

cette epoque. 
Georges, — C'était là Tétat ?.. 
Paul. — Mais oui ; Fon voyait des V mis (eììuem 

la France. Et quelle fut la mission de Jeani 
Georges. - Voilà! (Il efface les iV). 
Paul. — Pourtant ces ennemis paraissaient bien 
Georges. — C'est ce qui les a perdus. Les gens 

d'eux perdent la moitiè de leur valeur. 
Paul. — Quel paradoxe ! 
Georges. — La preuve c'est que 10 hommes sur 

n'en valent plus que 5. [Il écrit la fr action y). Ju 
Paul. — Puisque tu es si fort, raconte-moi les pri 

du règne de Pharaniond. 
Georges. — Merci ! Me prends-tu pour uu portefa 
Paul. — Eh bien, passons à Louis XIV. 
Georges. — Sapristi ! tu fais un fler saut. 
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Paul. — Sot toi-mérae ; tu n'es qu'un ini... poli. 
Georges. — Poi/, oui, mais tiain, non. Je parie que tu n'es pas 
capable de me dire combien tu coniptes de rois de Franca. 
Paul. — J'en compte pour 360 francs. 
Georges. — Comprends pas. 
Paul. — Puisqu'il y a 18 Louis. Compte... à 20 francs, total 

360. Es tu battu ? 
Georges. — Demain, les examinateurs ne feront pas de ta ré- 

'^crit un enorme K) un grand cas. 

irages parce que tu sais que tu seras {il Icrit 

iCU. 

ir toi? Je t' en défie bien, car tu n' os qu'un... 

;raduis en grec. (Il écrit un h), 

'ta! Et toi tu n'es qu'un... Je traduis en gotique. 

% I en gotìiique), 

1 i gothf.,. 

m nigaud... 

3US verrons cela demain, ostrogoth... 

(Emile Gouget). 



IV. Poésies. 



I. Pan! Pan! 



pour Técole, 
front joyeux, 
*heure vole 
iblie aux jeux. 
5 Taurore, 
lonore, 
alopant, 
nt en frappant : 
*an ! pan ! 



Voici Pierre Taveugle, 
Son bàton à la main ; 
Une vache qui meugle 
Lui fait peur en chemin. 
Un bon vieux chien le guide 
Dans sa marche timide. 
Il va clopìn-clopant, 
Et son bàton fait en frappant ; 
Pan ! pan ! Pan ! pan ! 
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Le forgeron allume 
Un feu brillant et clair ; 
Pouf le battre à renclume, 
Il faìt rougir le fer ; 
Il fait jaillir des gerbes 
D'étincelles superbes 
Qui vont Tenveloppant, 
Et son marteau fait en frappanti 
Pan ! pan ! Pan ! pan ! 



Mais plus d'arrét frivole ! 
Reprenons notre esser. 
Quel bonheur ! De Fècole 
La porte est dose encor : 
C'est 
D'arr 
En m 
Nos poii 
Pan! 



2. Vive le jeudi. 



Vive le jeudi ! 

En ce jour-là personne Si la 

Ne gronde, ne sermonne, On s*^ 

Et rélève étourdi Dans 

Peut agir saiis contrainte, On ci 
Rìre et chanter sans crainte : On p< 

Vive le jeudi ! 

Vive le jeudi ! 

Avec les camarades Après 

On court les promenades L'espi 

Tonte Faprès midi ; Semb 

Ou bien, loin de la foule, A Tét 

On s'amuse à la boule : Sans 

Vive le jeudi ! 



3. La plus belle to 

Conseil d'une mère à i 

Écoute-moi, ne sois jamais coq 
Je vais te conseiller une belle 
Qui sera belle, aux yeux 
Des pauvres comme des h 



INVERA. Cors0 francese. Anno II, 
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ton àme soit pure ; 

pour toute parare 

on front soit V honneur ; 

ton voile soit la pudeur; 

Ta robe Tinnocence ; 

s, tes bijoux, larmes de charité ; 

iiamant, Thumilité, 

n miroir, la conscience. 



G. Th. 



4. Question d'enfant. 



qui passe le plus vite . . . 
e le fleuve, est-ce le vent? 
e rétoile qui gravite 
Bnflamnic en sillon mouvant ? 

e la nue ou la fumèe ? 
ondelle glissant dans Taìr ? 
isée en gerbe allumée ? 
e la foudre? est-ce Téclair? 

)rrent? l'ardente avalanche? 
lomb rapide et meurtrier? 
rick gonflant son alle bianche ? 
urne penché sur Tétrier? 

on flls, que Tavenir t'évite 
ìvoir doux et douloureux ! 
ce qui passe le plus vite, 
nt, ce sont les jours heureux ! 

JULES DE GÈRES. 



5. Le bon gite. 



me vieille, que fais-tu là ? 
it assez chaud sans cela ; 
cux laisser tomber la fiamme, 
gè ton bois, pauvre femme ; 
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n'ai plus froid. 
[ ne veut m'ente 
•ange la cendre : 
dat, chauffe-toi. > 

je n'ai pas faim. 
m et ton vin ; 
mpe à l'étape, 
òter cette nappe 
t trop beau pour 
n'en veut rien 
remplit mon ve 
at, refais-tol. » 

pour qui ces dra 
l'y penses pas I 
ìt cette palile 
Ut à sa taille ? 
^omme un roi. » 
L n'en veut démc 
met tout en ord 
dat, conche -toi ! j 

i départ aussi. 
. . . Mais qu*est 
5 lourd que la v 
e gàter? Pourqu 
vieille de dire, 
)itié sourire : 
soldat comme te 

P. DÉR 

La source. 

ic Altre une soui 
rres, dans un coi 
iau prend sa cou 
en aller bien loi 

«Oh! quelle joi 
faisait si noir ! 
rive verdoie, 
) à mon miroir. 
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myosotis aux fleurs bleues 
disent : Ne m' oubliez pas ! 
libellules de leurs queues 
gratignent dans leurs ébats. 

la coupé r oiseau s'abreuve ; 
sait? Après quelques détours 
tètre deviendrai-je un fleuve, 
;nant vallons, rochers et tours. 

)orderai de mon éciirae 
ts de pierre, quais de granit, 
)ortant le steamer qui fumé 
Océan, où tout flnit. > 

»i la jeune source jase, 
uant cent projets d' avenir ; 
ime Teau qui bout dans un vase, 
flot ne peut se contenir. 

^ le berceau touche à la tombe; 
^éant futur meurt petit: 
à peine, la source tombe 
s le grand lac qui l'engloutit. 

Théophile Gautier. 

7. Sentences morales. 

3st si dangereux qu' un ignorant ami ; 
IX vaudrait un sage ennemi. 



Qui séme bon grain 
Récolte bon pain. 



Qui vole un oeuf 
Vole un boeuf. 



pensez bien, et ne trompez personne ; 

irs grand cas de ce que V on vous donne. 



politesse est à V esprit 

j[ue la gràce est au visage : 

du coeur elle est la douce image, 

ì' est la bonté qu' on chérit. 
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Ami, mele tes pleurs aux 
Ramène en soa cliemin V 
OflFre au vieillard caduc n 
Sois prodigue de soins . . . 



C'est dans votre intérét q 
Si vous faites du mal, chi 
Si vous faites du bien, eh 
Il faut trailer autrui comi 



Il ne faut point, enfanta, tou 
De ce qua V on a fait, de ce 
Ou d' un sot ou d' un fat e* e 
Ne sait-on rien de mieux, qu 



Celuì qui sait, enfant? 
Pour se faire chérir i 
On lui sait plus de gj 
Qu' on ne lui veut de 



Si quelqu' un nou 
Quelque grande ( 
Laissons V espace 
Entre T injure et 
L* aurore à nos y 
Le mal qu' on no 
Et tei qui s' est ^ 
En est fàché lors( 



8. La Feuill 



Reposons-nous sous h 
Je vous dirai Thìstoir 
En revenant de la ci 
Mon pére, un soir, m 



(i) Fare degli esercizi sui v( 
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(0 mes amis, que Dieu vous garde un pére ! 
t plus) — De la terre étrangère, 
nuit; et pale de frayeur, 
un rìche voyageur. 



2. 



3 la feuille du chéne. 

sort du taillis voisin. 
ta perte est trop certaine : 
t veuve, et ton flls orphelin. 
il dit, nous sommes seuls dans Tombre, 

nous vois-tu ce chéne sombre? 
: au tribunal vengeur 
nort du voyageur ! » 



s la feuille du chéne. 

dépouilla rinconnu ; 
,ns sa maifton lointaine 
int, par le crime obtenu. 
Douse industrieuse et sage, 
héne et son feuillage; 

une fois, la rougeur 
aits, au nom du voyageur. 

4. 

8 sous la feuille du chéne. 
i, assis tranquilleraent 
e, au bord d'une fontaine, 
d'un laitage écumant. 
3nt fratchit ; avant Tautomne, 
airs la feuille tourbillonne : 
3 elle tombe : .... terreur ! 
ille, arbre du voyageur! 

5. 

s sous la feuille du chéne. 
devint pale et tremblant : 
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La verte feuìlle et la claire fc 
Et le lait pur, tout lui parut si 
Il se trahit, on V ócoute : on Vi 
Devant le juge en tura ulte on 
Tout se révèlO; et réchafaud y 
Apaise enfin le sang du voyag 
Reposons-nous sous la feuil 

(Mille 



Exercices per écrit. — A. Faire U 
nu de ce poème, d'après les indicaiions t 

1. Pére revenant de la ville vois 
— traversant une forét, — raconter 1' 

2. Riche voyageur revenant de 1 

3. Meurtrier Tarréte. — Menaces p: 

4. Meurtrier dépouille Tinconnu. 
obtenu par le crime. 

5. Qu'arrive t-il un jour, tandis 
fontaine, à Tombre du feuillage, il se 

0. Quel eflfet eut Tapparition de 
7. Sang du voyageur apaisé : Co 



B. Faites disparaìtre les inversions ( 
me dans cet exemple : 

a) Construction inverse: De la terr 
nuit, et pale de frayeur, s'en revenait u 

b) Construction naturelle : Un fiche 
nuit et pale de frayeur s'en revenait d 



1. Mais près de nous vois tu ce 

2. Il est témoin : au tribunal ve 
Il redira la mort du voyage 

3. Il emporta dans sa maison ] 
Cet or sanglant par le crim 

4. Près d'une épouse industrieusi 
Il oublia le chéne et son fei 
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5 avant l'automme, 

Au sein des airs la feuille tourbillonne : 
'Jur le laitage elle tombe. 
:n tumulto devant le Juge on Tentraine. 



9. Trois jours de Christophe Colomb. 



)pe ! en Europe ! » « E«pérez ! » « Plus d*espoir ! » 

s, leur dìt Colomb, et je vous donne un monde ! » 

. le montrait, et son oeil, pour le volr, 

'horizon Timmensité profonde : 

)t des trois jours le premier jour a lui ; 

t rhorizon recule devant lui ; 

)t le jour baisse. Avec Tazur de Tonde, 

ciel sans borne à ses yeux se confond. 

1 marche encore et toujours, et la sonde 

ìplonge en vain dans une mer sans fond. 

en silence, appuyé tristement 
) qui crie au milieu des ténèbres, 
oulis le sourd mugissement 

fatigués les craquements funèbres. 
e TEurope ont disparu des cieux : 
•oix du sud épouvante ses yeux. 

attendue et trop lente à parattre 
pavillon de sa douce clarté : 
7oìci le jour, le jour vient de renaltre ! » 
r ? Et que vois-tu? » «Je vois l'immensité. » 

jour à fui. Que fait Colomb ? Il dort ; 
'accable, et dans l'ombre on conspire. 
? Aux voix ! ». « La mort ! la mort ! la mort ! 
he demain, ou, parjure, il expire. > 
! Quoi ! demain il aura pour tombeau 
i son audace ouvre un chemin nouveau ! 

demain leurs flots impitoyables, 

vers ces bords que cherchait son renard, 
nt toucher, en roulant sur les sables 
' Colomb, grand homme un jour plus tard !... 
u haut des mA,ts descendit une voix: 
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« terre ! terre ! » Il 
?/est elle, tu la vois. 
icle ! ó transports ! t 
'il ne peut retenir! 
lurope, Tavenir? 
:ette terre feconde ; 
\ maux qu*il a soufS 
rs en échange d'un 
1 !... Que reQut-il ? L 

Casimir Dela\ 



IO. Dandolo. 



[emandait un traité. 
art comnie député 
de Venise la belle, 
' ordonne qu'on Tap 
ttendait tout écrit: 
, et puis signez (*) . 
de colere, il s'écrie 
»n nom et ma patrie 
Impétueux Cesar 
Lse d'un regard. 
le présents . . Il s'in 
nt ! De prétres ... Il 
honte et de fureur : 
traìtre, dit l'empen 
atre esclaves fldèles 
k, dans tes prunelles 
le jour évanoui ; 
réponds enfìn : Oui. 
:e une lame brùlanti 
que à sa paupière i 
ux où le fer s'enfon 



se signer /arsi il segno 
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Le sang coule ; il se tait !.. La chair fumé ; il se tait ! ... 

Et quand de ses bourreaux Toeuvre fut achevée, 

Tranquille et ferme il dit : « La patrie est sauvéo ! » 

Eh bien ! ce front d'airain, inflexible aux douleurs, 

Ces yeux qui, torturés, n*ont que du sang pour pleurs, 

Cet immobile front où pas un pli ne bouge, 

Qui ne sourcille pas sous le feu d*un fer roui^e, 

Ces yeux, ce front, ce coeur avaient quatre-vingts ans ! 

Jeune, aurait-il mieux fait ? Vit-on ses faibles sens 

Le trahir, et son corps manqua-t il k son àme ? 

Va, va, fouille Thistoire avec des yeux de fiamme, 

Jeune homme, et trouve un trait plus beau que ce trait là. 

Auprés de Dandolo, qu'est-ce que Scévola? 

Ernest Legouvé. 



II. Le soldat de Marsala. 



Nou étions au nombre de mille, 
Venus d'Italie et d*ailleurs: 
Garibaldi dans la Sicile 
Nous conduisait eu tìrailleurs. 



Il flt demi tour sur lui-méme ; 
Pourquoi diable m'a-t-il rate? 
Pauvre gar§on ! il était bléme. 
Vers lui je me precipitai. 



J'étais un jour seul dans la plaine, 
Quand je trouve en face de moi 
Un soldat de vingt ans k pei ne, 
Qui portait les couleurs du roi. 



Ah ! je ne chantais pas victoire ; 
Mais je lui demandai pardon. 
Il avait soif, je le fis boire ; 
D'un trait il vida mon bidon. 



Je vois son fusil se rabattre ; 
C'était son droit; j*arme le mien ; 
Il fait quatre pas, j*en fais quatre: 
Il vise mal, je vise bien... 



Puis je Tappuyai contre un arbre 
Et j'essuyai son front glacé. 
Son front sentait déjà le marbe ! 
S'il pouvait n'étre que blessé !... 



Ah ! que maudite soit la guerre 
Qui fait faire de ces coups-là ! 
Qu'on verse dans mon verro 
Le vin de Marsala! 



Ah ! que maudite soit la guerre. 
Qui fait faire de ces coups-là! 
Qu'on vei*se dans mon verre 
Le vin de Marsala ! 
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blessure ; Depuis j'ai vécu, Dieu sait com- 
B blanc. [me ! 
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Les vents me sont moins qu'à vous redoutables ; 
Je plie, et ne romps pas. Vous avez jusqu'ici 
Contre leurs coups épouvantables 
Resistè sans courber le dos : 

3 la fin. — Gomme il disait ces mots, 
tiorizon accourt avec furie 

terrible des enfants 
^ùt portés jusque-là dans ses flancs. 
tient bon ; le roseau plie. 
i redouble ses eflforts, 
si bien qu*il deraciné 
a tète au del était voisine 
eds touchaient à l'empire des morts. 

La Fontaine (1621-1695). 

e Laboureur et ses Enfants. 



lez, prenoz de la peine: 

I fonds qui raanque le moins. 

ureur, sentant sa mort prochaine, 
enfants, leur parla sans témoins. 
i, leur dit-il, de vendre Théritage 
US ont laissé nos parents: 
5or est cache dedans. 

s Tendroit, mais un peu de courage 
trouver, vous en viendrez à bout 
champ dès qu'on aura fait l'aoQt; 
lez, béchez, ne laissez nulle place 
[nain ne passe et repanse. » 

, les fils vous retournent le champ 
artout ; si bien qu'au bout de Fan 
apporta davantage. 

it de cache ; mais le pére fut sage 
r montrer, avant sa mort, 
travail est un trésor. 



(La Fontaine). 
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14. Le Loup et L'agr 



La raison du plus fori est toujors le 

Nous Tallons montrer tout à Theure 

Un agneau se désaltérait 

Dans le courant d'une onde pu 
Un loup survient à jeun, qui cherch 

Et que la faim en ces lieux at 
< Qui te rend si bardi de troubler n 

Dit cet animai plein de rage ; 
Tu seras chàtié de ta témérité. » 
« Sire, répond Tagneau, que Votre I 

Ne se mette pas en colere ; 

Mais plutòt qu'elle considère 
Que je me vais désaltérant 
Dans le r»ourant, 

Plus de vingt pas au-dessous d 
Et que, par conséquent, en aucune ; 

Je ne puis troubler sa boisson. 
— « Tu la troubles ! reprit cette bét 
Et je sais que de moi tu médis Fan 
~- « Comment Taurais-je fait, si je i 
Reprit Tagneau ; je tette encor ma i 

— « Si ce n*est toi, c'est donc 
— « Je n'en ai point. » — < C'est dom 

Car vous ne m'épargnez guère 

Vous, vos bergers et vos chiei 
On me Ta dit : il faut que je me ve 
Là-dessus, au fond des foréts 
Le loup Temporte et puis le mai 

Sans autre forme de procès. 
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15. Apres la bataille. 



e héros au scurire si doux, 

ieul liousard (1), qu'il aimait entre tous 

nde bravoure et pour sa haute taille, 

I, cheval, le soir d'une bataille, 

;oavert de morts sur qui tombait la nuit. 

a dans Tombre entendre un faible bruit: 

Ispagnol de Tarmée en déroute 

lait, sanglant, sur le bord de la route, 

é, livide et mort plus qu'à moitié, 

t : « A boire, à boire, par pitie ! » 

mu, tendit à son housard fldèle 

de rhuTi qui pendait à sa selle, 
is, donne à boire à ce pauvre blessé. » 
>, au moment où le housard baissé 

vers lui, rhomme, une espèce de Maure, 
stolet qu'il étreignait encore, 
front mon pére en criant : Caramba ! (2) 
ssa si près que le chapeau tomba, 
heval flt un écart en arrière. 

tout de méme à boire, dit mon pére. 

Victor Hugo. 



lur égaré dans les naigBS du Saint-Bernard. 



neige au loin accumulée, 
épaissis tombe du haut des airs 
sans relàche amoncelée, 
Saint-Bernard les vieux sommets déserts. 



mi on dit hussard. Les hussards forment un corps de 
!. Juron espagnol. 
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Plus de route, tout est ba 
L*ombre accourt ; et déjà, pour 1 

Sur la cime inhospitalière 
Dans les vents de la nuit Taigle 

A ce cri d'eiBFroyable augi 
Le voyageur transi n'ose plus fa 

Mourant et vaincu de fro 
Au bord d'un précipice il attend 

Là dans sa dernière pens 
Il songe à son épouse, il songe i\ 

Sur sa conche afFreuse et 
Cette image a doublé Thorreur d 

C'en est fait : son heure ( 
Se mesure pour lui dans ces teri 

Et chargeant sa froide pi 
Un funeste sorameil déjà cherche 

Soudain, ó surprise, ò me 
D'une cloche il a cru reconnattn 

Le bruit augmente à son 
Une clarté subite a brille dans 1 

Tandis qu'avec peine il é 
A travers la tempéte un autre b 

Un chien jappe et, s'ouvr 
Suivi d*un solitaire, approche au 

Le chien, en aboyant de 
Frappe du voyageur les regards 

La mort laisse échapper 
Et la charité compte un miracle 
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Parte Quarta. 

Temi. 

I. Traduzioni. 
I. Ricapitolazione. 



lono i principali vestimenti dell' uomo ? — Sono i 

panciotto e la giubba. Ilo io un paio di stivali o 

tivaletti ? — Ella ha un paio di stivali. È un paio 

un paio di pantaloni? — Sono pantaloni. Non è 

? — Nossignore, non è un panciotto, è una giub- 

un soprabito d'inverno ? — Nossignora, ho un man- 

ber. etto o un cappello ? — Ella ha un berretto e 

Non hai un paio di guanti per l' inverno ? — 

un paio di guanti per Tinverno. Per chi sono i 

1 calzoni sono per gli scolari. Dove è il colletto? 
) è sulla camicia. Chi ha una cravatta ? — 11 mae- 
olari hanno una cravatta. Che mostra la maestra 
? — La maestra mostra i libri e i quaderni delle 

hai un paio di stivali ? — Si, ho un paio di stivali 
scarpe. 



2. Ricapitolazione 

ipali vestimenti d'una signora sono : il vestito o 
fonna e la vita, un cappello e un paio di scarpette 
ti. La veste di mia sorella Elena ha una cintura, 
a ha un cappello con molti nastri, ma in casa ha 
Parecchie signore hanno il cappello con un velo. 
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onestate le signore e le signoripe hanno un e 
glia, ma d'inverno uno scialle e un manicot 
specchio le donne si coprono con un accappi 
donne si coprono il vestito con un grembiale, 
un braccialetto, due fermagli, una collana, di 
chini e tre anelli. Una mia amica ha un orolo 
letti, due collane e tre fermagli. Mia zia ha d 
ombrellino. 



3. Ricapitolazione 



A, Il corpo umano è diritto. Le tre pa 
corpo sono : la testa, il tronco e le membra. Is 
più alta e più nobile del corpo dell' uomo. La 
della testa è la faccia. La faccia ha la fro 
bocca, due labbra, il mento, due occhi e < 
tronco ha il petto, il ventre, il dorso. Le d 
due gambe sono le membra del corpo. La tej 
capelli. Io ho i capelli biondi, mio fratello ha 
mio cugino ha i capelli castagni. Mia zia ha 

B, L'uomo ha due braccia e due gambe ; 
e il braccio sinistro, la gamba destra e la gai 
parti del braccio sono : il braccio superiore, il 
braccio e la mano ; le parti d'una gamba soj 
ginocchio e il piede. Ogni mano ha cinque e 
cinque diti iprteil). Le cinque dita della mano 
l'indice, il medio, l'anulare e il mignolo. A ogr 
ghia. Nella bocca c'è la lingua, ci sono anche 
Nel corpo umano ci sono duecento tredici o^ 
sono il cuore e i polmoni. Sotto il petto c'è il 
a destra il fegato, in mezzo lo stomaco, a sini 
sotto {au dessus) le interiora. 



4. Ricapitolazione 

1. Numeri ordinali. — Io sono 
classe, mio fratello è il sesto e Paolo è il trec 
Emanuele III è il terzo re dltalia. Eugenio è 

LovBBA. Corso francese. Anno li. 
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è il decimo della sua cla^sse. ti pollice è il primo e rindice è 
il secondo dito della mano. Il 28 febbraio è il cinquantaaove- 
simo giorno dell'anno. Il 31 dicembre è il trecentosessantacin- 
quesimo giorno dell'anno. Io sono nella quinta classe e sono il 
sesto su 37 scolari. 

età. — Il mio amico Eugenio ha nove anni. Emilio 
ini e Elena ha quattordici anni. Abbiamo un maestro, 
ntadue anni. Che età hai ? — Ho dodici anni. Vi 
c:inqe scolari in quarta : dieci scolari hanno 9 anni, 
ari hanno dieci anni e quattro scolari hanno undici 

tempo. — Un anno ha cinquantadue settimane, 
a trecento sessantacinque giorni. Quattro anni fan- 

365 giorni, ossia 1460 giorni. Trenta giorni fanno 

mesi deir anno sono : gennaio, febbraio, marzo, a- 
jio, giugno, luglio, agosto, settembre, ottobre, no- 
cembre. Il mese ha quattro settimane. Ogni setti- 
ette giorni. I giorni della settimana sono : lunedi, 
lercoledi, giovedì, venerdì, sabato e domenica. Il 

24 ore, un' ora ha 60 minuti ; 24 volte 60 fanno 
orno ha dunque 1440 minuti. Oggi è il ventiquattro 
nno bissestile ha 366 giorni. 



5. Ricapitolazione 



siete, miei piccoli amici? — Siamo a scuola. — 
ire a scuola ? — No, signore, non è ancora a scuola, 
roppo piccolo, non ha ancora cinque anni. — Non 
iiUo docile ? — Si, signore, è assai docile. Quanti 
sono nella vostra classe? — Siamo trentacinque, 
aro è il primo della classe e che età ha ? — Fran- 
primo scolaro della mia classe ; egli ha undici anni, 
contento dei suoi scolari? — Nossignore, non sono 
itento dei miei scolari ; vi sono quattro scolari in 
non sono diligenti. Vi sono tre scolari negligenti nella 
essi non sono lodevoli, sono biasimevoli. La nostra 
tuata in un quartiere pacifico. Le classi della scuola 
se e ariose, Quali oggetti vi sono nella vostra classe ? 
•a classe v'è una cattedra e una sedia per il profes- 
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Sore, sedici banchi e sedici tavole con trentadue cai 
tadue scolari ; v'è anche una carta geografica, una 
una spugna e del gesso. Non avete delle penne ? - 
abbiamo penne e portapenne. Che inchiostro ave 
stro inchiostro è nero, ma l'inchiostro del nostro m 
violetto. Di che colore è il tuo quaderno? — 
del mio quaderno è turchina. Aprite le finestre ! 
sono aperte. È chiuso o aperto l'uscio della vosti 
L'uscio della nostra classe è aperto d'estate ed é 
verno. La tua sorellina Maria è diligente? — S 
diligentissima e docilissima. Emilio, sei uno dei 
classe? — No, signore, sono il decimo della mia 



6. Ricapitolazione 



A, Mio padre e mia madre, i miei fratelli 
relle sono i membri della mia famiglia. Mio pad 
Giorgio, ha quarantanove anni, mia madre si chia 
quarantatre anni, I miei cari genitori hanno s 
quattro figli e tre figlie. I nomi dei figli sono Frar 
Ernesto e Luigi ; i nomi delle figlie sono Marghei 
Elena. La nostra cara nonna è nella nostra famigli 
è la madre di mio padre, essa ha ottant'anni. Mia 
giore, Margherita, non è ancora maritata ; è fida: 
tello d'una sua amica (wwe de ses amies), 

B. Noi abbiamo molti parenti nella nostra e 
talli e due sorelle di mio padre dimorano nella 
Mia madre non ha parenti in questa città. Noi 
il capo della famiglia. I fratelli di mio padre o d 
sono i miei zii, le sorelle di mio padre o di mia m 
mie zie. I figliuoli dei miei zii e delle mie zie son< 
e mie cugine ; sono i nipoti e le nipoti dei mie 
miei tre zii sono ammogliati, ma le mie tre zie i 
cera maritate. Un mio zio ha due figli e tre figlie 
un figlio e una figlia ; il mio terzo zio non ha 
dunque tre cugini e quattro cugine. Nostro nor 
nonna non dimorano qui ; sono nella famiglia d'u 
a Milano. I miei nonni hanno nove nipotini e otto ] 
amano molto i loro figli e i loro nipotini ; tutti { 
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gono nella nostra città e vi passano parecchie settimane in 
mezzo ai loro cari figli e nipotini. 



7. Ricapitolazione 



i scuola da sette anni. Io studio con piacere e da 
inno ho cominciato a imparare la lingua francese. 
Ito questa bella lingua e Tinsegnamento del signor 

professore. Durante le lezioni parliamo spesso in 
professore fa una domanda ai suoi scolari in fran- 
ici suoi scolari fa la risposta pure in francese. Gli 
. non capiscono le domande del nostro professore. 

biasima questi cattivi scolari e loda gli scolari 
capiscono sempre le sue lezioni. I buoni allievi 
abbastanza bene il francese ; essi studiano beae a 
nte le lezioni sono sempre attenti. Una volta alla 
)i mostriamo un tema al nostro professore. Il pro- 
Bgge i nostri temi; biasima e sgrida gli scolari 
fatto parecchi sbagli, ma loda gli scolari che 
bagli nel loro tema. Il terzo allievo fa spesso due 
nel suo tema, ma parla francese meglio degli al- 
alia nostra classe. Una volta al {par) mese reci- 
chie piccole poesie. 



^erbi ausiliari e di I. coniugazione viva. 



già ha chiamato le sue amiche e ha detto: Vi 
assare il dopopranzo in casa mia {chez mot). Le 
reparano la tavola con sette posate. Ecco la tova- 
:lioli, i cucchiai, le forchette, i coltelli, i bicchieri, 
3 la saliera. Abbiamo anche i coltellini per il for- 
bicchierini per il vino fino. Luigia ha dato un cuc- 
affè al suo fratellino e al suo cugine tto. Le giova- 
ttorno alla tavola per mangiare la minestra. Lui- 
tato in tavola i piatti. La minestra è nella zuppiera, 
sono neir armadietto della sala da pranzo. De- 
cchiere di vino ? — Nossignore, grazie, mi dia un 
equa. C è del sale nella saliera ? Dopo il formag- 
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gio sorbiremo una chicchera di caffè. Mi dia 1 
La zuccheriera di Cario è sul tavolino rotondo 
chere e queste sottotazze sono di porcellana; ai 
tiera è di porcellana. 

B. Saresti contento se tu avessi qualche l 
Si, sarei contento ; dove si troverebbero degli uc 
dererei vedere qualche uccelletto. Se ne trovane 
nel bosco. Là vi sono passeri, cardellini, allodol 
tirossi e altri uccelli canori. Senza questi uccelli 
sopporterebbe del danno; essi non darebbero più la 
e agli insetti che divorano i germogli degli albi 
fiori, i frutti e le radici. Quali uccelli non pass 
verno nel nostro paese ? — Le rondini, gli usig 
sano con noi che la bella stagione; se restassen 
essi gelerebbero di freddo. Che cosa cacciano 
avoltoi, gli sparvieri, i falchi, i gufi, le civette* 
gli uccelli più piccoli di essi, gli insetti grò 
libernno la terra dai corpi d' animali morti ( 
forti calori guasterebbero V aria e sarebbero e 
mali. 

C. I soldati formano Tesercito. Il caporale ins 
zi ai soldati. Il capo del battaglione si chiama cap 
del reggimento ha nome colonnello. Il grado di i 
d'escadron) è superiore a quello di capitano e inferi 
colonnello. Il sergente maggiore {major) è incari' 
tabilità della compagnia. I soldati eseguiscon 
sotto la direzione del capitano, del tenente e d( 
Ho ammirato le truppe di fanteria, di cavalieri 
ria. Nella nostra città v' è una forte guarnigioni 
battaglione di bersaglieri {chasseurs\ un battagli( 
una compagnia di corazzieri e sei batterie d'ar 
fiere porta la bandiera. 

L'ammiraglio, il vice ammiraglio e i contram 
dano Tarmata di mare. Mio cugino è capitano d 
nostra armata italiana. Il capitano di fregata e 
di vascello insegnano gli esercizi alVequipaggio, 
mata si divide in due grandi flotte che hanno 
gate, cannoniere, incrociatori, trasporti e torped 
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9. Imperativo, Futuro. 



mate i vostri genitori e fate tutto ciò che dipenderà da 
[mostrare la vostra riconoscenza. Siate sempre buoni 
►nservate sempre la calma. Non rimandate a domani 
)tete fare o^gi. Non spendete il denaro prima d' a- 
dagnato. Evitate di dire bugie. Se siete in collera, 
10 a dieci prima di parlare. Non incomodate gli altri, 
erate ciò di cui non avete bisogno. 

a più bella stagione, la gaia primavera, sarà fra poco 
! Come (Que) ì fanciulli saranno contenti ! Il bel sole 

nel cielo turchino e noi udremo presto le canzoni 
Ili nei giardini e nei boschi. La natura sembrerà ri- 
i campi cominceranno a diventar verdi, le foglie e i fio- 
lieranno ; gli alberi fruttiferi si copriranno di hot 
3a bianchi ; ben presto troverò gli anemoni, i primi 
a natura dà ai suoi figliuoli. Ben presto la gioia en- 
cuori dei fanciulli ; la neve si fonderà ; i fanciulli 
iranno la camera e cominceranno i loro giuochi, 
zoni riempiranno la foresta. I fringuelli, le cin- 

i merli canteranno le loro allegre canzoni e racco- 
festuche e musco per fare i loro nidi. I contadini 
e semineranno nei campi, i giardinieri pianteranno i 
mciulli saluteranno V arrivo della cicogna. 

asserò le vacanze col mio miglior amico, Carlo. La 
piacevolissima in questo paesello. Lascierò il letto 
3, farò colazione alle sei, poi passeggerò nel bosco 
giuocherò a mosca cieca (colin-maillard) coi miei 
3derò della buon' aria degli abeti e dei pini. A mezzo 
mzerò e prenderò il caffè colla famiglia di Carlo. 
Lzo resterò a casa, lavorerò un' ora o due, poi, al- 
ci begli alberi del giardino, giuocherò ai birilli coi 
[e sorelle di Carlo. La sera ciarlerò coi miei amici e 
iherò a letto. 
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IO. Indicativo. 



A. Gli uomini passano come i fiori che s'apron( 
e che la sera sono appassiti. Le generazioni degli 
sano come le onde d' un rapido fiume di cui nessun 
stare il corso. Nulla può trattenere il tempo che 
presto ! Tu stesso, mio caro figlio, che godi ora d' 
nezza cosi vivace, cosi ricca di piaceri, ricordati 
età non è che un fiore i cui (dunt les) colori a 
la di cui vita sarà ben presto secca ; tu ti cangerà 
mente ; i dolci piaceri che ti accompagnano e che tu a 
vita, la forza, la salute, la gioia spariranno come 
non te ne resterà che un triste ricordo ; la vecchù 
grinzerà la faccia, ti curverà il corpo e t' indeboli 
bra. L'avvenire ti farà paura e non sarà lontano, 
fugge. Non contare {compte) dunque mai sul prese 
mio, e tienti sempre sul sentiero sul quale cammir 

B. In una famiglia tutti hanno in vista il be 
perché tutti hanno parte al bene comune. Ogni 
contribuisce secondo la sua forza, la sua intelligeii 
attitudini particolari; uno fa questo, T altro fa que 
zione di ciascuno profitta a tutti, e Y azione di t 
a ciascuno. Che vi sia poco o molto, si divide da 
ttrudleimiit) senza distinzioni intorno al focolare doi 
fame non si trova accanto air abbondanza. La 
Dio riempie dei suoi doni, passa di mano in man 
gioie, tutti i dolori sono comuni. Se uno è infermo o 
de) l'età incapace di lavorare, gli altri lo nutrono 
in maniera [de sorte) che non è mai abbandonato 

C. La settimana scorsa andammo alla stazione, 
mo un convoglio che partiva e un altro treno ci 
La strada ferrata ha due rotaie per le locomotive e ] 
re. Il carro che è dietro alla locomotiva e sul qual 
carbone per far fuoco, si chiama furgone {tender), ] 
della locomotiva che serve a trasportare i convogli < 
pra le strado ferrate, è recente. Le corse hanno divers 
conda di (selon) ciò che trasportano e della {la) velo 
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mo treni merci, treni misti, treni omnibus, treni diretti, treni 
lampo. I treni omnibus e diretti hanno tutti un bagagliaio. Le 
merci si spediscono a piccola velocità o a grande velocità. 



II. Verbi arcaici. 



iamo andati alla fiera. Nostro zio ci ricevette alla 
accompagnò subito sulla gran piazza dove si ven- 

ecie di merci : dei giocattoli, dei dolci, della frutta, 
agricoli ecc. Abbiamo scorto dei fanciulli che 

vuto dei regali dai loro genitori e che attendevano 

ire. Noi discendemmo dalla vettura di nostro zio 

air albergo a fare colazione. 

ico : Buon giorno, Carlo, come stai ? — Carlo : Bene, 
toi-mème)l — Federico: Grazie, ottimamente. Dove 
ro ? — Carlo : Vo dal libraio che sta qui di fronte per 
ìi biglietti pel concerto di stasera. — Federico: Andre- 
ro stasera ? — Carlo : Ci andrà tutta la mia famiglia; 
i farci compagnia, ci farai un vero piacere ; noi ti 
iglietto. — Federico : No, andiamo insieme alla 
prerò anch'io un biglietto. Ma quale è il programma 
* Io fo conto di divertirmi. — Carlo : Ecco il pro- 
^emo vicini al concerto, non è vero ? — Federico : Si, 
lezz'ora prima. Ma che cosa stai a fare qui suiruscio 
, ? Entriamo e facciamoci dare i biglietti. — Carlo : 
itti col loro numero, andiamocene. — Federico: 
biglietto, quanto hai pagato ? — Carlo : Ho pa- 
ina lira e ottanta centesimi. — Federico : Va bene, 
:*o. — Carlo : Dunque a rivederci stasera. — Fe- 
0, Carlo. 

ppe : Chi giuoca air altalena? — Romolo : I miei 
mo all'altalena, ma Carlo è caduto e perciò hanno 
rio in camera dove ora è coricato sopra il sofà, 
neretto ! me ne dispiace, che cosa si è fatto ? — 
a gamba e pare proprio che si sia slogato un piede, 
he peccato ! Credo però che non dovranno fargli 
azione. — R. No, certo, ma Carlo dovrà restare a 
settimana. Ma desideri andare a condolerti con 
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lui? — G. Volentieri, devo andare a consolarlo della sua dis- 
grazia ; mi pare però che doveva essere più prudente. Come 
è caduto ? — R. Stava per saltare giù dair altalena q 
cadde. — G. Povero Carlo, non gli parrà vero quando 
guarito ; allora queste disgrazie, son persuaso non gli accad 
più, ma intanto andiamo a trovarlo ; non credi che si cor 
eia della nostra visita? 

D. Un lupo che andava cercando da mangiare, vid 
volta un gran cane bel grasso. Allora gli tenne questo dis 
Vedo che tu hai bella ciera, mentre io sono cosi magro, 
trebbe sapere la ragione di questa differenza? — Il can 
tacque, ma esclamò : Sappi che questo mio grasso che 1 
vedi, lo ho perchè non sono rimasto mai senza mang: 
tengo poi sempre in disparte qualche osso da rosicchiai 
tu rimarrai con noi, potrai possedere anche tu tutto quel 
ho io. Vedrai che il servizio non è pesante, non varrebb( 
meno la pena di parlarne. Si può star seduti fin che si 
— Ma che cosa significa quella spelatura che hai intoi 
collo ? domandò il lupo. — Ah, niente ! Sappi che qualche 
mi tengono legato alla catena, non so perchè ; forse ve 
che non mi allontani troppo. — Come? esclamò il lupi 
ventato. Tieni pure tutto il tuo mangiare e i tuoi ossi ci 
valgono niente senza la libertà. No, non rimarrò certo q 
te ; non so che farne del tuo servizio. Vedrò di trovarmi 
di cibo altrove. — E dopo aver proferite queste parole 
fece ritorno alla foresta dalla quale non volle più uscir< 

JE. I ragazzi che hanno compiuti i loro studi alla 
prendono un mestiere per guadagnarsi da vivere. Gli uni 
gli studi superiori, vanno al ginnasio e al liceo, poi sti 
all'università. Gli ali ri prendono un'altra carriera. Que 
hanno compiuto i loro studi universitari prendono dim 
una città e vi esercitano la loro professione. Sono i med 
avvocati, i giudici, i professori, che attendono alle loro d 
professioni. Quanto ai giovani che prendono un mestiere 
fanno dapprima il garzone presso un padrone e poi di 
no mastri : il droghiere vende derrate coloniali ; il ca 
fa scarpe e stivali ; il vetraio mette i vetri ; i tessitori tess( 
sarto fa dei vestiti ; il contadino semina e miete ; il ma 
fa serrature e chiavi; il macellaio uccide i buoi e ne vei 
carne; la latti Vendola munge le vacche; il pittore dipiu] 
reti e quadri; i falegnami fabbricano mobili, tavole, l 
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sedie di legno, tavole nere ; i cappellai vendono cappelli e 
berretti ; i fabbricanti di vetro fondono il vetro ; i carpentieri 
e i muratori fabbricano le case; i tintori tingono le stoffe. Vi 
sono ancora molti altri operai, per esempio il fornaio che impa- 
sta la farina e cuoce la pasta al forno, il birraio che fabbrica 
birra, il pizzicagnolo che vende salsicce. Non cono- 
irerbio che dice : Chi lavora è ricco? Infatti, un ope- 
lempie Ijene i suoi doveri e al quale piace- il lavoro 
nel bisogno ; egli gode d' una vita discreta, quan- 
la di pene e di lavoro. 

quercia disse un giorno al giunco : Mi duole che tu 
3ole. Per niente tu devi piegare la testa. Se tu fossi 
to i miei rami, godresti della mia protezione e cre- 
glio. Il giunco le rispose: Ti ringrazio, ma non ho 
la tua protezione ; io mi piego, ma non mi rompo ; 
1 un luogo aperto, cresco sotto le intemperie, ma ho 
uto coraggiosamente, sebbene non sia grande come te. 
appena pronunciate queste parole che cominciò un 
ninaccioso. Piovve, grandinò, fece vento. La quercia 
3he potè, poi, per il vento raddoppiato, si ruppe e 
mentre che tutto queir uragano non nocque affatto 
1 quale crebbe ancora e non conobbe mai gli effetti 
[ vento. 

Lon credo, diceva una notte la zanzara alla lucciola, 
al mondo animale più utile e più nobile di me. Se 
i fosse un ingrato, egli mi dovrebbe essere obbligato 
i dovrei comparire come ottima maestra di morale, 
ho sempre offerto, colle mie punture, il mezzo di 
nella pazienza. Lo fo anche diligentissimo in tutte 
ende, perchè, la notte o il giorno, quando si corica 
B, appena V ho scoperto, lo assalgo e lo punzecchio 
mano, ora sulla fronte o in altro luogo della faccia, 
desti. Ho poi anche una tromba alla bocca con la 
ido appaio, a guisa di guerriero, vo suonando le mie 
- tu, infingarda lucciola, qual bene hai tu mai offer- 
? — Amica mia, rispose la luccioletta, tutto quello 
li di fare a benefizio altrui, lo fai per te medesima, 
iltra qualità che questo piccolo lumicino che mi arde 
)n esso procuro di rischiarare il cammino nelle te- 
, notte agli uomini, per quanto io posso ; mi duole di 
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io fo, procuro di essere utile in silenzio. 



IL Esercizi d'invenzione. 



1. D'we ce que font ou ce que vendent : 



Le boucher. 
Le boulanger. 
Le charcutier. 
Le pàtissìer. 
Le ferblantier. 
Le libraire. 
Le papetier. 
Le tailleur. 
Le passe mentier. 
Le tisserand. 
L'armurier. 



La fleuriste. 
Le cordier. 
Le serrurier. 
Le raercier. 
Le confiseur. 
Le fruitier. 
Le laitier. 
Le chapelier. 
Le bimbelotier. 
L' orfèvre. 
L' horloo^er. 



Le sabotier. 
Le cabaretier. 
Le cloutier. 
La coiiturière. 
Le chiffonnier. 
Le ma^on. 
Le menuisier. 
L' épicier. 
Le qiiincaillier. 
La modiste. 
Le pharmacien. 



2. Répondre aux questiona suivantes : Quels 
que vous connaissez? Quels lieux habitent-ils 
Quels sont ceux qui nous quittent au commcncei 
Quels sont ceux qui nous annoncent le printern; 
vous le pinson? Dépeignez son plumage. Pour 
camme un pinson? Quels sont les principaux o: 
élève pour le chant ? Où vivent les oiseaux ? . 
vent les ailes ? les pattes? la queue? le bec? \ 
se ressemblent-ils ? Comment les canards, les ( 
Tépervier, Taigle ont-ils les pattes? le bec? et 



3. Dire par qui sont faits ou fabriqués : 



Le cuir. 
La pcrcelaine. 
Le verre. 
L'huile. 
Les chaises. 
Les livres. 
Le drap. 



Les plumes. 
Le vin. 
La faience. 
Les bottes. 
Les sabots. 
Les briques. 
Les harnais. 



Les chars. 
Le papier. 
Le cidre. 
Les foulards. 
Les maisons. 
Les tonneaux. 
Les meules. 
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4. Dire quelles soni les diverses choses qu^on peut faire avec 
chacune des matières doni les noms suivent: 



La lainft- 



Les chiffons. 

Le charbon. 

L'écorce du chène. 

Les peaux. 

La come. 

Le crin. 

Le poil. 

Du blé. 

De la paille. 

Du bois. 

Du fer. 



Le cuivre. 
L' argile. 
Le plomb. 
La rèsine. 
Le soufre. 
Les groseilles. 
Les fleurs. 
Le cuir. 
Les OS. 
Le chanvre. 
La terre. 



Du marbré. 
De Teau. 
De Tor. 
De la ciré. 
Les roseaux. 
Le Jone. 
Le papier. 
L' osier. 
Le savon. 
La farine. 
Le sucre. 



e quels instruments ou outils se servent journellement . 



Le charpentier. 
Le mineur. 
Le peintre. 
Le forgeVon. 
Le chiffonnier. 
Le ma^on. 
Le cordonnier. 



Le cantonnier. 
Le pàtissier. 
Le cocher. 
Le balayeur. 
Le tourneur. 
Le boucher. 
Le faucheur. 



Le buche ron. 
Le vigneron. 
Le maréchal. 
Le tisserand. 
Le barbier. 
Le moissonneur. 



ir les ouvriers ou artisans qui se servent habituelle- 



Du fer à lisser. 
Du crayon. 
De la faux. 
De la charme. 
De la piume. 
Du pinceau. 
De la règie. 
e. Des tenailles. , 
De la truelle. 
De la lime. 



De la scie. 
Du mètre. 
Du sécateur. 
De la cognée. 
Du ràteau. 
De l'aiguille. 
Du fuseau. 
De la navette. 
Du peigne. 
Du rabot. 



Du burin. 
Du marteau. 
Des poids. 
Des balances. 
Du fouet. 
D'une botte. 
Des jalons. 
Du crible. 
Du maillet. 



lans quels lieux se trouvent reunis . 



Ler fourmis. 

Les abeilles. 

Les poules. 

Les remèdes. 



Les livres. 
Les religieuses. 
Le blè. 



Les oiseaux. 
Les voleurs. 
Les voitures. 



Les jeunes arbres. Les malades^ 
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Les poissons. Les léguraes. Les animaux fero La monnaie. 

Les fleurs. Les tonneaux. ces. Les af — '"'~ 

Les chevaux. Le linge. Les instruments a- Les ai 

Les boeufs. Les vaisseaux. gricoles. Les se 

Les lapins. Lea moutons. Les cloches. Les él 

8. Dire ce qu' on trouve communément dans : 



Un nid. 
Une ruche. 
Un colombier. 
Un partene. 
Un verger. 



Un étui. 
Un poulailler. 
Une cage. 
Une bergerie. 
Une remise. 



Un hangar. 
Une fourmilière. 
Une pepinière. 
Une garenne. 
Un terrier. 



Un et 
Une Ti 
#Un jai 
Une s 
Un m 



9. Des produits végétaux, minéraux ou industriels 
diquéSj dire Uh lieux qui leu donnent plus spécialement : 1 
sons..., zz: les jambons..., zz les montres..., r^ le dra] 
denteile..., zz. le fromage..., z=z la coutellerie..., zr le 
les cigares..., zz les huiles..., zz le vin.,.. zz V eau-de- 
le rhum..., zz les pommes..., zz les cerises..., zz les pé 
les confltures..., zz les pàtés..., zz: les eaux minerale 
bière..., zz V anisette.,., zz le savon..., zz le cidre..., = 
ces..., zz les gateaux..., zz le beurre...^ zz le miei..,, zz L 

10. Dites les noms de tous les peuples qui habitent l 
les noms de leurs paySj de toutes les capitales et de leurs 

11. Ajouter comme comparaison des mots répondant i 
phruses suivantes: noir comme.., zz petit comme... zz:gai 
=: triste comme... zz muet comme... zz partir comme., 
ber comme... zz patient comme... zz éveillé comme,.. 
comme... z= bavard comme... zz bon comme... =: mécl 
me... zz laborieux comme... zz imprévoyant comme... 
comme... zz fidèle comme... zz inconstant comme.,. zz 
ble comme... zz: sur comme... zz: tendre comme... zz 
me... zz léger comme... zz lourd comme... zz doux co 
se ressembler comme... zz vivre comme... zz: froid co 
rond comme... zz pointu comme,,. 

12. Rispondere alle seguenti domande in modo d 
una breve composizione : L' Italie. — Quelles sont les 
l'Italie? Quel est le climat de l'Italie? Quelles sont 
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cipales productions de V Italie ? Dites les principaux ports mai*- 
^1 ._ -r^..^!^ produits exportons nous dans les autres contrées 

ielle est la population de T Italie? Quels sont les 

itres de lltalie? 

•. — Quand est-ee qu'il neige? Aimez-vous la 
;t Taspect de la campagne en hiver ? Pourquoi 
bteut ils notre pays en hiver? Nommez quelques- 
5 que les enfants trouvent en hiver. Où patine- 
un étang près de notre ville? Où les enfants 
Ibattre avec des boules de neige? Est-ce que 
lis dans les rues? Quelles fètes y a-t-il en hiver? 
5S avez-vous regues à Noél ou à nouvel an ? A 
ous la benne année le jour de V an ? 

ier. — A qaoi sert le papier? Avec quoi les 
aient-ils leur papier ? Qu-est-ce que le papyrus ? 
le fut inventò le papier de coton? Avec quoi 
aintenant le papier? Qu'est-ce qu'une papeterie? 

Ueur. — (V. Lectures) Le pére raconte lui méme 



r. — Qu'est-ce que l'olivier ? D'où cet arbre est- 
iuel climat lui faut il? Où le culti ve-t-on en Ita- 
n de son fruit? Qu'est-ce que Thuile, et comment 
uels sont les autres fruits dont on extrait de 



^^ 
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Parte Quinta 



VOCABOLARIO SPECIA 



I. Francese-italiano. 



Abat-jour sm, paralume 

abeille s/. ape 

abimer v, inabissare, sprofondare 

aborder v, abbordare ; - quelqu' un, 
farsi incontro, accostarsi a qualcuno 

aboutir v, mettere capo 

abreuver v, abbeverare 

abreuvoir sm, abbeveratoio 

absorbé agg, e pp. assorto 

absoudre v. assolvere 

abri sm. riparo 

accabler v. opprimere; - d'éloges, col- 
mare di elogi 

accoupler v, accoppiare 

accoutumer r». abituare 

accrocher v. appendere, attaccare 

accroupir (s') v, accovacciarsi 

acéré agg. e pp, aguzzo, appuntato 

acharner v. accanire 

achat sm. compera 

achever v. terminare, finire 

action s/. azione 

adjoint sm. aggiunto 

adjonction sf. aggiunta 

adresse s/. abilità 

adresser v. rivolgere ; indirizzare 

adversité sf. avversità 

aere agg. ventilato 

affaiblir v. indebolire 

affaire s/. affare ; en voilà une - ! la 

affaire agg. affacendato [gran cosa! 

affection s/. affetto 

affìche sf. affisso 

affligé agg. e pp. afflitto 

afifreux agg. spaventevole, tremendo 



aga sm. agà (capo supn 

lizia turca) 
agacer v. irritare, torm< 
àge sm. età; moyen -, 
agréable agg. saporito, p 
agréer v. aggradire 
aide s/. aiuto ; sm. aiut 
aider v. aiutare 
aieux sm. pi. antenati 
aigle sm. e s/. aquila 
aigre agg. acido, acerbe 

(parlando di convers 

dere una cattiva pi 
aigrir v. inacidire, inasj 
aiguille sf. ago 
aiguilleur sm. deviatore 
aiguillon sm. pungolo 
ail sm. aglio 
aile sf, ala 
ailleurs aw. altrove 
aimer v. amare ; trovar 

rnieux, preferire 
ainsi aw. cosi; - que, e 
air sm. aria ; aspetto ; le 
airain sm. bronzo 
aisance sf, agiatezza 
aisé agg. facile 
ajouter v. aggiungere 
ajustement sm. abbigliai 
aléne sf. lesina 
aligner v. allineare 
allégresse sf. allegrezza 
Allemagne Germania 
allons ! inter. su via ! an 
allumer v. accendere 
allumette sf. fiammiferc 
aloi s/, lega 
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da 
imbasciatore 

e ; portare 

onticchiare 

re 

ìrtirsi 

Ltenati 

antico 

3st le pont aux-s, 

issi ma 

tare 

a 
a 
mata 

izio 
iticamera 



atò, piatto 

n.) battere ; es-tu" 
Luto? 
Dpetente 
pL stipendio 

ii ; prep. dopo 

:chio 

inare, avvicinarsi 

iarè 

obaleno 
, lavagna 
; denaro 
munire 
iuolo 

a posto, ordinare ; 
s'- à r amiable, ag- 
aichevole 



; accadere 
rra 
mdato 

circondario 
, innaffiare 
ofo 

IO 

re 

iza 

assordante 



assurer v. assicurare 

atelier wi, laboratorio 

attacher v. legare ; attaccare 

attaque sf, attacco 

attaquer v, assalire, attaccare 

attarder v, indugiare 

atteindre v. arrivare a, raggiungere 

attelage sm. tiro ; giogo 

atteler v. attaccare (cavalli a carri o 
a carrozze) ; aggiogare 

attendrissement sìu, intenerimento , 
commozione 

attiédir v. intiepidire 

attirail sin. apparato, apparecchio 

attitude sf. atteggiamento 

attractif agg, attrattivo 

attrapper v, acchiappare, cogliere 

aubaine sf. fortuna insperata 

aube sf. alba 

auberge sf. locanda, trattoria 

aumone sf. elemosina 

auparavant aw. prima 

aussitot aw. tosto, subito 

autant aw. altrettanto, tanto 

autour prep, e aw. attorno, intorno 

autrefois aiw. altrevolte 

dval anche sf valanga 

avaler v. inghiottire ; — d' un trait, 
trangugiare in un sol fiato 

avance sf. anticipazione; - d' -, anti- 
cipatamente [ora inoltrata 

avance agg. e pp. avanzato ; heure -e, 

avant prep. e aw. prima 

aventureux agg. arrischiato 

avertisseur sm. avvisatore 

aveugle sm. e agg. cieco 

avis sin. opinione, idea 

azuré agg. azzurrino 



badaud sm. babbeo 

bagage sm, bagaglio 

bàiller v. sbadigliare 

baisse sf ribasso 

baisser v. abbassare ; le jour baisse, 

il giorno declina 
baladin sm. buffone, saltimbanco 
baiai sm. scopa 

balancer (se) v. ondeggiare; dondolarsi 
balan^oire sf. altalena 
balayer v. scopare 
balayeur sm. spazzino 
bande sf striscia ; compagnia 
banlieue sf dintorni, contado 
baptiser v, battezzare 
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■ baquet sm, conca, mastello 

I baratte sf. zangola 

I barre s/, barra ; tratto (di linea) 

barreau sm. sbarra; les -x d'une cage, le 
gretole, i fili di ferro di una gabbia 

barrière sf. steccato, barriera; les — s 
de la ville, le porte della città 

bas sm, calza ; agg. basso, au — , in 
fondo, in calce 

basse-cour sy. corte rustica 

bassin sm. bacino 

bàt sm. basto 

bateau sm. battello 

batelet sm. barchetta 

bàtiment sm. edificio, fabbricato 

bàtir V. fabbricare, costruire 

battage sm. battitura 

bavard s?7i. ciarlone, chiaccherone 

bavardage sm. chiacchera 

beau-fils sm.- genero 

beau-frère sm. cognato 

beauté s/l bellezza . 

bèche Sjf. vanga 

becquée sy. imbeccata 

bélier sm. montone 

belle-fille s/. nuora 

belle-soeur sf. cognata 

berceau sm. culla 

berger sm. pastore 

bergerie s/. ovile 

besoin sm. bisogno 

bestiaux sm. pi. bestiame 

beugler v. muggire 

beurre sm. burro 

bibelot sm. oggettino, ninnolo 

biche s/. cerva 

bidon sm. borraccia 

bien-etre sm. agiatezza, benessere 

bienfait sm. beneficio 

bienfaisant agg. benefico 

bientot aw. presto, ben presto 

bienveillance sf. benevolenza 

bière sf. birra 

bijou sm. gioiello 

bijoutier sm. gioielliere 

bimbelotier s?n. negoziante di balocchi 

^^scuit sm. biscotto 

blague s/. smargiassata 

blanc - seing sm, bianco segno 

biè sf?i. grano, frumento 

bléme as^g. smorto 

^^esser v. ferire ; offendere 
blessure sf. ferita 
blottir (se) v. rannicchiarsi 
bois sm. legna ; bosco 
boisson sf. bevanda 



163 

boite sf. scatola; - aux lettres, buca delle 

bondé pp. colmo [lettere 

bondir v. balzare, sobbalzare 

bonheur sm. felicita, fortuna 

bonhomme sm. bonomo 

bonne sf, donna di servizio, fantesca 

bord sm. riva 

border v. fiancheggiare 

borgne agg. e s??i. monocolo 

home s/. limite, confine 

bomer v. limitare 

botte sf. stivale ; fascio, mazzo ; — de 
paille, fastello di paglia 

bottine sf. stivaletto 

bouc sm. capro 

bouchée s/. boccone 

boucher sm. macellaio 

bouder v. fare il broncio 

bouderie sf. broncio 

bouge sm. bugigattolo; cuccia 

bouger v. muoversi 

bougie sf. candela (di cera o stearina) 

bouillon sm. brodo 

boul anger sm. fornaio 

houle s/. palla ; boccia 

bouleau sm. betulla 

boulevard sm. corso, grande via fian- 
cheggiata d'alberi 

bouquet s?n. mazzo 

bourgeois sm. borghese 

bourreau sm. carnefice 

bourrer v, riempire 

bout sm. fondo, punta, estremità ; au 
- de Tannée, in capo deir anno 

boutique sf. bottega ; - en plein vent, 
baracca, banco 

boutonnière sf. bottoniera 

braise s/. brace 

branche s/. ramo 

brasser v. confondere, mescolare 

brave agg. bravo, buono, onesto 

braver v. sfidare 

brebis sf. pecora' 

breuvage sm. bevanda [freno 

bride s/. briglia; tenir en-, tener in 

brique s/. mattone 

brisé agg. rotto, pesto [gersi 

briser v. rompere ; se-, sfasciarsi, fran- 

brochet sm. luccio 

brosse s/. spazzola 

brouette s/. carriuola 

broussailles s/. pi. cespugli; cheveux 
en-, capelli scomposti 

brouter v. pascolare, mangiare 

bruit sm. rumore, chiasso 

briìlant agg. rovente 
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lare; scottare 

bia 

mprovvÌ30, brusco 

ca 

boscaiuolo 

ispuglio 

ìcio 

10 

meta 
no 



Danna 

bettoliere 

ondere 

a^alo 

lice 

reso 

/. mutande 

bisticcio, gioco di pa- 
nnino [role 
u, campagnuolo 
ampare 
ìtra maschio 

femmina 
oitrocco 
)a, mazza 
::antante 
ioniero 
lè; perchè 
ìrdatore 
cuinp 

etro (di finestra) ; qua- 
si de- , fante di quadri 
/I cartolina postale 
elio di sfida 
itola ; - à chapeaux, 
cappelli 
►erretto 
>ere 

ire, discorrere, ciarlare 
atura, 
itesimo 

. però, intanto 
ìrchio 

già [mente 

i ; sans — , incessante- 
ìna 

atenella 

f ; polpa (dei frutti); la 
e des poires, la polpa 
Ile pere 

iola ; - de poste, vet- 
ore [tura postale 

:ammello 



champ m. campo ; sur le—, subito, 
immediatamente ; à tout bout de-, 
ad ogni momento 

chance sf. fortuna 

chandelle s/i candela (di sego) 

chanson s/, canzone 

chanvre sm. canapa 

chapeau ^;w.' cappello ; - haut de forme, 
cappello a cilindro 

chapelier sm. cappellaio 

chapon sm. cappone 

char sm. carro 

charbon sm. carbone 

charbonné agg. nero 

charcutier sm. pizzicagnolo [peso 

charge s/l carico ; etre à-, essere di 

charger v. caricare ; incaricare 

charlatan sm. ciarlatano 

charmant agg. incantevole 

charme sm. incanto ; attrattriva 

charme agg. felice, lieto 

charpentier sm. carpentiere 

charrette s/. carretto 

charreiier sm, carrettiere 

charron sm. carradore 

charme s/. aratro 

chasse s/. caccia 

chasse-mouches sm. caccia mosche 

chasseur sm. cacciatore 

chat sm. gatto 

chataigner sm. castagno 

chàteau sm. castello 

chat-huant sm. gufo 

chàtier v. castigare 

chaud agg. caldo 

chauffer v. scaldare 

chaumière s/l capanna 

chauve-souris s/. pipistrello 

chausser v, calzare 

chaussette s/l calzino 

chaux s/l calce 

chef sm. capo ; - de gare, caposta- 
zione ; - de la polire, ^Questore 

chef-d^oeuvre sm. capolavoro 

chef-lieu sm. capoluogo [rovia. 

chemin sm. strada, via; — de fer, fer- 

chemisette s/] camicetta 

chercher v. cercare; aller- quelqu'un, 
andare a prendere o andare a chia- 
mare alcuno 

chère s/. il mangiare; faire bonne - , 
mangiar bene 

chérir v. amare 

cheval sm. cavallo ; chevaux de bois, 
giostra 

chevaucher v, cavalcare 
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chèvre j/! capra 

chez prep. da, in casa di 

chien sm. cane ; — savant, cane am- 
maestrato 

chifibn sm. cencio 

chiffonnier sm. cenciaiuolo 

chiquenaude s/. buffetto 

choeur sm. coro 

choisir r. scegliere 

ciiou sm, cavolo 

chrétien sm. e agg. cristiano 

cidre sm. sidro 

citoyen sm. cittadino 

citron sm. limone 

civilisé agg. e />/>. incivilito 

claquer r. schioccare 

clarté s/. luce 

classa $f. classe ; lezione 

dasser v. classificare 

clef sf. chiave 

doche s/. campana 

docher sm. campanile 

dopin-clopant loc. aw. zoppicando 

doutier sm. chiodaiuolo 

cocher sm. cocchiere 

coflre sm. cassa; cofano 

coffre-fort sm. scrigno 

coffret sm. cofano 

cognée sf, scure 

^oi agg. quieto 

coiffer r. coprir la testa 

coia sm. angolo 

colere sf. collera, ira 

colin-maillard sm» mosca cieca 

colis sm. collo 

coller (quelqu'un) v. mettere alcuno 
nel caso di non saper rispondere 
es - tu colle? sei battuto? 

collier SVI. collare 

colombier sm. colombaia 

combat sm. combattimento 

commentaire sm. commento 

complaisance sf compiacenza 

complet agg. completo; sm. abito 

compte sm. conto [completo 

comptoir sm. banco 

concert sm. concerto ; de -, insieme ; di 

conclure sm. concludere [concerto 

conduire v. condurre 

confection sf fattura ; vètement de- , 
abito fatto 

confectionner v. fare ([)arlandodi abiti) 

confiance sf fiducia 

confter v. affidare, confidare 

confiseur sm. confettiere [lata 

confiture yi conserva di frutti, marmel- 



confus agg. confuso, indistinto 

connaissance.yC conoscenza, cognizione 

connaitre v. conoscere 

connétable sm. conestabile 

conquete sf. conquista 

conseil sm. consiglio [portante 

considérable agg. considerevole, im- 

considérablement aw. notevolmente 

consommation sf consumazione, bibita 

constamment aw. costantemente 

conte sm. racconto 

contrainte sf soggezione ; sans -, libe- 

contrec sf contrada, paese [ramente 

contre-poison sm. contraveleno 

convaincu agg. e />/>. convinto 

coq sm. gallo 

coquette sf e agg. civettuola 

corbeau sm. corvo 

corbeille sf. cesta 

cordelette sf. cordicella 

cordelier sm, frate francescano 

cordier sm. cordaio 

cordonnier sm. calzolaio 

cornet sm. cornetto 

corroyeur sm. conciatore (di pelli) 

costume sm. abito; - de promenade, 
de bai ecc. abito da passeggio, da 

cote sm. contrassegno [ballo ecc. 

cote sf. costa; - à -, a fianco 

coté sm. lato, parte ; à -, accanto 

cotte sf gonnella 

cou sm. collo 

conche sf strato; letto 

coucher v. dormire; se -, coricarsi ; 
andare a letto 

coudoyer v. toccare, urtare (col gomito) 

couler r. discendere; scorrere 

couleuvre sf biscia 

coup sm. colpo ; - de pied, calcio ; 
-de poing, pugno; - d'oeil, sguardo, 
occhiata; tout à -, ad un tratto, 
improvvisamente [ta di vettura 

coupé m. scompartimento ; cupè, sor- 

couper V. fendere, tagliare 

cour sf corte ; cortile 

courbé agg. e />/>. curvo 

courroie sf. cinghia 

cours sm. corso ; lezione 

coutelier sm. coltellinaio 

coutellerie sf. oggetti venduti dal col- 

coùter V. costare [teli inaio 

couturière sf. sarta ; cucitrice 

couver v. covare 

couvert sm, riparo ; posata 

couvreur sm. conciatetti 

crainte sf timore 
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craintif agg, timoroso 

crapaud sm. rospo 

craquement sm. scricchiolio 

crème s/. panna, crema ; - fouettée 

panna montata 
créneau sm. merlo (di torre ecc.) 
crete s/. cresta 
creuser v, affondare, scavare 
creux sm. e agg, cavo 
crier v, gridare; stridere 
crime sm. delitto 
croire v. credere 
croitre v. crescere 
crotter p. infangare 
croupe sf. vetta 
croyance sf. credenza, fede 
cru sm. podere ; ce conte est de ton -, 

questo racconto è di tua inven- 
crue s/. piena (di un fiume) [zione 
cruel agg. crudele 
cuivre sm. bronzo 
cuir sm. cuoio 
cuiller s/. cucchiaio 
cuillerée sf. cucchiaiata 
cuisinier sm. cuoco 
cultivateur sm. contadino, coltivatore 
cure-dent sm. stuzzicadenti 
curieux agg. curioso, strano 
euvette s/. catinella 
cyprès sm. cipresso 



d'abord loc. aw. anzitutto, prima 
daigner e. degnarsi 
d'ailleurs loc. avv, d'altronde 
dame s/. signora; une partie de - s, 

una partita a dama ; inier. per 
dangcr sm. pericolo [bacco! 

dangereux agg. pericoloso 
davantage aw. di più 
débarasser e. sbarazzare ; se - de quel- 

qu'un, liberarsi da alcuno 
débats sm. pi. discussioni (nelle assem- 
débattre v. discutere [blee pohtiche) 
déborder v. traboccare 
debout aw. in piedi 
déchirer v. lacerare 
déclarer e. dichiarare 
déconcerter e. turbare, sconcertare 
décrotteur sm. lustrascarpe 
découper v. tagliare 
découverte s/. scoperta 
dé9u agg. e pp. deluso 
défaite s/. sconfitta 
défaut S7n. difetto 



défendre v» proibire; difendere; pre- 
servare ; se - , impedirsi 

défier r. sfidare ; se-, diffidare 

défilé sm. sfilata; gola (di monti) 

dégàt sm. guasto, danno 

dégouter v. disgustare 

degré sm. grado ; par - s, . a poco a 
poco, u:radatamente 

déjeuner sm. colazione; v. far cola- 

délai sm. dilazione; termine [zione 

délicieux agg. delizioso 

délier p. snodare 

délit sm. delitto 

démarche sf. portamento; pratica 

démentir v. smentire 

démeurer r. dimorare, restare 

demi agg. mezzo 

démordre v. desistere 

dent s/. dente 

dentelé agg. e pp. dentellato, frasta- 

dénouer v. sciogliere ; definire [gì iato 

départ sm. partenza 

dépasser v. oltrepassare 

dépeche s/. dispaccio 

dépécher (se) v. affrettarsi 

dépens sm. pi. spese 

dépenser v. spendere 

déplacé agg. fuor di luogo 

déplacer v. spostare 

déposer v. deporre 

dépouiller v. spogliare, svestire 

depuis prep. da 

déraciner v. sradicare 

dérober v. rubare, sottrarre 

déroute s/. sconfitta; armée en - , e- 
sercito in rotta 

dès prep. da, fin da 

désaltérer (se) v. dissetarsi 

désespoir sm. disperazione 

designer v. disegnare, indicare 

désir sm. desiderio 

désordre sm. disordine 

dessert sm. pospasto 

dessous aT)v. di sotto 

dessus aw. di scpra; là -, ciò detto 

détacher v. distaccare 

détour sm. svolta 

détroit sm. stretto 

développer v. sviluppare 

deviner v. indovinare 

dévoué agg. e pp. devoto 

dévouement sm. sacrificio 

Dijon Bigione 

dinde s/. tacchina 

dindon s7ìi. tacchino 

diriger p. dirigere, guidare 
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dispos agg. disposto, svelto 

disposer v. disporre 

dodu agg, grasso 

dogue sm. inastino 

donjon sm. torre (di rocca) 

dos s'ìi. dorso, schiena 

doublé sm. e agg. doppio 

doubler v. raddoppiare 

douceur sf. dolcezza 

douleur s/. dolore 

doute sm. dubbio 

douter v. dubitare; se -, immaginarsi 

doux agg. dolce ; mansueto. 

douzaine s/, dozzina 

drap sm, panno 

duper V. gabbare, minchionare 



eau s/. acqua; - de vie, acquavite. 

ébat sm. sollazzo 

ébahi agg. sbalordito, stupefatto 

ébéniste s?n. ebanista, stipettaio 

éblouissant agg. abbagliante 

écart sm. scarto; à T -, loc. avv. in di- 

échafaud sm. patibolo [sparte 

èchapper (s') v. sfuggire 

échasses s/. pi. tranipoli 

échauffer v. scaldare 

échelle s/. scala a pinoli 

ècho sm. eco 

éclair sm. lampo 

éclairage sm. illuminazione 

éclairer o. rischiarare, illuminare ; - à 

la lumière électrique, illuminare 

a luce elettrica 
éclat sm. splendore 
éclatant agg. splendido; brillante 
éclater r. scoppiare 
écluse s/. cateratta 
écorce s/. scorza, corteccia 
écorcer v. scortecciare 
écorcher v. scorticare 
écouler (s') v. passare 
écouter v. ascoltare 
ecraser v. schiacciare; atterrare 
écrémer v, spannare 
écrier (s') o. esclamare 
écuelle sf. scodella 
écumant agg. schiumante ; - de fureur, 

bolente, acceso di furore 
écume sf. schiuma 
effacer v. cancellare, eclissare; le voile 

des ténébres s' efface et tombe, il 

velo delle tenebre si ritrae e cade 
^ffleurer v, sfiorare 



effort sm. sfoizo, fatica; violenza 

effrayer v. spaventare 

égarer v. smarrire 

égayer (s') r. rallegrarsi, divertirsi 

église s/. chiesa 

Egypte Egitto 

élan sm. slancio 

élancer (s') v. slanciarsi 

élever v. innalzare, elevare ; allevare 

éloignè agg. lontano 

éloigner v. allontanare 

email le agg. e pp. smaltato 

embellir v. abbellire 

embarras sm. imbarazzo, impiccio 

embouchure s/. foce 

embrasser v. baciare, abbracciare 

emmener v. condurre, condurre con sé 

émonder v. potare 

émouvant agg. commovente 

émouvoir v. commuovere 

ému agg. e pp. commosso ; - de pi- 
tie, impietosito 

emparer (s') v. impadronirsi 

empaqueter v, involtare 

empécher v. impedire 

empereur sm. imperatore 

empiette s/. spesa, compera 

emploi sm. impiego 

employé sm. impiegato 

employer v. impiegare, adoperare 

empoigner v. afferrare: 

emporter v. portare, portar via 

empressé agg. premuroso, sollecito 

empresser (s') v. affrettarsi 

emprunter v. prendere a prestito 

encadrer v. incorniciare, circondare 

enceinte s/. recinto 

enchainer v. incatenare 

enchantement sm. incanto 

enclos sm. recinto 

enclume sf. incudine 

endroit sm. luogo, posto [paniare 

enduire v. intonacare; — de giù, im- 

enfoncer v, addentrare 

enfonceur (de portes ouvertes) sm, fan- 
farone, spaccone 

enfuir (s') v. fuggire 

engager v, indurre 

engluer v. invescare; accaparrare 

engourdir v. intorpidire 

enlever v. togliere, portar via 

ennemi sm. nemico 

ennui sm. noia 

ennuyer v. annoiare 

enquete sf. inchiesta 

eorager v. stizzirsi^ aver rabbia 
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Dminciare, intavolare 

una conversazione) 

ammasso 

ire, udire 

ìllire 

mdare 

intestini 

cinare 

lia 

stoiare [l'altro 

I V. distruggersi l'uno 

zanino, ammezzato 

ivedere 

sta ; esterno ; - rabe- 

a, aspetto rabeliana-o 

volgere 

o ; sm. rovescio 

desiderio 

dintorni 

siderare 

:)lar via. 

lare 

», folto, fitto • 

ssore 

sbocciare 

rgere 

llina 

rrito 

viero 

liere 

accio 

Lzzolare, spolverare 

re 

illestimento 

ragare 

bello 

i 

,vo 

, intelligenza 

e, tentare 

lancio 

•are 



stabilimento; per est. 



aa, mostra 



ere 

dere, spiegare 



étincelle ^f, scintilla 

étonncr v. stupire, meravigliare 

étourdi sm. stordito 

étranger $ni. estero 

ctreindre v, stringere 

étrenne sf, strenna 

étrier sm. staffa 

ctrille sf. striglia 

étroit agg, stretto 

éuii sm. astuccio 

elude sf. s:u(iio 

évanouir (s') v. sv.inire ; svenire 

éyeillé agg. e pp. sveglio 

excepté prep. eccetto 

exécuter o. eseguire 

exaler v, esalare 

expérience sf. esperienza; esperimento 

expédier v. sj)edire 

expliquer v. spiegare 

exposer v. esporre 

exprès avv. apposta 

express sm. e agg. direttissimo (trenoj 

extérieur sin. esterno; estero 



fa^ade sf. facciata 

fàché agg. spiacente, dolente [buona 

fa^on sf. modo ; sans -, senz'altro, alla 

fa^onner v. fare, foggiare 

facteur sm. portalettere ; (t. arit) fattore 

factice agg. fittizio 

fagot sm. fascio; fascina 

faible agg. debole 

faìence sf maiolica 

fait sm. fatto 

faite sm. cima, culmine, apice 

falloii V. Occorrere, essere necessano 

famine sf .fame 

faner (se) v. avvizzire 

faneuse sf fienaiuola 

fantaisie sf. fantasia ; capriccio ; à vo- 

tre -, a vostro talento 
faon sm. cerbiatto 
fardeau sm. fardello 
farouche agg. selvaggio ; torvo 
fat agg. presuntuoso 
fatigue sf. stanchezza, fatica 
fatiguc agg. stanco 
faubourg sm. sobborgo 
faucheur sm. falciatore 
faucille sf. falcetto [mancanza di 

faute sj. errore ; colpa ; fallo ; de, per 
fauteuil sm. seggiolone 
fauve agg. fulvo 
faux agg. falso ; ./. falce 
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faux-col srn, colletto, solino 

féerique agg. bellissimo, incantevole 

feindre v. fìngere 

femme sf. donna ; moglie ; - de cham- 
bre, cameriera 

fendre v. spaccare, fendere 

fente sf. fessura 

ferblantier sm, stagnaio 

ferme sf. casa colonica ; n^sseria 

fermer v. chiudere 

fermier sm, colono 

fermière sf. moglie del colono ; massaia 

feuillage sm. fogliame 

feuilleton sm, appendice (di giornale) 

feutre s?n. feltro 

fiacre sm, vettura da nolo 

ficeler v, legare 

fichu sm. sciali ino di seta, di pizzo ecc. 

fiévreux agg, febbrile 

figure sf figura, viso 

figurer (se) v. immaginarsi 

filet sm. reticella 

fileuse- s/. filatrice 

fin agg. fino, furbo, astuto ; sf fine 

finaud agg. furbo 

flatter v. lusingare ; adulare 

flatteur sm, adulatore 

ilétri agg, e pp. appassito, avvizzito 

fiètrir V, (fig.) infamare, disonorare 

fleuriste sf. fioraia 

fleuve sm, fiume 

flot sm. onda 

fletter V. fluttuare, ondeggiare 

foi sf. fede ; ma -, in verità; in fede mia 

fbin sm. fieno 

foire sf. fiera 

foncé agg. cupo 

fondre v. fondere ; - sur quelqu'un, 
piombare su qualcuno 

fonds sm. podere, terreno 

fonte sf ghisa 

foret sf. foresta 

forge sf, fucina, ferriera 

forgeron sm. fabbro 

fors prep. salvo, eccetto 

fort agg. forte; le plus-, il più im- 
portante ; de plus en plus -, di 
bene in meglio 

foudre sf e sm, folgore 

fouet sm. frusta; coup de -, frustata 

fouiller V. frugare; (parlando di maiali) 
grufolare 

foulard sm. fazzoletto di seta 
fouler V, pestare; - aux pieds, calpestare 
fourche sf. forca 
fourchu agg, biforcuto 



fourmilière sf formicaio 
fourrage sm, foraggio 
foyer sm. focolare 
fraicheur sf. freschezza 
frais sm. pi. spese ; à grai 

spendiosamente 
fraise sf. fragola 
framboise sf. lampone 
franchir v, valicare, superi 
franchi se sf. franchezza 
frapper v, colpire, battere 
frayeur sf. spavento 
Fréderic np. Federico 
fremir v, fremere 
friandise sf ghiottoneria 
fringant agg, focoso ; faire 
frisè agg. crespo, ricciuto 
froc sm. tonaca 
froid sm. e agg, freddo 
tromage sm, form?ggio 
frotter v, far fregagioni 
fruit sm. frutto 
fruitier agg. fruttifero 
fumee sf fumo 
fumeur S7}i, fumatore 
fumier s?n. letamaio 
fuseau sm fuso 
fusée sf. razzo 



gages sm, pi salario 
2ao:eure sf, scommessa 
gagner v. guadagnare 
gai agg, allegro, gaio 
gain s?n. guadagno 
gant sm. guanto 
gar9on sm, ragazzo; - de 

gì io ; - de café, cameri< 

rie, mozzo di stalla 
garde-fou sm. parapetto 
garder v. conservare; seri 

dire; proteggere 
gardien sm, guardiano 
gare sf. stazione ; ìnter, gu; 
garenne sf. garenna, con 
garer v. entrare nel binai 
garnir v. fornire, provved 
garotter v. legare strettar 
gars sm. ragazzo 
gàteau sm. dolce, focacci 

pasticcio di riso 
gàter V. guastare; - quelc 
gazon sm. erbetta 
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gauche fa) loc, ovo. a sinistra 
gaudisserie sf. gaiezza 
gaudriole sf. allegria 
gazouillement sm, cinguettio 
géant sf?i. gigante 
gelée bianche sf, brina 
gendre sm, genero 

/Si 

ivra 

2:egno 

^. />/. gente ; servi 

^w.^ gentiluomo 
r'one ; fascio ; - d'étincel- 
) di scintille 
ciotto 

/ero; dimora; revenir 
►mare a casa 
tallo (di porta ecc.); 
; gelato 

pp. gelido, gelato 
icciolare ; se -, sguisciare, 

introdursi 
:hiocciare 
ghiottone 
Dllare, inghiottire 
aliare 
tardo 
DefTeggiare, deridere 

sm. ghiottone 
aschetta 

ifg. e sm. goloso, ghiotto 
to 

it sm. governo 
zia; - à, in grazie a 
tne 

grandezza 

escere 

anaio 

appolo 

[Urm. mar.) grappino 



riccone, 
idi ne 

granaio, solaio 
rrampicarsi 
rugnire 
gridare 
ribes 
2;rossezza 

e sm. rozzo; grossolano; 
gruppo [ignorante 

sgruppare 

Dia; fort en -, ciarlone, 
:encio [insolente 

tavolino 
sportello 



guidon sm. manubrio 
guinée sf. ghinea (moneta) 



habile agg. abile 

habillement sm. abbigliamento 

habiller v. vestire 

habitant sm. abitante 

habitation sf. abitazione 

habitude sf abitudine 

habituel agg. abituale, solito 

hair V. odiare 

haillon sm. cencio ; en -s, lacero 

halle sf mercato coperto 

hangar sm. portico 

hanter v. frequentare 

hareng sm. aringa 

harnacher v. bardare 

harnais sm. finimenti 

hater (se) tj. affrettarsi 

hausser v. alzare 

haut agg. sm. alto; dans le - du champ, 

in tondo al campo ; le - des arbres, 

la cima degli alberi 
hectolitre sm. ettolitro 
hein m/er. eh ! interrog. che ? 
liélas ! inter. ahimè ! 
hennir v. nitrire 
herbage sm. erbaggio; pascolo 
herbe sf. erba 
herboriser v, erborizzare 
héros sm. eroe 
hétre sm. faggio 
h »ur sm. fortuna 
heure sf. ora ; tout ài'-, poco prima ; 

allora; or ora 
heureux agg. felice 
heurter v. . urtare 

homard sm. aligusta (gambero marino) 
homme sm. uomo ; - de bien, galan- 
honnete agg. onesto [tpomo 

honte sf. vergogna 
hopital sm. ospedale 
horloge sf orologio 
horticulteur sm. orticultore 
ho te sm. oste 
hotel sm albergo, locanda; palazzo; 

- de ville, palazzo di città 
botte sf. gerla 
houe sf. zappa 
housard sm. ussaro 
hue ! inter. ih ! 
huile sf. olio 
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humain agg. umano 
humble agg. umile 
humeur sf, indole, umore 
Huns Unni 
burlar v. urlare 



ignorò agg, e pp. ignorato, ignoto 

impudemment aw. impudentemente 

inespérè agg. insperato 

inhérent agg. inerente 

ile s/. isola 

image sf, immagine 

iraaginer v, immaginare 

imperiale sy. imperiale 

impitoyable agg. spietato 

impoli agg. scortese 

imposer r. imporre 

imprévoyant agg. imprevidente 

improvisle (à V) loc. aw. all'improvviso 

incertain agg. incerto, indistinto 

incomparable agg. impareggiabile 

inconnu agg. e sm. sconosciuto, ignoto 

indienne sif. indiana (tela di cotone 

infatigable agg. instancabile [stampata) 

infect agg. infetto 

infortune sf. sventura 

infortuné sm. e agg disgraziato 

infmctueux agg. iiifruttuoso 

innombrable agg. innumerevole 

inoffensif agg. inoffensivo 

insèré agg. e pp. inserito 

installar v. collocare, porre 

instant sm. istante, momento 

instinct sm. istinto 

instruction sf. istruzione 

insuffler v. insufflare 

intact agg. intatto 

intarissable agg. inesauribile 

intention sf. intenzione ; à mon, à ton 
ecc. intention, per me, per te ecc. 

intéret sm. interesse 

mterrompu agg. e pp. interrotto 

introduire v. introdurre 

inventer v. inventare 

irrèprochable agg. irreprensibile; un 
linge d'une blancheur -, un pan- 
nolino candidissimo 



jalon sm. paletto 
jaloux agg. geloso 
jamais aì^v. mai 
jambe sf. gamba 
jambon sm. prosciutto 
Japon Giappone 
japper v. latrare 
jaquette sf giacca con 
jarre sf orcio 
jaser v. discorrere, chia 
jasmin sm. gelsomino 
jatte sf scodella 
jetée sf gittata 
jeter i\ gettare ; - sì: 
chiens, rinunciare a< 
jeu sm. giuoco 
jeudi sm. giovedì 
jeun (à) loc. aw. digiur 
jeune agg. giovane; - h 
jeune sm. digiuno 
jeunesse sf giovinezza 
joie sf gioia 
joli agg. grazioso 
joliment aw. (fam.) mo 
Jone sm. giunco 
jongleur sm. giocoliere 
jovial agg. gio\ iale 
joug sm. giogo 
joue sf guancia 
jouer V, giuocare ; suon 
jouet sm. balocco 
jouir V. godere 
jouissance sf godiment 
[ourdain Giordano (fiui 
journée sf giornata 
joycux agg. allegro 
judiciaire agg. giudiziai 
juge sm. giudice 
jugement sm. giudizio 
juger V. giudicare 
juillct sm. luglio 
juin sm. giugno 
jument sf. giumenta 
Jupiter Giove 
jupon sm, sottana 
jurer v. giurare 
jus sm. succo ; sugo 
jusque prcp. fino ; jusq 

là, fin allora 
juste agg. giusto 
justice sf. giustizia 



jaillir V. uscire, sprigioniare 



kan sm. ospizio, asilo ] 
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kaolin sm, caolino 
kilomètre sm, chilometro 



1«U^,,^«U1 



"labile 
Ltura 

are, arare 
icoltore 

, abbandonare 

lio; mener un hom- 

aare un uomo pel 

[naso 



riste 

nento, lagno 
a 



logement sm. alloggio 

loger V. alloggiare, stare; per est, 
mettere, rinchiudere 

loin aw. lungi, lontano 

longcr V. costeggiare; - la cote d'un 
pays, seguire la costa di un paese 

longtemps aw. molto tempo, lungo 

[tempo 

lorsque cong. quando, allorché 

loup sm. lupo 

lourd agg. pesante 

loyer sm, affitto 

lucarne sf. abbaino, finestrella 

luiserner v. luccicare ; soleil qui lui- 
seme aumatin..., sole che occhieg- 
gia al mattino... 

lumière sf. luce 

lunette sf. lente ; pi. occhiali 

lutte sf. lotta 

luxe sm. lusso 

lyre sf lira (strumento musicale) 



aggio 
uore 



), lieve 
)mani 



rapido 

-, alzarsi; sm. spun- 
[tare 



3ura itineraria) 
il ne faut pascourir 
fois, chi troppo vuo- 
;e 

no ; biancheria 



f. libbra 
icarsi 



màcher o. masticare 

ma^on sm. muratore 

magasin sm. negozio, magazzino 

mai sm. maggio 

maigre agg. magro 

maillet sm. mazza 

maint agg. parecchi, molti; - es et - 

es fois, le cento, le mille volte 
maintenant aw. ora 
maintenir r. mantenere, conservare 
maire sm. sindaco 
mairie sf municipio 
maitre sm. padrone; maestro ; - d'étu- 

des, istitutore (in un collegio) 
maitresse sf. padrona; maestra 
majeur agg. maggiore 
maìgré prep. non ostante 
malheur sm. disgrazia, sventura 
malheureux agg. sventurato, infelice 
malin sm. e agg. furbo 
manche sm. manico; sf manica; -à-, 

siamo pari 
manchon sm, reticella (di lampada a 

gas); manicotto 
mangeoire sf. mangiatoia 
manier v, maneggiare 
mannequin sm. manichino 
manocuvrer v. manovrare 
mansarde sf soffitta 
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manteau sm. mantello ; - fourré, man- 
tello foderato di pelliccia, o sempl. 
pellicia 
nìaquereau sm, sgombero (pesce) 
maquignon 5w. sensale (di cavalli ecc.) 
mar«.hand sm. mercante, negoziante ; 

- tailleur, mercante sarto ; - e des 
quatre saisons, fruttivendola, erba- 

marchandise sf. merce [iuola 

marche sm. mercato; - au blé, mer- 
cato delle granaglie; par dessus le 
-, per soprapiù 

marchepied sm. predella 

marcher v. camminare 

mare sf. piccolo stagno 

maréchal sm. maniscalco 

marèe sf. marea ; - marchand de -, pe- 
scivendolo 

margelle sf. sponda, parapetto (di un 

marquer v. segnare pozzo) 

massetere sm. strage 

màt sm. albero (di nave) ; - de coca- 
gne, albero della cuccagna 

matelot sm. marinaio 

màtin sfn. mastino 

Maurice np. Maurizio 

mauvais agg. cattivo ; brutto 

mécanicien sm. macchinista 

méchant agg. e sm. cattivo, malvagio 

mèche sf. lucignolo 

méconnaìtre v. disconoscere 

mècontent agg. scontento 

médire v. sparlare 

mélanger v. mescolare 

melar v. mischiare; confondere; unire; 
mele de, misto, unito a 

meme agg. e avt. anche, persino; pure ; 
tout de -, lo stesso 

menacer v. minacciare 

ménage sfn. casa, famiglia 

ménager v. lasciar luogo per e per est. col- 
locare; risparmiare; avere riguardo; 

- la chèvre et le chou, salvar la 
capra e i cavoli 

ménagère s/. massaia 
ménagerie sf. serraglio 
mener v. condurre, guidare 
mensonge sm. menzogna, bugia 
menuisier sm. falegname 
méprendre (se) v. ingannarsi 
mépris sm. disprezzo 
méprisant agg. sprezzante 
méprise sf. sbaglio, errore 
mercier sm. mereiaio 
naer sf. mare 
mérinos sm. merino (stoffa) 



merisier sm. amarasco 
merveille s/. meraviglia 
mets sm. cibo 
meugler v. mugghiare 
meule s/. macina 
meunier sm. mugnaio 
meurtre sm. assassinio 
meurtrier sm. omicida, ass 
midinette sf. sartina 
milieu sm mezzo; au - de, 
millier sm. migliaio 
mince agg. sottile 
mine s/. viso, cera 
minière s/. miniera superf 
miroir sm. specchio 
mode s/. moda ; ètre mis ì 

re vestito alla moda 
modifìer v. modificare 
mceurs s/. pi. costumi 
moine sm. frate 
moineau sm, passero 
moisson s/. messe 
moissonneur sm. mietitore 
mollement aw. dolcemen 
monde sm. mondo, gente 
monnaie sf. moneta; men 

cioli 
mont sm. monte; - Cenis, l 
monter v. salire 
moquer (se) v. beffarsi, pre 
co; vous moquez -vous r 
morceau sm. pezzo 
morue s/. merluzzo 
mot sm. parola; bon -, sp 
motte s/. zolla ; - de beurrc 

burro 
mou agg. molle ; quand 1' 

-, r autre vent du di 

uno la vuol calda, l'ai 

fredda 
moudre v. macinare 
moule s/. forma, stampo 
moulin sm. mulino 
mousse s/. muschio 
moutarde sf. senapa 
mouton sm. montone 
monture s/. macinato 
mouvant agg. mobile 
mouvement sm. movimento 
mouvementè agg. animato 
mouvoir v. muovere 
moyen sm. mezzo; agg. m 
mugir V. mugghiare 
muid sm. moggio; barile ( 
mulet sm. mulo 
mùr agg. maturo 
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mure sf, mora 
mCirier sm. gelso 
mùrir v. maturare 
muserolle sf. museruola 
musicien sm. musicista ; suonatore 
mvosotis sm. miosotide 

ichionare, ingannare 



N 



e 

ascente 

;lia ; massa, distesa ; 

, narice [strato 

gli, impicci 

) 

a 

■igare 

are 

libò ! mai più 

ire, ripulire 

1, canile 

Ita 



:ciuola 
mero 
numeroso 
linare; se -, chiamarsi 

ìgla 

lare 

ire 

;ibo, nutrimento 

tizia 

vv. di lecente 

:iuolo 

)la 

a, sfumatura 

e 
ocivo 



[mosca 
mouche, uccello 



ervare 

lere 

doroso, profumato 

\ odoroso 

locchio 

fano 



solito 



oeuvre sf. opera 
oie sf. oca 
oignon sm. cipolla 
oiseau sm, uccello; 
oisif agg, ozioso 
Olivier sm. olivo 
ombrager v, ombreggiare 
ombrelle sf. ombrellino 
omelette sf. frittata 
on pr. ind. si 
ondoyant agg. ondeggiante 
opticien sm, otti( o 
opulence sf. opulenza 
orage sm. temporale, tempesta 
oranger sm. arancio [di 

ordinaire agg. ordinario, solito 
ordinairement aw. comunemente, di 

[solito 
ordre sm. ordine 
ordure sf immondizia 
oreille sf orecchio; faire la sourde -, 

fare orecchio da mercante 
orfèvre sm, orefice 
orfèvrerie sf oreficeria 
orge sf. orzo 
ormeau sm. olmo 
orphelin sm. orfanello 
osier sm. vimine, vinco 
oter V. togliere 
Oli aw. dove 
oublier v. dimenticare 
ours sm. orso 
outil sm. utensile 
ouvrage sm, lavoro 
ouvrier sm. operaio 
ouvrir V. aprire 



pacha sm. pascià 

page sf, pagina 

pain sm. pane; - d'òpice, pan forte, pan 

paire sf paio speziato 

paisible agg. dolce, calmo 

paitre v. }>as ;ere 

paix sf. pace 

palais sm. palazzo 

palatine sf palatina (sorta di pelliccia) 

pale agg. pallido 

palefrenier sm, palafreniere 

panaché a^g. con pennacchio; un tram 
- de vapeur, un treno col suo pen- 
nacchio di vapore. 
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panier sm. cesto, paniere 

panser v. strigliare; medicare 

pantalon sm. calzoni 

pantin sm. marionetta 

papetier sm. cartolaio 

paquebot sm. piroscafo 

paquet sm. pacco 

par piep. per mezzo, mediante ; da ; 

per ; - de là, al di là 
paraitre v. parere ; apparire 
parapluie sm. ombrello 
pare sm. parco ; chiuso 
parce que cong. perché 
parcourir v. percorrere 
pardessus sm. soprabito 
pardine ! inter. perbacco ! 
parents sm. pi. genitori 
paresse ux rz^^. pigro, negligente 
parfois avv. talvolta 
parfumer v. profumare 
pari sm. scommessa 
parler v. scommettere 
Paris Parigi 

parjure sm. e agg. spergiuro 
parmi prep. fra, tra 
part s/, parte; aller quelque -, andare 
in qualche luogo ; quelque -qu'on 
ai Ile, in qualunque luogo si vada 
partager v. dividere 
partance sf. {term. viar.) partenza 
particulier agg. particolare, speciale 
partie s/, parte ; partita 

partout avD. dappertutto 

parure s/. ornamento 

par venir o. giungere 

pas sm. passo 

passementier sm. passamantiere 

passere au sm. passero 

passionner v. appassionare 

pàté sm. pasticcio 

pàtissier sm. pasticciere 

patte sf. zampa 

pàturage sm. pascolo 

pavé sm. selciato 

paver v. selciare 

pavilìon sm. bandiera (di nave) 

pays sm, paese 

paysage sm. paesaggio 

paysan s?n. contadino 

péage sm. pedaggio 

peau sf. pelle 

peche s/. pesca 

pecheur s?n. pescatore 

pédaler v. pedalale 

pèdaleur sm. pedalatore; un- enragé, 
un ciclista arrabbiato 



peigne sm. pettine 
peintre sm. pittore 
pele-méle loc. aw. 
pelle sf. pala 
pénaud agg. con fu 
pencher v. chinare 
pendant prep. per, 
pendu sm. e pp. ir 
pénible agg. arduo 
péniblement aw. 1 

i sforzo 
pensée s/. pensiero 
pépier V. pigolare 
pepinière sf. seme; 
perce-neige sm. bu 
percer v. attravers; 
percher v. posarsi, 
perchoir sm. posa 

polli ecc.) 
perdrix s/. pernice 
permis pp. permes: 
permission s/. peri 
persi l sm. prezzem( 
pétrifier v. pietrific 
pétrir V. impastare 
peuple sm. popolo 
peur s/. paura 
phare sm. faro 
pharmacien sm. fai 
phénix sm. fenice 
piano sm. pianofor 
pickpocket ^^7/. ladre 
picorer v. (parland 
pièce s/. pezza; p( 

fare a pezzi 
pied^/;/. piede; à -, 

ceppo di vite 
piège sm. laccio 
pierre sf. pietra 
pigeon sm. piccion 
pigeonnier sm. pie 
pile s/. rovescio d< 

à- ou face, gi 

lettera 
piller V. saccheggiar 

gliare alcuno 
pinceau sm. penne 
pinson stn. fringue 
pioche s/. zappa 
piquer v. pungere 
farsi nell'acqua ( 
- des deux, dar 
assiettes, scrocco 
pire agg. peggiore 
pirogue sf. piroga 
pitie s/. pietà 
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place sf, posto ; piazza 

piacer v. porre, mettere 

plage sf. plaga, regione 

plaideur sm. litigante 

pylain agg. piano; cela va de - pied; ciò 

va da sé, senza sforzo 
piai nd re v. compiangere ; se-, lamen- 

mentarsi, lagnarsi 
plaine sf. pianura 

plainte sf. lamento [toso 

plaintif agg, querulo, dolente, lamen- 
plaire v, piacere; s' il vous plait, per 

favore, di grazia; se-, compiacersi 
plaisant agg. ridicolo; faceto 
plaisanter v, scherzare 
plaisanterie snu scherzo 
plaisir sm. piacere 
pian sm. piano 
planche sf. tavola, asse ; -à roulettes, 

tavola a rotelle 
plancher sìn. pavimento 
planer v. (fig.) aleggiare 
piante agg. e pp. une allée - e de 

platanes, un viale fiancheggiato da 

platani 
pi atre sm. gesso 
pleurer v. piangere 
pleurs sm. pi. lagrime 
plonger v, tuffarsi 
pluie sf pioggia 
plupart (la) sf la maggior parte 
poele sm. stufa 
poignée sf manata 
poil sm. pelo 
poin9onner v. bucare (parlando dei 

biglietti della ferrovia) 
poing sm. pugno 

pointe sf. punta ; la -du jour, lo spun- 
tar del giorno 
pointu agg. acuminato 
poireau sm. porro 
pois sm. pisello 
poison sm. veleno 
poisson sm. pesce 
poitrail sm. petto (del cavallo) 
poivre sm. pepe 
poli agg. cortese 
politesse sf. cortesia 
pomme sf mela; -de terre, patata 
pondre v. deporre uova ; oeufs tout 

frais pondus, uova appena fatte 
porc sm. maiale 
porcherie sf porcile 
porte-allumettes sm, portafiammiferi 
porte-faix sm. facchino 
por tèe sf. portata 



portière sf. sportello 

pot sm. vaso, recipiente ; — au lait, 
recipiente per il latte 

potage sm. minestra 

poterie sf. stoviglie 

poudre sf polvere 

poulailler sm. pollaio 

poulet sm. pollo 

pourtant cong. eppure, tuttavia.; però 

pousser v. spingere; - des cris, gettare, 
- mandare grida 

poussière sf polvere 

poussif agg. bolso 

poussin sm. pulcino 

poutre sf trave. 

prairie sf prato, prateria 

pratique sf avventore, cliente 

prè sm. prato 

prèalablement aw. prima, anzitutto 

près prep. accanto, vicino 

présent sm. dono, presente; à-, ora 

presr^ue av7\ quasi 

presser v. stimolare, incalzare; solleci- 
tare ; se -, affrettarsi ; accalcarsi 

pressoir sm. torchio 

prestici igitateur sm. prestigiatore 

pret agg. pronto, in ordine 

preter ?>. prestare 

prier v. pregare 

printemps sm. primavera 

prix sm. prezzo 

prochain sm. e agg. prossimo 

produit sm. prodotto 

profitable agg. vantaggioso, profittevole 

proie sf preda 

projet sm. progetto 

promenade sf passeggiata, gita ; se 
remettre en -, rimettersi in giro 

promener v. passeggiare; (fig.) portare 

prompt agg. pronto ; - comme l'éclair, 
ratto come ii lampo 

promptitude sf. prontezza 

proposi lion sf proposta 

proprement aw. con pulizia 

propretè sf pulizia 

prouesse sf. prodezza 

provenant agg. proveniente 

Provence Provenza 

proviseur sm.- rettore 

provisions sf pi. provviste, cibi 

prune sf pruna 

pruneau sm. pruna secca 

prunelle sf pupilla 

puiser V. attingere 

puisque coiig. giacché 

puissant agg. potente 
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puits sm, ]X)zzo 



Q 



quai sm. ripa; strada in riva a un 
fiume o in riva al mare 

qnartier sm, quartiere [che cosa 

que />r. re/, che; pron. interrog, che; 

quelque agg. qualche, alcuno 

quenouille s/. rocca 

querelle sf. contesa ; vider la -, defi- 
nire la contesa 

question sf, questione ; domanda 

qui pr, rei, che 

quincailler sm, chincagliere 

quitter v, lasciare, abbandonare 

quei pr, rei, e interrog, che, che cosa 

quoique cong, benché 

quote sf, quota 
quotidien agg, quotidiano 



rabattre v, abbassare ; - le caquet, 

far tacere 
rabattu agg, e pp, abbassato ; cornes 

-es, corna ricurve 
rabelaisien agg, rabeliano 
rabot sm, pialla 
raccomoder v, aggiustare 
racheter v, riscattare 
racine sf, radice 
rafraichir v, rinfrescare 
raie sf riga; raia (pesce) 
rail sm, rotaia 
raisin sm, uva 
raison sf, ragione 
raisonnement sm, ragionamento 
ràlant agg, rantolante 
ramasser v, raccogliere 
ramée sf frascato 
ramener v, ricondurre 
ran9onner v, ricattare 
rang sm, fila ; en- d'oignon, in fila 
rangée sf fila [parte 

ranger v, collocare, disporre ; far da 
rappeler v, ricordare 
rapporter v, riferire ; produrre 
rapprocher v, avvicinare, riavvicinare 
rasoir sm, rasoio 
rassembler v, riunire 
rat sm, topo 
ràteau sm, rastrello 



ràtelier m. rastrelliera 

rater v, non riuscire, andar fallito 

ration sf, razione 

ravager v, devastare 

ravi a^, e pp, rapiti 

rayon nm, raggio 

receler o. nasconden 

recherche sf, ricerca 

de quelqu*un, co 

alcuno 
récipient sm, boccia 
réclamer v, domandi 
récoìte sf, raccolto 
récréer t), ricreare, e 
reculer r. indietreggi 
redingote j/I soprabi 
redoutable agg. forra 
réel agg, reale 
refaire (se) p, ristori 
réfléchir v, riflettere 
reflet sm* riflesso 
refuser o. rifiutare 
règaler r. trattare, d 
règie sf, riga 
regret sm. rimpian'o 
rejoiudie o raggiui., 
rèj mir o. rallegrare, 

rallegrarsi 
relàche sf, tregua 
relief sm, rilievo 
relier v, unire, con^ 
religieuse ^ suora 
reluire v. splendere, 
remarquable agg, not 
remarquer v, notare, 
remise sf rimessa a 
remiser f>, mettere i 
remords sm, rimorso 
rempart sm, bastione 
remplacer v, sostituì 
remuer v, smuovere, 
renard sm. volpe 
rencontre sf, inconti 
rendez-vous sm, con 
rendre x>, rendere; 

re; - gorge, vom 
renommé a^g, rinon 
renommée sf fama 
renseigner v, inform 
rentrer v, rincasare, 
renouveler v, rinnov 
repartie s, replica 
repartir v, soggiungi 
répartir v, dividere, 
repas sm, pasto 
repentir (se) v, pei 
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répìiquer v, replicare, soggiungere 
replis sm. ripiega; les-s du coeur, i pe- 
netrali del cuore 
reprochi sm, rimprovero 
réseau sm. reticella 
résolu agg, e pp. risoluto, deciso 
résoudre ». risolvere 

1.» _ rassomigliare 

Dvare, sentire 

enere 

tornare ; vangare; se — , 

rata 

vincita 

^^eglio ; gardien du- -, 

della veglia 

nare 

•e, fantasticare 

ere; au — , arrivederci 

> 

►m) sm. rum 

Ite 

lo ; char à -s, carro a 

.strelliera 

izire; increspare 

lante (iell'allegria, bur- 

cquare 

'. ridere; -jauiie, ridere 
"orzato ; pincer sans — , 
senz'averne l'aria; -à 
yée, smascellarsi dalie 



le 



(da donna) 

i 

ittino 

lanzo 

D 

ndo ; — en afi'aires, 
affari ; .y/?^ circolo; des 
age, panini rotondi di 

tre; le poèle ronfle, la 
o borbotta 
le 
ina 
da 

isignuolo 
.bare 
aio 

. pettirosso 

isore [tare 

tarsi; scorrere; traspor- 



route s/. strada, via 

roux agg. rosso, rossigno 

royaliste sm. e agg. monarchico 

royaume sm. regno 

ruche s/. alveare 

rude agg. rude, faticoso 

rudesse s/. ruvidità 

ruisseau sm. ruscello 

ruse s/. astuzia 

s 

sabot sm, zoccolo 

sabotier sm. zoccolaio 

sac m. sacco; borsa; zaino 

sage agg. buono, savio; saggio 

saisir V, afferrare, impadronirsi 

saison s/, stagione 

sale agg. sudicio 

salle s/. sala ; - des pas perdus, sala 
d'aspetto pubblica 

salon sm. salotto 

sai ut snt, salvezza [rente 

sang snì. sangue ; de- froid, indiffe- 

sanglant agg. sanguinante, sanguinoso 

sante s/. salute 

sapiii sni. abete ; vettura da nolo 

sali sfai re e. soddisfare 

sauce s/. salsa 

saucisse s/. salsiccia 

saucis.suu sni. salame 

sauf agg. salvo 

saule Sin salice 

saumon sm. salmone 

sauvage agg. selvaggio 

sauver v, salvare 

savant sm. dotto, sapiente 

scie s/. sega 

seau sm. secchio 

sécateur sm. svettatore 

sécher v. asciugare, seccare 

seconde s/. minuto secondo 

sein sm. seno 

Seine Senna 

seiijg sm. firma 

séjour s*n. soggiorno 

sei lette s/. cassetta (da lustrascarpe) 

seloii prep. secondo 

Sem hi ab le agg. simile 

sembler v, sembrare, parere 

semer v. seminare 

sen'ir v, sentire; saper di; - bon, aver 
buon profumo ; se-, risentirsi 

sergent sm, sergente ; - de ville, guar- 
dia di città 
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senn sm, canarino 

serment sni, giuramento 

sermonner v. far prediche 

serpe s/l ronca 

serre pp. chiuso 

servante s/l fantesca, domestica 

Seul agg, solo 

si (wv. cosi, tanto; cong, se 

sifflement sm, fischio 

siffler V, fischiare 

sifflet sm, fischio 

signifier v. significare 

sillon sm, solco 

sillonner v. solcare 

singulier v. singolare, strano 

site sm. luogo 

situation s/. situazione, condizione 

situé agg. e pp. situato, posto 

soc sm. vomere 

soie s/] seta 

soigner o. curare 

soigneusement avv, accuratamente 

soin sm, cura, premura 

soirée s/l serata 

sol sm, suolo 

sole s/l sogliola 

solliciter v, sollecitare 

sombre agg. scuro 

somme s/l somma; sm. sonno 

sommeil sm. sonno 

somme il ler sm. sonnecchiare 

sommet sm. cima 

sonde s/, scandaglio 

songe sm, sogno 

songer v. pensare 

sonnette s/. campanello 

sorte sf, specie 

sortie sy, uscita 

sot agg. sciocco 

sottise s/l sciocchezza 

sou sm. soldo 

souci sm. pensiero, preoccupazione 

soucier (se) v. preoccuparsi 

soudain aw. subito ; all'improvviso 

soufFrant agg. sofferente 

soulager v. sollevare, alleviare 

soumis agg. e pp, sottomesso 

soupe s/l minestra 

soupeser v. soppesare 

soupière s/. zuppiera 

Bouree s/, sorgente 

sourciller v. battere le ciglia; ne pas 

— , restar tranquillo 
sourd-muet sm, e agg, sordomuto 
sourire sm, sorriso; v. sorridere 
souris s/. sorcio 



soutane sf, sottana (dei preti) 
soutenir v, sostenere 
souvenir sm. ricordo ; i 
spiiituel ag^. spiritose 
stalle s/. posto (per e 

ciascun cavallo m 
steamer (pron, stimeui 
sucre sm. zucchero 
sueur s/l sudore 
suffire V, bastare 
suffisamment aw, abt 
suif sm. sego 
Suisse sm. svizzero 
suivre V. seguire 
sujet sm. soggetto ; au - 
sur agg. sicuro 
sureau sm, sambuco 
su rete s/, sicurezza 
surface s/. super fice 
surnom sm, sopranom^ 
sursaut sm, soprassalto 

destare di soprass; 
surtout aw. sopratuttc 
surveiller v, sorvegliar 



tablette s/l tavoletta; pi 
tache s/. macchia 
tacheté agg. e pp, chi 
taille ^ statura, corpoi 
tailler v. tagliare [Udì 
tailleur sm. sarto 
taillis sm, bosco cedu( 
taire (se) v, tacere 
talent sm. talento, abi 
talus sm. scarpa, pene 
tambour sm. tamburo 
tandis que loc, cong, i 
tante s/. zìa 
taper v, battere 
tapis sm, tappeto 
tapisser v. tappezzare 
tarder v. tardare; non 
tàtonner v. andare a 
taupe s/. talpa 
taureau sm. toro 
teint sm. colorito 
tempie sm, tempio 
tendre agg. tenero; v, 
tenir v. tenere; — pa; 

la promessa fatta; 

s' en — , sapere ce 
tente s/, tenda 
terrier sm, tana 
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terrine j/C vasetto di terra 

tiède agg, tepido 

*:^«« I .'^4.^ ^^ I guarda ! ah ! 

ww. francobollo 

m, contrazione 

{temi, miL) cacciatore 

sm. cavatappi 

Ivadanaio 

tessitore 
uto 
dere 
are 
botte 

bottaio 
itrofinaccio 

tortuoso 

, presto [tigno a 

recare; - à, essere con- 

sempre [va di forza 
giuoco ; — de force, pro- 

V, turbinare 
rare, volgere 

tornitore 

(fig.) aspetto, fattezze 
tona [tutti 

r. ind, tutto; - le monde, 
ignolino 
ciare 

IO 

scinare, tirare 

igere 

o, linea; sorso; strale; 

ongs — , bere a lunghi 

iler d' un-, trangugiare 

fiato; - de feu, raggio, 
i fuoco 

affabile 
ttato 
iditore 

taglio 
ìtta 
voro 
f. prep, attraverso 

trappola 
gola 
emare 

Ignare, immergere 
)rte 
oro 

aval letto 
oboscide 
igannare 
trombetta 

truffatore 



trottiner v, sgambettare, trotterellare 
trottoir sm, marciapiede 
trouble sm, disordine, torbido 
troupe s/, compagnia (di suonatori, 
di saltimbanchi ecc.); brigata, schiera 
troupeau sm, gregge 
truelle s/, cazzuola 
tuer V, uccidere 
tuile s/, tegola 
tunnel sm, galleria 
turbót sm, rombo (pesce) 
Turin Torino 
tutoyer v, dar del tu 



uniquement avv, unicamente 

urne s/, urna 

usage sm, uso 

usine s/, officina, opificio 



vache sf, mucca, vacca 

vague sm, e agg, vago; s/, onda 

vaili ant agg, prode 

vain agg, vano 

vaincre o. vincere 

vaisseau sm, nave 

valet sm, servo ; - 

vallèe sf. valle 

valoir V, valere 

varie agg, vario; pp, variato 

vase sm, recipiente, vaso 

vaudevelliste sm. scrittore di vaudeDÌl" 
lez (commediole con canti) 

vau-rau (à) loc, avo. a seconda del- 
la corrente 

vaurien sm- fannullune 

veau stn, vitello 

veille s/. vigilia 

vélo {abbrev. di velocipede) sm. veloci- 
pide; faire du-, andare in bicicletta 

velouté agg. vellutato 

vendange sf, vendemmia 

vendengeur sm. vendemmiatore 

vendre v, vendere 

vengeance s/, vendetta 

vengeur sm, vendicatore 

Venise Venezia 

vénitien sm, e agg, veneto 

vente sf, vendita 

ventre sm, ventre; à plat 

ver sm verme 



de la ferme, fa- 
[miglio 



bocconi 
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■ verdoyer v. verdeggiare 
I verger sm, frutteto 
I véritable agg. vero 

vermeil agg, rosso, vermiglio 
vemissé ^tgg- e pp, inverniciato ; un 
beau coq — , un bel gallo dagli 
smaglianti colori 
ven-e sm. vetro ; bicchiere 
vers prep. verso 
verser r. spargere, versare 
veste s/l giacca, giacchetta 
veston giacchetta 
vetement sm, abito 
veuf sm. e agg. vedovo 
viande j/I carne 
victoire j/I vittoria 
vice-roi sm. viceré 
vide agg. vuoto 
vìe sjT. vita 
vieillard sm. vecchio 
vieiUesse sy. vecchiezza 
vif agg. vivace; pungente, frizzante 
vigilant agg. vigile 
vigne sy. vite; vigna 
vigneroQ sm. vignaiuolo 
yigueur sy. vigore 
villageois sm. contadino 
vilain agg, brutto 
ville sy. città 

violette sy viola mammola 
vis sy. vite 
viser V. mirare 
vite aw. presto 
vitesse sy velocità 



vivant sm. e agg. vivo 
vivre V. vivere 
vivres sm. pi. viveri 
voisin agg. e sm. vicir 
voiture sf. vettura 
voix sy. voce; voto 
volaille sf. pollame, p 
vòleé sf. nidiata 
voleur sm. ladro 
voltiger V. svolazzare 
vomissement sm. vomi 
vouloir V. volere ; en 
serbar rancore ad 
voùte sf. volta 
voyage sm. viaggio 
voyager viaggiare 
voyageur sm. viaggiato 
vraiment aw. veramer 
vue sf. vista 

w 

wagon sm. vagone 

T 
y aw. e pr. aw. ci, > 

z 

zéphir sm. zeffiro 
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II. Italiano-Francese. (1) 



B V, quitter; abandonner 
aw. assez 

sf, abondance 
ipin 
arriver 
p à coté de 

sm, peignoir 

re V, accompagner 

lU 

dieu 

I. sur le dos 
;. remplir 

[senso neg.) pas du tout 
^. afin que 
loùt 

•. agricole 
h! 

hotel 
libre 
inseigne 
joyeux, gai 
blève 
alouette 
V, s* éloigner 
ilors 

. au moins 
balangoire 
ut 
pr, ind, autre 

ailleurs 
d, autrui 
ner 
mi 
sm. amirai 

admirer 

agg. e pp, marie 
lussi ; anch' io, anche tu, 

aussi, toi aussi, etc. 



ancora av7K encore 
andare v, aller; andarsene, s'en aller 
anello sm. bague f. 
anemone sm. anemone /*. 
animale sm. animai 
Anna np. Anne 
anno sm. àn, année f. 
anteriore agg, antérieur 
anulare sm. annulaire 
apparire v, paraitre 
appassire v. se faner 
appassito pp. flétri 
appena avv. dès que, à peine 
aprile sm. avril 

aprire v. ouvrir ; aprirsi [p. sbocciare) 
aquila sf. aigle in. [s'épauouir 

arare v. labourer 
ardere v. bruler 
aria sf. air iw. 
arioso agg. aere 

armadietto sm. (/>. dispensa) buffet 
armata sf. armée navale 
arnese sm. outil 
arrestare r. arreter 
ai rivare v, arriver 
arrivo sm. arrivée /. 
artiglieria sf. artillerie 
assai avv. très, bien 
assalire tj. assaillir 

attendere v. (p, aspettare) attendre (p. 
occuparsi di) scappi iquer à, exercer 
attento agg, attenti f 
attitudine sf. aptitude, disposition 
attorno prep. autour ; - a, autour de 
avambraccio sm avant-bras 
avere v. avoir 
avoltoio sm. vautour 
avvenire sm. avenir 
avvocato sm. avocat 
azione sf. action 



;enere dei sostantivi francesi è solo indicato quando esso diffe- 
5II0 del sostantivo italiano corrispondente. 
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bagagliaio sm, fourgon des o à bagages 
banco sm. banc 
bandiera sf, drapeau m. 
battaglione sm. batailJon 
batteria sf. batterie . 

bello agg, beau [bien 

bene sm. bien ; avv, bien ; va -, c'est 
benefìcio sm. bienfait ; a - altrui, au 

bienfait d'autrui 
berretto sm. casqu'ìtte /*. bonnet 
Berta np. Bertha 
bianco (igg, blanc 
biasimare ». blàmer 
biasimevole dgg. blàmable 
bicchiere sm. verre 
biglietto sm. billet 
biondo agg. blond 
birra sf. bière 
birraio sm. brasseur 
birillo sm. quille f. 
bisestile agg. bissextil 
bisogno sm. besoin (/>. stenti) gene /*. 
bocca sf, bouche 
bosco sm. bois 
bottiglia sf. bouteille 
bottoncino sm. bouton 
braccialetto sm. bracelet 
braccio sm. bras 
bue sm. boeuf 
bugia sf, mensonge m. 
buono agg. bon 



cacciare v, chasser 

cadere v. tomber 

caffé sm. café 

caffettiera sf. cafetière^ 

calamaio sm. encrier 

calma sf. calme m, 

calore //*. chaleur f, 

calzolaio sm. cordonnier 

calzoni sm. pi. culotte (si adopera ' al 

sing. e al plur.) 
camera sf. chambre 
camicia sf chemise 
camminare v. marcher 
cammino sm. chemin 
campagna sf campagne 
campo sm. champ 
cane sm. chien 
cangiare v. changer 
cannoniera sf canonnière 



canoro agg. chanteur 
canzone sf chanson 
capello S7H. cheveu 
capire v. comprendre 
capitano sm. capitaine 
capo sm. (p. chi cornane 
caporale sm. caporal 
cappellaio sm. chapelier 
cappello sm. chapeau 
carbone sm. charbon 
cardellino sm. chardonn< 
Carlo np. Charles 
carne s/. chair 
caro agg. cher 
carpentiere sm. charpent 
carriera s/. carrière 
carro sm. (p. vagone) w 
carta s/. papier m.; - ge< 

te géographique 
casa s/l maison; a-, à l; 
castagno agg. chàtain 
catena sf. chaine 
cattedra sf chaire 
cattivo agg. mauvais 
causa sf. cause 
cavalleria sf. cavallerie 
centesino sm. centime 
cercare v. chercher 
certo (p. certamente) avv. 
che /;-. rei. (sogg.) qui (co 

pr. interr. que, qu'e; 

cosa, id.\ (" senso di q 
che peccato 1 loc. iniei 

mage ! 
chi pr. interr. qui, qui « 
chiamare v. appeler 
chiave sf. clef {pron. ci» 
chicchera sf. tasse 
chiudere v. fermer 
ci aw. y 
ciarlare r. causer 
ciascuno pr. ind. chacui 
cibo sm. nourriture f 
cicogna sf cigogne 
cielo sm. elei 
ciera sf. mine 
cingallegra sf. mésange 
cinque agg. ?ium. cinq 
cintura ^. ceinture 
città sf. ville 
civetta sf chouette 
classe sf. classe, salle e 
colazione sf. déjeuner ; 

ner, prendre son de 
collana sf. collier m, 
collera sf, colere 
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colletto sm. faux-col 

collo sm, con 

colonnello sni. colonel 

coloniale ag^. colonia! 

colore sm, couleur f, 

coltello sm, couteau 

comandare v. commander 

come aw. comme; {interr.) comment 

cominciare v, commencer 

L sf, compagnie 

V, paraitre ; - come ottima 

a (li morale, paraitre une 

re^ardée comme une excel- 

naitresse de morale 

; D, acheter 

si V, etre content de ; - della 

di un amico, etra content 

r un ami o agréer la vi- 

un ami 

V. Unir, achever, terminer 

gg, commun 

avec; par 

mi, concert 
V, se condouloir 

V, connaìtre 

j 0. conserver; garder 

V, consoler 

, s/, comptabilité 

sm. laboureur 
compter 

igg. content 

compte; far-, compter 

[raglio sm, contre-amiral 

5 V, contribuer 

sm, con voi, train 

s/, couverture 

coupé 

couvrir 

mente àw, courageusement 

s/, cairassé m, 

sm, cuirassier 

. coucher 

corps 

; ». corriger 

:ourse 

cours 

cuisse 

3Ì 

f, eravate 
croire 
. {pari, di piante) pousser 
I sm, petite cuillère f,\ - da 
petite cuillère à café 
sm. cuiller, cuillère f, 
. coucou 
bonnet w. 



cugino sm, cousm 
cuocere v, cuire 
cuore sm, coeur 
curare v. soigner 
curvare v, courber 



da prep, de ; à; depuis 

danaro sm, V. denaro 

danno sm, dommage 

dapprima a7w, d' abord 

dare v. donner 

davanti aw. e prep, devant; - allo-a, 

devant le, la 
debole agg, faible 
denaro sm. argent 
dente sm. dent /. 
dentro aw, dedans; au dedaas 
derrata s/i denrée 
desiderare v, dèsirer 
destarsi v. se rèveiller 
destro agg. droit 
di prep. de; en 
dicembre sm. dècembre 
dieci agg, num, dix 
dietro prep, après 
differenza sf, différence 
diligente agg. diligent, applique 
dimora sf, demeure 
dimorare ». demeurer 
dimostrare v, tèmoigner, proaver 
Dio Dieu 

dipendere v, dèpendre 
dipingere v. peindre 
dire V, dire 
direzione sf, direction 
diritto agg. droit 
discendere v, descendre 
discreto agg. commode 
disgrazia sf, malheur m. 
disparte (in) loc. avv. de coté 
dispiacere v, ètre fàchè 
distinzione sf distinction 
dito sm. doigt 
diventare v, devenir 
diverso agg, différent ; diversi nomi, 

des noms difFèrents 
divertirsi ». s' amuser 
dividere v, diviser ; parta ger 
divorare v. dévorer 
docile agg, docile 
dolce agg, doux; sm, {al pi. p. confetti) 

bonbons 
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dolere v. (senso di rincrescere) regret- 

ter {senso di avere male a) avoir 

dolore sm, douleur /*. [mal à 

domanda s/, question ; fare una — , 

poser une question 
domandare v, demander 
domani aw, demain 
domenica s/. dimanche vi. 
domestico agg, domestique 
donna s/. femme 
dono sm. don 

dopo prep. après [l'après-midi 

dopopranzo sm. (/>. il pomeriggio ) 
dormire v. dormir 
dorso sm. dos 
dove avv. où 

dovere v. devoir ; sm. devoir 
due agg. num. deux 
dunque coìig. don e 
durante prep. pendant 
droghiere sm. épicier 



e cong. et 

^QQ,o aw. voici 

effetto sm. effet 

egli pr. pers. il 

E lena np. He lène 

ella pr, -pers. elle 

Ella pr. pers. vous 

Emilio np. Émile 

entrare v. entrer 

equipaggio sm. éqùipage 

Ernesto np. Ernest 

esclamare v. s'écrier 

eseguire v. exécuter [empie 

esempio sm, exemple; per-, par ex- 

esercitare v. exercer 

esercito sui. armée f. 

esercizio sm. exercice 

essa pr. pers. elle 

essere v. étre 

esso pr. pers. il 

estate sf. été m. ; d'-, en été 

età sf. àge ;;/. 

Eugenio np. Eugène 



Ì86 

^legname sm. menuìsier 

fame sf. faim 

famiglia sf famille 

fanciullo sm. enfant 

fanteria sf infanterie 

fare v. fare; (senso di rendere) rendre 

farina sf farine 

febbraio sm. février 

Federico np. Frédéric 

fegato sm. foie 

fermaglio sm. broche f 

festuca sf fétu m. brin m. (depaille etc) 

fidanzato agg. e pp. fiancò 

fiera sf foire 

figlia sf fiile 

figlio sm (/>. figlio maschio) fils; {al 
pi. usato in generale senza distin- 
zione di sesso) enfants 

figliuolo sm. enfant 

fin che loc. cong. tant que 

finestra .f fenétre 
fino agg. fin ; prep. jusque 
fiore sm. fleur f 
fiume sm 
flotta sf. 
focolare 
foglia sf 
fondersi 
forchetta 
foresta Sj 
formare : 
fornaio s 
forno sm. 
forse azw 
forte agg 
forza sf 
fra prep. 
Francese 
francese 
fratello s^ 
freddo sa 
fregata sj 
fringuello 
fronte sf. 
il libi 
libraii 
fruttifero 
frutto sm. 
fuggire V, 
fuoco sm. 



fabbricante sm, fabricant [bàtir 

fabbricare v. fabriquer {p, costruire) 
faccenda sf affaire 
faccia sf figure, visage m. 
falco sm. faucon 



gaio agg. 
gamba sf. 
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garzone sm, gar^on 

gelare v. geler 

generazione s/] generation 

genitori sm, pi. parents 

gennaio sm, janvier 

germogliare v. bourgeonner 

germoglio sm, bourgeon 

gesso sy, craie /i 

già avv, déjà 

giardiniere sm, jardinier 

giardino sm, jardin 

ginnasio sm, gy mnase 

ginocchio sm, genou 

giocattolo sm, joujou 

gioia s/. joie 

Giorgio np. George 

giorno sm, jour [nes gens 

giovane sm, jeune homme; a/ pL jeu- 

giovanetia sf, jeune fili e . 

giovedì sm, jeudi 

giovinezza s/, jeunesse 

giubba s/. veste 

giudice sm, juge 

giugno sm. juin 

giunco sm. jonc 

giuocare v, jouer 

giuoco sm. jeu 

Giuseppe np. Joseph 

godere v. jouir 

gomito sm. coude 

gonna s/. jupe 

grado sm. (grado militare) grade 

gran agg. grand ; {p. grosso) gros 

grande agg. grand 

grandinare v, gréler 

grasso sm, embonpoint ; agg. gras ; 

bel-, bien gras 
grave agg. grave 
grazie inter. merci 
grembiale sm. tablier 
grigio agg. gris 
grosso agg, gros 
guadagnare v. gagner; guadagnarsi da 

vivere, gagner de quoi vivre 
guanto sm» gant 
guarire v. guérir 
guarnigione s/l gamison 
guastare v. corrompre 
gufo sm. hibou 
guisa s/] guise; a — di, pare il à 



il ari. def. le 
imparare v. apprendre 



impastare v. pètrir 

in prep. en, dans; - casa, à la maison 

incapace agg. incapable 

incaricare v. charger 

inchiostro sm. encre f. 

incomodare v. déranger 

incrociatore v. croiseur 

indebolire v, aflfaiblir 

indice sm. index 

infatti aw. en efFet 

inferiore agg. infèrieur 

infermo agg. infirme 

infingardo agg. paresseux 

ingrato agg. ingrat 

insegnamento sm. enseignement 

insegnare v. apprendre 

insensibilmente avv. insensiblement 

insetto sm. insect 

insieme aw. ensemble 

intanto avv. en attendant 

intelligenza sf. intelligence 

intemperie sf. pi. intempéries 

interiora sf. pi. entrailles 

intorno prep. autour ; -a, autour de 

invenzione sf. invention 

inverno sm. hi ver; d'-, en hi ver ; Thiver 

invitare v. inviter 

io pr. pers. je 

ira ^ colere 

Italia Italie 



là aw. là 

labbro sni. lèvre f 

lanciere sm. lancier 

lasciare v. quitter; — il letto, se lever 

làttivendola sf. laitière 

Laura np. Laure 

lavorare v. travailler 

lavoro sm. travail 

legare v. lier; - alla catena, attacher 

à la chaìne o sempl. attacher 
legno sm. bois 
letto sm. lit ; a-, au lit 
lezione sf. le9on [bra) débarrasser 
liberare v. fp. togliere ciò che ingom- 
libertà sf liberté 
libraio sm, libraire 
libro sm. livre 
liceo sm. lycée 
lieto agg. joyeux 
lingua sf langue 
lira sf. frane m. 
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locomotiva zf. locomotive 
lodare e. louer 
lodevole agg, louable 
lontano agg, éloigné 
lucciola 5/1 ver luisant m, 
luglio sm, juillet 
lumicino sm, petite lumière f. 
luogo sm, lieu ; endroit 
luogotenente sm. lieutenant 
Luigi np, Louis 
Luigia np, Louise 
Luigina np, Louison 
lunedi sm, lundi 
lupo sm, loup 



ma cong, mais 

macellaio sm, boucher 

madre sf, mère 

maestra sj, maitresse 

maestro sm, maitre 

maggio sm, mai 

maggiore agg, (p. primogenito) ainé 

magnano sm, serrurier 

magro agg, maigre 

mai aw, jamais 

male sm, mal 

mangiare v, e sm, manger; cercare da-, 

chercher de quoi manger cher- 

cher à manger 
manicotto s/. manchon 
mano sm, main 
manovra s/, manceuvre 
mantello sm, manteau 
mare s/, mer /, 
Margherita np. Marguerite 
Maria np. Marie 
maritare v, marier 
martedì sm, mardi 
marzo sm, mars 
mastro sm. maitre 
mattina s/, matin m, 
medesimo agg, meme 
medico sm, médecin [dius 

medio (dito) sm, doigt du milieu, mé- 
meglio aw, mieux 
membro sm, membre; {al pi,) membra, 

membres m, 
mento sm, menton 
mentre aw, tandis que; — che, nel — 

che, tandis que 
merce sf marchandise 
mercoledì sm, mercredi 
merlo m* merle 



mese sm, mois 

mestiere sm, métier 

mezzo agg, demi; sm, milieu; in - a, 

au milieu de 
mezzogiorno sm, midi 
mietere v, moissonner 
migliore agg, meilleur 
mignolo sm, petit doigt 
Milano Milan 
milza s/. rate 
minaccioso agg. mena^ant 
minestra sf, potage m, 
minuto sm, minute /. 
mobile sm, meublé [b( 
molto aw, beaucoup; agg, 
mondo sm, monde 
morale sf, morale 
morte sf, mort 
morto agg, mort 
mostrare v, montrer 
mungere v, traire 
muratore sm, ma^on 
musco sm, mousse /, 



nascere v, naitre 
naso sm, nez 
nastro sm, ruban 
natura sf nature 
ne pr, aw, en 
negligente agg, négligent 
nemmeno avv, pas meme 
nero agg. noir 
nessuno pr, ind. personne 
neve sf, neige 
nido sm, nid 
niente pr. ind, rien 
nipote sm, neveu; sf, nièc 
nipotina sf pelite-fille 
nipotini sm, pi, petits-enfa 
nipotino sm, petit-fils 
no aiw, non 
nobile agg. noble 
nome sm, nom ; aver -, s' 
non aw, ne... pas 
nonna sf, grand' mère 
nonni s>n, pi, grands pare 
nonno sm, grand-pére 
notte sf nuit 
novembre sm. novembre 
nulla pr, ind. rien 
numero (d* ordine) sm nv 
nuocere v, nuire 
nutrire ». nourrir 
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o cong, ou 

obbligato a^g, oblìgé 

occhio SVI, oeil 

offrire v, offrir 

oggetto sm, objet 

oggi am. aujourd^hui 

ogni agg. chaque ; tout 

oh ! inier, oh ! — poveretto ! le pauvre ! 

ombra s/. ombre 

ombrellino sm. ombrelle /, 

onda sf. (p. acqua in moto) onde 

operaio sm, ouvrier 

operazione sf. opération 

ora sf, heure; avv, maintenant; tantòt 

orecchino sm, boucle (d^oreilles) /I 

orecchio sm, oreille /] 

orologio sm. montre /i 

ossia avv, (p, cioè) e* est-à-dire 

osso sm, OS 

ottimamente avv. très bien, à merveille 

ottimo agg, excellent 

ottobre sm, octobre 

ove avv, où 



pacifico agg, paisible, 

padre sm, pére 

padrone (di laboratorio, di bottega) 

sm, patron 
paese sm, pays 
pagare v. payer 
paglia s/, paille 
paio sm, paire /. 
panciotto sm, gilet 
pantaloni sm, pi, pantalon {si adopera 

al sing, e al plur,) 
Paolo np, Paul 

parecchi-ie agg, e pr. ind, plusieurs 
parente sm, parent 
parere r. sembler 

parete sf, paroi [fran9ais 

parlare v, parler; — in francese, parler 
parola sf, mot m, parole 
parte sf part; partie 
particolare agg, particulier 
partire v, partir 
passare v, passer; s* écouler 
passeggiare v, se promener 
passeio sm, moineau 
pasta sf, pàté 



paura sf, peur 

pazienza sf, patience 

pena sf peine 

penna sf, piume 

per prep, pour; par ; à cause de 

perché cong, (inierr,) pourquoi (respons.) 
parce que (senso di giacché, poi- 
ché) car 

perciò cong. par conséquent 

però cong, cependant, toutefois, pour- 
tant 

persuaso agg. persuade 

pesante agg, lourd 

pettirosso sm, rouge-gorge 

petto sm, poitrine f 

piacere sm. plaìsir ; v, aimer (col 
compi, dir) 

piacevole agg agréable 

piatto sm, assiette /. 

piazza sf. place 

piccolo agg, petit 

piede sm, pied [tète 

piegare v, plier; - la testa, baisser la 

pieno agg, plein 

pigro agg. paresseux 

pino sm, pin 

piovere v, pleuvoir 

pittore V. peintre 

più avv. plus; di-, davantage 

pizzicagnolo sm, charcutier 

po' V. poco 

poco avv. peu 

poesia sf, poesie 

poi avv. puis, ensuite 

pollice sm, ponce 

polmone sm, poumon 

porcellana sf. porcelaine [me 

portapenne sm. porte-piume, porteplu- 

portare v, porter ; - in tavola i piatti, 
mettre les assiettes 

posata sf couvert m. 

possedere v. posseder 

potere v. pouvoir 

povero agg, pauvre 

pranzare v, dìner 

pranzo sm, dìner 

prendere v. prendre 

preparare v. préparer ; — la tavola, 
dresser la table 

presente sm, présent 

presso avv. chez 

presto avv. vite; bientot; ben — , bientot 

prima prep, avant; avv, plus tot 

primavera sf printemps m, 

primo agg. premier 

principale agg, principal 
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procurare v. tàcher, procurer 
professione sf. profession 
professore sm. professeur 
profferire v, profférer, prononcer 
profittare v. profìter 
programma sm. programme 
pronunciare v. prononcer 
proprio avv, vraiment 
protezione s/i protection 
proverbio sm. proverbe 
prudente agg. prudent 
punzecchiare v. piquer 
puntura sf. piqùre 
pure nf^v. aussi 



[fois 
volta, par- 



Q 



quaderno sm. Cahier 

quadro sm, tableau 

qualche agg, quelque ; 

quale agg, quel 

qualità sA qualité 

quando aw. quand 

quanto avv. combien ; combien de ; 

per — , loc. avv, autant que ; - a, 

loc. cong. quant à 
quantunque cong. bien que 
quartiere sm, quartier 
quello agg, dim. ce ; pr, dim, celui ; 

pr, di cosa cela 
quercia sf. chéne m. 
questo agg, dim, ce ; pr. di cosa, ceci 
qui avv, ici 



raccogliere v. recueillir 

radice sf, racine 

raddoppiare v, redoubler 

raggrinzare v, rider 

ragione sf. raison 

ramo sm, branche /. 

rapido a%g, rapide 

re sm, roi [se coucher 

recarsi v. se rendre ; — a letto, aller 

recente agg. récent 

recitare v. réciter 

regalo sm, cadeau 

reggimento sm. régiment 

resistere v, resister 

restare v, rester ; -a letto, garder le Ut 

ricco a^^, riche 



ricevere v, recevoir 

riconoscenza sf, reconnaissance 

ricordarsi v, se rappeler 

ricordo sm, souvenir 

riempire o. remplir 

rimandare v. re 

rimanere v, res 

ringraziare v, r 

rischiarare r. é 

rispondere v, re 

risposta sf rép( 

risuscitare v. re 

ritorno sm, reto 

rivedere x>, revoi 

Romolo np. Ro 

rompere o. ron 

rondine sf hin 

rosa sf, rose 

rosicchiare v, r 

rosso agg, roug 

rotaia sf rail / 



sabato sm, sam 
sala sf, salle 
sale sm. sei 
saliera sf, saliè 
salsiccia sf. sai 
saltare v, sauté 
sauter à ba 
salutare v, sali 
salute sf, sante 
sapere v, savoi 
sarto sm, taille 



savio agg, sage 
sbaglio sm, fan 
scarpa sf, soul 
scarpetta sf, es 
stivaletto sm. \ 
scialle sm, chà 
scolaro sm, éc( 
scoprire v. dèe 
scorgere v. ap( 
scorrere v. pas 
scorso agg. de 
scuola sf écol 
se cong. si 
sebbene cong, 
secco agg. séc 
secondo piep, 
sedersi v, s' as 
sedia sf, chais 
sei agg. six m 
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sembrare v, sembler 
seminare v. semer 
sempre ai^v. toujours 
sentiero sm, sentier 
senza prep. sans 
sera sf. so ir m, 
sergente sm. sergent 
serpente S'n. serpent 
serratura s/. serrure 
servire v. servir 
servizio sm. service 

embre 

.ine 

r 

md. on 



stazione sf. gare 

stivale sm. botte/! 

stivaletto sm. bottine /l 

stoffa s/. étoffe 

stomaco sm. estomac (pron, esioma) 

stoviglie sf, pi. vai sselle 

strada .^. chemin m.\ - ferrata, che- 
min de fer, voie ferree 

studiare v. étudier 

studio sm. étude /» 

su prep. sur 

subito avv. tout de suite 

suonare v. sonner ; andar suonando, 
sonner 

superiore agg. supérieur 



fìer 



dame 



B 

e 


tacere v. se taire 


r, déboiter 


tavola sf. tabi e ; - nera, tableau noir m. 


la 


tavolino (rotondo) sm. guéridon 




teatro sm. théàtre 




tema sm, thème 




tempo s?n. temps 


orter 


temporale stn. ora gè 




tenebre sf. pL ténèbres 


ot, surtout 


tenente sm. lieutenenant 


— una chicchera 


tenere v. tenir ; {^senso di serbare) gar- 


dre une tasse de 


der; tenersi; se soutenir 




terra sf. terre 




tessere v. tisser 


vv. au dessous 


tessitore v. tisserand 


)upe 


testa sf. tete 


►us-lieutenant 


tingere v. teindre 


re, s' évanouir 


tintore sm. teinturier 


/ier 


tovaglia sf. nappe 


ìrayé 


tovagliuolo sm. serviette / 




torpediniera sf torpilleur m. 


r, giace / 


trasportare v. transporter 




trasporto sm. transport 


r 


trattenere v. (/>. fermare) arréter 


hure 


tre agg. ^um. trois 


ser 


treno sm. train; - merci, train de mar- 


t 


chandises; - misto, train mixte; - 


r 


omnibus, train omnibus; - diretto. 




train direct; - lampo, (direttissimo) 




train express 


a salute) se porter. 


triste agg. triste 


abitare) demeurer 


tromba sf trompette 


si) se trouver {sen- 


tronco sm. tronc 


ester; -a fare, faire; 


troppo aw. trop 




trovare v. trouver; andar a — qualcu- 


ir ///, 


no, aller voir cjuelcju'uu 
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truppe sni. pi. troupes 

tu pr, pefs, tu; toi 

turchino agg, bleu 

tutto agg. ind, sing. tout, pi. tous; pr. 

ind. sing. tout, />/. tous {pr. tuss), 

tout le monde 



uccidere v. tuer 

uccello sm. oiseau 

udire v. entendre 

umano agg. humain 

una art. e agg. tnd. une 

unghia sf. ongle vi. 

università $f. université 

universitario agg. universitaire 

uno art. agg. e pr. tnd. un 

uomo sm. homme 

uragano sm. ouragan 

uscio sm. porte f. 

uscire V. sortir 

usignolo sm. rossignol 

utile agg. utile 



vacanza sf. vacance 

vacca $f. vache 

vagone sm. wagon, vagon 

valere v, valoir 

vanteria sf. vanterie 

vascello sm. vaisseau 

vecchiezza sf. vieillesse 

vedere v. voir 

velo sm. voile, vpilette f. 

velocità sf. vitesse; a piccola -, en o 

à petite vitesse; a grande -, en o 

à grande vitesse 
vendere v. vendre 
venerdì sm. vendredi 



venire v. venir 

ventaglio sni. éventail 

vento sm. vent; far-, faire du vent 

ventre sm, ventre 

verde agg. vert 

verme sm. ver, eh 

vero agg. vrai; ne 

veste j/I robe 

vestimento sm. vei 

vestito sm. (da uo 

na) robe 
vetraio sm. vitrier 
vetro sm. verre; (pei 
vettura sf. voiture 
vi aov. e pr. aw. 
vice {prefisso) vice 

* amirai 
vicino agg. voisin 

vicini, rester à 
vino sm, viri 
violetto agg. violei 
virtù sf vertu 
visita sf visite 
vista sf vue 
vita sf vie ; (parte 

femm.) corsagc 
vittoria sf victoir< 
Vittorio Emanuele 
vivace agg. vif 
vivere v. vivre 
voi pr. pers. vous 
volere v. vouloir 
volentieri aw. voi 
volta sf fois ; un; 

une fois la set 
volto sm, visage, f 



zanzara sf. cousin 
zia sf. tante 
zio sm. onde 
zuccheriera sf. sue 
zuppiera sf, soupi( 
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